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responsabilité ctvlle en matière de véhicules automoteurs a
été déposé le 5 juillet 1955.

Le17 novembre -1955, M. le Ministre de la Justice a fait
distribuer une longue série d'importants amendements.

Votre Commission a décidé de prendre le projet de loi
comme base de ses travaux et a consacre de nombreuses
réunions à l'étude et à la mise au point du texte.

Il importe de signaler encore que le 1·' décembre 1955
le Gouvernement a déposé un projet de loi portant appro-
bation du traité entre le Royaume de Belgique, le Grand-
Duché de Luxembourg et le Royaume des Pays-Bas, relatif
à l'assurance obligatoire de la responsabilité civile en matière
de véhicules automoteurs, signé à Bruxelles. le 7 janvier
1955 (Doc. Ch. 387 (1955-1956) n? 1). Le 15 février 1956,
fut déposé le rapport fait au nom de la commission des
Affaires êtranqères qui a adopté le projet à l'unanimité
(Doc. Ch. 387 (1955-1956) n" 2). A son tour. la Chambre
a adopté le projet le 22 mars 1956.

Les travaux parlementaires.

L'exposé des motifs énumère d'une façon très complète,
sous le chapitre: «Aperçu historique », les travaux parle-
mentaires, et principalement ceux de la commission de la
Justice de la Chambre qui ont servi de base à l'élaboration
du pröjèt de loi.

Le '1 mars 1954 déjà, la cormnission avait achevé un rap-
port relatif à deux propositions de loi déposées, l'une par
M. Charpentier, l'autre par M. Vanderschueren et dans
lequel il était tenu compte des travaux de la Commission
Belgo-Néerlando-Luxembourgeoise pour l'étude de l'uni-
fication du droit (Doc. Ch. 379, 1953-1954).

Le projet examiné ·dans le présent rapport comprend
deux séries de dispositions :

1o Les articles 1 à 14 introduisent dans la législation
nationale, conformément à l'engagement prévu à l'article 1er

du «Traité Benelux », les principes des dispositions com-
munes qui y sont annexées.

Rappelons que le Traité n'a pas pour objet d'introduire,
dans chacun des trois pays. une loi uniforme. «La seule
obligation qu'il impose à chacune des parties contractantes,
aux termes de son article premier. lit-on dans l'exposé des
motifs du projet de loi d'approbation, est d'introduire dans
les six mois, à dater de son entrée en vigueur, une loi
réglant l'assurance obligatoire. loi qui doit, en principe,
répondre aux dispositions annexées au Traité mais qui peut
même y substituer des dispositions augmentant la garantie
au profit des personnes lésées. Un cadre est donc simple-
ment tracé au législateur de chacun des trois pays. »

En réalité, le projet belge reprend fidèlement toutes les
dispositions annexées au Traité. Quelques précisions ont
toutefois été ajoutées aux articles 3, 9 et 10.

2° Les articles 15 à 25 constituent tous des dispositions
spécifiquement nationales.

Economie générale du projet.

La préoccupation principale de la commission a été d'as-
surer. aux victimes d'accidents dont des conducteurs de
véhicules automoteurs sont responsables, une indemnisation
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lijkheidsverzekering inzake motorrijtulgen werd op 5 juli
1955 ingediend.

Op 17 november 1955 liet de Minister van [usntte een
lange reeks belangrijke amendementen ronddelen.

Uw Commissie besloot het wetsontwerp als basis te
nemen voor haar werk en zij besteedde talrjjke verqade-
ringen aan het onderzoek en het uitwerken van de tekst.

Voorts weze nog vermeld dat de Regering op 1 december
1955 .een wetsontwerp ter tafel heeft gelegd. houdende
goedkeuring van het Verdrag tussen het Koninkrijk België,
het Groothertogdom Luxemburg en het Konlnkrljk der Ne-
derlanden, betreffende de verpltchte aansprakelïjkheidsver-
zekering inzake motorrijtuigen, ondertekend op 7 januari
1955, te Brussel (Stuk K. 387 (1955-1956), Nr I). Op
15 februari 1956 werd het verslag neergelegd, dat namens
de commissie voor de Buitenlandse Zaken werd uitgebracht.
die het eenparig aannam [Stuk K. 387 (1955-1956) Nr 2).
Op haar heurt, nam de Kamer dit ontwerp aan op 22 maart
1956.

Parlementaire voorbereiding.

In de memorie van toelichting wordt onder het hoofd-
stuk e Historisch Overzicht ~ een zeer volledig overzicht
gegeven van de parlementaire voorbereldïnq, vooral van het
werk in de Kamercommissie voor de [ustitie, dat als basis
heeft gediend voor het opmaken van het wetsontwerp.

Reeds op "i maart 1954 was 'de Commissie klaar met een
verslag over twee wetsvoorstellen. waarvan het ene door de
heer Charpentier, het andere door de heer Vanderschueren
werd ingediend. In dat verslag werd rekening gehouden met
het werk van de Belqisch-Nedërlands-Luxemburgse Studie-
comrnissie tot Eenmaking van het Recht (Stuk K. 379,
1953- 1954) .

Het ontwerp. dat In cu versiaq worct onaerzocnt, omvat
twee reeksen bepalingen:

1° Bl] de artlkelen 1 tot 14 worden, overeenkomstig de in
artikel I van het ft Benelux Verdrag» vervatte verbintenis,
de beginselen van de bij dat verdrag behorende "gemeen-
schappelijke bepalingen in de nationale wetgeving in-
gevoerd.

Men verlieze niet uit het oog dat het Verdrag
er niet toe strekt in ieder van de drie landen een eenvormige
wet in te voeren. « De enige verplichting die het, naar luid
van zijn eerste artikel. aan ieder van de verdraqsluitende
partijen opleqt, zo leest men in de memorie van toelichting
van het wetsontwerp tot goedkeuring, bestaat er in dat
ze, binnen zes maanden te rekenen van de datum van het
in werking treden van het Verdrag een wet ill hun wet-
geving dienen in te voeren die de verplichte verzekering
regelt. Die wet moet in principe beantwoorden aan de bi]
het Verdrag behorende bepalingen, maar kan er zelfs be-
palingen in veranderen door de dekking ten gunste van de
benadeelde personen te verhogen. Het is dus eenvoudigweg
een kader getrokken ten gebruike van de wetgever van elk
der drie landen.»

In werkelijkheid worden in het Belgisch ontwerp al de
bi] het Verdrag behorende bepalingen getrouw overqeno-
men. Aan de artikelen 3, 9 en 10 werden echter enige nadere
bepalingen toegevoegd.

2" De artikelen ]5 tot 25 zijn alle specifiek nationale
bepalingen.

Alqemene inrichting van het ontwerp,

De Commlssie was er vooral op bedacht aan de
slachtoffers van ongevallen, waarvoor bestuurders van
motorrijtuigen aansprakelijk zijn, een zekere, snelle en zo



sûre, rapide, aussi complète que possible. Cette préoccu-
pation se retrouve dans toutes les dispositions dont les
lignes directrices peuvent être résumées comme suit:

J) Les problèmes de responsebilité sont résolus
comme par le passé ~ conformément aux règles classiques
du Code civil. C'est la Victime qui doit prouver la faute
de l'automobiliste.

2) La loi est applicable à tous les véhicules automoteurs,
c' est-à-dire tous les véhicules actionnés par une force méca-
nique. (Donc: les automobiles, les motocyclettes, les vélo-
moteurs, etc.).

3 ) L'obligation de contracter l'assurance incombe au
propriétaire du véhicule.

1) L'assurance doit couvrir la responsabilité civile du
propriétaire, de tout détenteur et de tout conducteur du
véhicule assuré, à l'exclusión de la responsabilité de ceux
qui se seraient rendus maître du véhicule par vol ou vio-
lence.

5) Les polices peuvent prévoir une franchise. (La loi
ne prévoit rien à propos des ristournes).

6) La victime a une action directe contre l'assureur ..
Elle peut l'assigner devant le Juge du lieu où s'est produit
l'accident, le Juge de son propre domicile ou le Juge du
siège de l'assureur.

7) Les assurés doivent déclarer tous les sinistres à l'as-
sureur et lui fournir tous renseignements et documents
nécessaires.

8) Des mesures sont prises pour que l'assureur soit pra-
tiquement toujours présent au procès.

9) Le délai de prescription est de 3 ans. Il est interrompu
par les « pourparlers »,

10) L'assureur ne peut opposer aucune nullité, aucune
déchéance à la victime. Il peut se réserver un recours contre
les assurés.

Il) L'Etat et certains organismes paraétatiques ,peuvent
être leur propre assureur.

12} Il est créé un fonds commun de garantie auquel les
victimes de: conducteurs inconnus ou non assurés peuvent
s'adresser pour obtenir la réparation de leurs dommages
corporels,

13) Des sanctions sëvères punissent le propriétaire d'un
véhicule qui n'a pas conclu d'assurance :

de 8 jours à 6 mois de prison;
de 160 à 1.000 francs d'amende;
déchéance à temps ou à perpétuité du droit de con-
duire: un véhicule automoteur;
saisie du véhicule.

14) Le:s polices en cours ne pourront être résiliées que
si l'augmentation de la prime dépasse 10 %'

On peut affirmer avec certitude qu'une police-type sera
introduite en Belgique. tout comme il en existe déjà pour
l'assurance: obligatoire des véhicules transportant des per-
sonnes à titre onéreux, par exemple.

Examen des articles.

Ainsi que le signale l'exposé des motifs (page 3). il y
a lieu de se référer pour l'interprétation des articles de I
à 14 au rapport de la commission Benelux annexé au traité
ainsi qu'au rapport de la commission de la justice de la
Chambre: du 4 mars 1954 (Doc. Ch. 379, 1953-1954).

Nous annexons au présent rapport le commentaire des
articles des dispositions communes annexées au traité par
la Commission Benelux. (Page 24),
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vollediq mogelijkê schadeloosstelling te waarborqen, Deze
bernoeiing vindt men terug in al de bepahnqen, waarvan de
leidende beginselen als volgt kunnen samenqevat worden:

1) De problemen in verband met de eensprekelijkhekl
worden - net. als vroeger - opgelost overeenkomstig de
klassteke regelen van het Burqerlijk Wetboek. De schuld
van de autobestuurder dient door het slachtoffer te worden
bewezen,

2) De wet is van toepassing op alle motorrijtuiçen,
d. i, op alle door een mechanische kracht gedreven voer-
tuigen. (Dus : de motorrljtuiqen, motorftetsen, bromhet-
sen. enz.).

3) De verphchtinq de verzekering te sluiten rust op de
eigenaar van het voertuiq.

4) De verzekering moet de burgerrechtelijke nensprake-
liikheid dekken van de eiqenaar, van iedere houder en van
iedere bestuurder van het verzekerde motorrijtuig. met uit-
zondering van de burqerrechtehjke aansprakelijkheid van
hen die zich door dtefstal of geweldpleging de macht over
het motorrijtuig hebben verschaft.

5) De polissen mogen een vrijstelling behelzen. (In de
wct is niets bepaald inzake kortingen).

6) Het slachtoffer heeft een rechtstteekse vordering
tegen de verzekeraar en kan deze dagvaarden vöör de
rechter van de plaats, waar het ongeval zich heeft voor-
gedaan, vóór de rechter van zijn eigen woonplaats of vöör
de rechter van de zetel van de verzekeraar.

7) De verzekerden moeten de verzekeraar mededelinq
cloen van leder ongeval en hem alle nodige inlichtingen en
bescheiden verschaffen.

8) Er worden maatregelen genomen opdat de oerzeke-
raar practisch altijd bij het geding tegenrvoordig zou zijn.

9) De termijn van verjaring bedraagt 3 [aar. Hi] wordt
gestuit door de « onderhendelinqen ».

10) De verzekeraar kan aan het slachtoffer geen nietig-
heid, geen verval tegenwerpen. Hl] kan zich een recht V,1n
verhaal tegen de verzekerden voorbehouden.

Il) De Staat en sommige parastatale lichamen kunnen
hun eige:n verzekeraar zijn.

12) Er wordt een gemeenschappelijk waarborgfonds
ingesteld, waarop door slachtoffers van onbekende of niet
verz ekerde bestuurders een beroep kan worden gedaan om
de vergoeding van hun lichamelijke schade te bekornen.

13) De eiqenaar van een motorrijtuig, die geen verze-
kering heeft qesloten. wordt gestraFt met strenge straffen:

~ 8 dagen tot 6 maanden gevangenisstraf:
- 100 frank tot 1.000 frank geldboete;
~ tijdelijke of definitieve vervallenverklaring van het

recht een motorrijtuiq te besturen:
~ inbeslagneming van het rijtuig.

11) De lopende polissen mogen slechts worden ontbon-
den. indien de verhoging t'an de premie 10 % te boven
gaat.

Met zekerheid mag worden verklaard dat in België een
type-polis zal worden inqevoerd, zoals die bij voorbeeld
reeds bestaat voor de verplichtc verzekering Van voer-
tuigen voor personenvervoer, onder bezwarende titel.

Bespreking der artikelen,

ZoalsIn de memorie van toelichting (bladzijde 3) wordt
gezegd, wordt voor de ïnterpretatie van de artikelen 1 tot
14 verwezen naar het bi] het verdrag gevoegde verslag
van de Benelux-commlssle, alsmede naar het verslag van
de Commissie voor de [ustitie van de Kamer van 4 maart
1954 (Stuk Kamer 379,1953-1954).

Aan dit verslag voegen wij de toelichting toe van de
artikelen van de gemeenschappelijke bepalingen door de
Benelux-commrssie toeqevoeqd aan het verdrag (blz. 24).
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Nous pouvons donc nous borner ici à rendre compte des
nouvelles discussions qui ont eu lieu en commission.

Article premier.

Les mots « circuler», « circulation » ne doivent pas être
compris dans un sens étroit. L'assurance lie peut être limitée
aux seuls dommages causés par le véhicule en état de
circulation ou par l'usage du véhicule: les dommages causés
par un véhicule à l'arrêt ou abandonné par son conducteur,
sont obligatoirement compris dans la garantie.

Les trolleybus ne sont pas liés à une voie ferrée. Ils
tombent sous l'application de la loi.

En réponse à une observation du Conseil d'Etat, la
commission déclare que l'assureur ne doit pas être établi en
Belgique pour pouvoir être agréé. Il est préférable de laisser
au Roi le soin d'apprécier si l'entreprise d'assurance doit
avoir chez nous son siège social ou à défaut un siège d'opë-
ration où elle fera élection de domicile.

Art. 2.

Le véhicule, accidenté ou non, qui est occasionnellement
traîné par « une dépanneuse» ou par un autre véhicule
n'est pas une remorque au sens de la loi.

Art. 3.

Cet article a été adopté sans observation.

Art. 4.

L'amendement présenté par le Gouvernement est adopté.

Le § lor. 2), a pour objet d'exclure:

a) le conjoinë des personnes visées au n? 1 du même §;

b) les parents et alliés en ligne directe des personnes
visées au n" I du même §. à condition que parents et alliés
habitent sous le même toit et soient entretenus des deniers
des dites personnes.

L'expression «lois spéciales sur la réparation des dom-
mages résultant d'accidents du travail» (§ 1er 3") couvre
aussi la législation relative à la réparation des dommages
résultant des accidents survenus sur le chemin du 'travail.
(Arrêté-loi du 13 décembre 1945).

Art. 5.

Aux termes de cet article, une franchise peut être stipulée
dans la police.

Un commissaire demande s'il n'y aurait pas lieu d'Inter-
dire le système actuellement généralisé des « ristournes en
cas de non-sinistre ». Ce système a pour conséquence que
nombre de conducteurs malhonnêtes s'enfuient, surtout
lorsque le dommage qu'ils ont occasionné est peu important.
D'aucuns estiment pourtant que le système constitue une
récompense qui doit inciter les conducteurs à la prudence,
Il semble néanmoins que de nombreux assureurs verraient
sans déplaisir interdire ce procédé qui donne lieu à beau-
coup de discussions et de marchandages.

La commission ne tranche pas le fond du débat, mais
estime que ln question ne doit pas être réglée dans le cadre
du présent projet.
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Wij kunnen ons hier dus beperken tot een verslag over
de nleuwe besprekinqen. die in de Commissie plaats hebben.

Eerste artikel.

Het woord « verkeer » mcèt nlet in enge zin worden ver-
staan. De verzekering mag niet beperkt blijven tot de
schade, aangericht door een rijdend voertuig of door het
gebruik van het voertuiq: de schade. veroorzaakt door een
stilstaand of door' zijn bestuurder verlaten voertuig moet in
de verzekering beqrepen zijn.

Trolleybussen zij n niet aan spoorstaven gebonden. Zij
vallen onder de toepassinq van de wet.

Als antwoord op een opmerkinq van de Raad van State
verklaart de Cornmissie dat de verzekeraar niet in België
moet qevestiqd zijn om te kunnen erkend worden. Het
wordt beter aan de Koning overqelaten, uit te maken of
de verzekeringsonderneming haar rnaatschappelijke zetel
of. bij gebreke daarvan. een werkinqszetel, waar zij woon-
plaats kiest. in ons land dient te hebben.

Art. 2.

. Een voertuiq, al dan niet door een ongeval beschadiqd.
dat door een kraanwagen of een ander voertuig bi] gelegen-
heid wordt gesleept. is geen aanhangwagen in de' zin van
de wet.

Art. 3.

Dit artikel wordt aangenomen zonder opmerkingen.

Art.4.

Het door de Regering voorgestelde amendement wordt
aangenomen.

§ i. 2), beoog t de uitsluiting:

a) van de echtgenoot van de personen, bedoeld in n' 1
van voormelde paraqraal:

b) van de bloed- en aanverwanten in de rechte Iinie van
de personen, bedoeld in n" 1 van voorrneldz paraqraaf , op
voorwaarde dat die bloed- en aanverwanten bi] hen inwo-
nen en door hen worden onderhouden.

De uitdrukkinq «bijzondere wetten inz ake schadever-
goeding voor arbeidsonqevallen » (§ l , n' 3) slaat tevens
op de wetgeving betreffende de vergoeding van de schade
voorspruitend uit ongevallen die zich op de weg naar of
van het werk voordoen (Besluitwet van 13 decernber
1945). .

Art. 5.

Luidens dit artikel kan de polis een bedinq van vrijstel-
ling inhouden.

Een Comrnissielid vraagt of er geen aanleiding is het
thans algemeen geldende stelsel van « ristorno bij ontbre-
ken van schadeqeval » te verbieden. Dit systeem heeft tot
gevolg dat een groot aantal oneerlijke bestuurders op de
vlucht slaan, vooral wanneer de schade die zij hebben aan-
gericht, weinig belanqrijk is. Sommigen menen nochtans
dat het systeern een beloning inhoudt die de bestuurders
tot voorzichtigheid moet aanzetten. Het schijnt nochtans
dat talrljke veraekeraars het verbleden van dit procédé niet
ongenegen zijn, daar het aanleidinq geeft tot heel wat loven
en bieden

De Commissie spreekt zich nlet uit over de grond der
zaak. maar oordeelt dat die kwestle niet in het kader van
dit ontwerp rnoet worden geregeld,
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Art. 6, 7 et 8. Art. 6. 7 en 8.

Ces articles sont adoptés sans observations, Deze arttkelen worden aangenomen zonder opmerkingen.

Art. 9. Art. 9~

Cet article a donné lieu à de longs échanges de vues,
C' est Je tribunal q\Ji décidera, le cas échéant. que l'assu-

reur a. en fait, assumé Ja direction du procès. La preuve
incombe à la partie qui soutient que cette intervention a
réellement existé.

L'amendement du Gouvernement a été adopté avec cer-
taines modïflcatlons.

Quelques commissaires estimaient que le droit de mettre
J'assureur éventuellement en cause devait être reconnu au
ministère publie comme il était prévu dans le projet. D'autres
se demandaient même s'Il ne fallait pas rendre cette mise
en cause obligatoire. D'autres encore considéraient qu'un
avertissement régulièrement envoyé par le ministère public
à J'assureur pourrait être d'une grande utilité.

Finalement. la Commission exprime le vœu que les
Parquets soient invités à envoyer systématiquement un
« avertissement» aux assureurs.

Le 20 mars 1956. le Gouvernement a déposé deux sous-
amendements prévoyant que le ministère des avoués est
facultatif et que le preneur d'assurance peut être mis en
cause par l'assureur qui intervient volontairement. Çes
sous-amendements ont été adoptés,

Les avocats pourront donc valablement représenter les
parties.

Art. 10.

L'amendement présenté par le Gouvernement est adopté.

La dernière phrase du dernier alinéa constitue une
variante du texte de la Commission Benelux.

Art. Il.

Cet article dit qu'aucune exception dérivant de la loi ou
du contrat d'assurance ne peut être opposée par l'assureur
à la personne lésée.

Il Y aura pourtant des cas où J'assureur pourra opposer
légitimement des moyens d'exception. .

Ce sont notamment;

a) les cas prévus par la loi elle-même (art. 3 : faits sur-
venus hors de Belgique. biens transportés, faits des vo-
leurs; art. 4: exclusions);

b) la limite contractuelle. aussi éloignée que possible
r.wis inévitable.

Exemples:

- accident causé par un véhicule non assuré conduit
par une personne qUI n'en est pas le propriétaire, mais est
elle-même assurée pour lin autre véhicule par une police
ne prévoyant pas l'extension de g<lrantie applicable au cas
envisaqé. (A noter que l'extension de garantie il la con-
duite de véhicules autres que le véhicule assuré n'est pas
rendue obligatoire par la loi);

_ accident causé par un véhicule non assuré alors que
le propriétaire de ce véhicule en possède un autre, lequel
est <ISSU ré.

Dit artikel lokte een lange gedachtenwisseling'uit.
De rechtbank beslist eventueel dat de verzekeraar in

feite de leiding van het geding op zich heeft genomen. De
bewijslast rust op de parti] die beweert dat die tussen-
komst werkelijk heeft bestaan.

Het Regeringsamendement wordt in enigszins gewij-
zigde vorm aanqenomen.

Enkele Commissieleden waren van oordeel dat, zoals in
het ontwerp is bepaald, ook het Openbaar Ministerie het
recht moet hebben om eventueel de verzekeraar in het
geding te roepen. Anderen vroegen zich zelts af of daar-
van geen verplichting moest worden gemaakt. Nog ande-
ren waren de mening toegedaan, dat een waarschuwinq,
door het openbaar ministerie op regelmatige wijze aan de
verzekeraar gericht. van groot nut zou kunnen zijn.

Ten slotte uitté de Commissie de wens dat de Parketten
zouden worden verzocht systematisch een « waarschu-
wing» aan de verzekeraars te sturen.

Op 20 maart 1956 heeft de Regering twee subamende-
rnenten voorqesteld; waarin wordt bepaald dat de tussen-
komst van de pleîlbezorqers facultatief is, en dat de verze-
keringnemer in het geding kan worden geroepen door de
zekeraar. die vrijwilliq tussenkomt. Deze sub-arnendementen
worden aanqenomen.

De advocaten zullen partijen dus geldig kunnen verte-
genwoordigen,

Art. 10.

Het door de Regering voorgestelde amendement wordt
aangenomen.

De laatste volzin van het laatste lid is een variante op
de tekst van de Benelux-commissie.

Art, Il.

In dit artikel wordt bepaald dat geen uit de wet of uit de
verzekerinqsovereenkomst voortvloeiende exceptie door een
verzekeraar aan een -benadeelde kan worden tegengewor-
pen.

Er zijn nochtans gevallen waarin een verzekeraar op.wet-
tige wijze exceptie-rniddelen kan teqenwerpen.

Zo o.m.:

<I) de gevallen in de wet zelf bepaald (art. 3: feiten
voorqevallen buiten België, vervoerde goederen, gevallen
van diefstal; art. 4; uitsluitingen);

b) de krachtens overeenkornst gestelde qrens, zo ver
rnoqelijk verwijderd maar onontkoombaar.

Voorbeelden :

~ onqeval veroorzaakt door eenniet-verzekerd voer-
tuig. bestuurd door een persoon die niet de eiqenaar
er van is, maar zelf verzekerd is voor een ander voertuig,
en wiens polis niet de uitbreiding van waarborg behelst,
toepasselljk in het hier behandelde geval (op te merken
valt dat de uitbreiding V<Jl1 de waarborg tot het besturen
van andere voertuigen dan het verzekerde voertuig door de
wet niet als verplichting wordt opgelegd);

- ongeval veroorzaakt door een niet-verzekerd voer-
tuiq. terwljl de eigenaar er van een ander voertuig bezit
dat verzekerd is,
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Il convient de signaler qu'un paragraphe exprimant un
avis de la Commission de la Justice sur cet article a été
erronément placé dans le corps du commentaire sur l'ar-
ticle 12. page 23 du rapport du 4 mars 1951 (doc. Ch.,
n? 379 de 1953-19~i) immédiatement après les trois asté-
risques.

Art; 12.

Le rapport du i mars 1954 posait la question suivante
à propos de cet article: « Quelle sera la situation du gara-
giste ou du vendeur de véhicules qui est, à J'heure actuelle,
titulaire d'une «police marchand ~ qui couvre sa respon-
sabilité pour un certain nombre de véhicules dont il est
détenteur, mais qui peuvent varier [ournellernent ? ~

L'article 12. et par voie de conséquence l'article 13. ne.
s'appliquent pas à pareil cas où c'est la responsabilité du
vendeur ou du garagiste en tant qu'entrepreneurs qui est
couverte plutôt que la responsabilité du propriétaire Oll du
détenteur d'un véhicule déterminé. Admettre le contraire
créerait dans la pratique une situation aussi absurde qu'in-
vraisemblable. notamment lorsqu'on pense aux milliers de
véhicules qui peuvent devoir circuler quelques kilomètres
pour. arriver au lieu de livraison.

Le contrat peut donc librement régler le sort des obliga-
tions réciproques des parties lorsque l'obligation légale a
cessé d'exister. sauf que l'article 12 dit que le preneur dis-
posera d'un délai de huit jours au moins pour avertir l'as-
sureur.

S'il est convenu que le contrat ne se transfëre pas en
même temps que la propriété du véhiculé, le nouveau pro-
priétaire n'est pas assuré automatiquement et les personnes
lésées par lui ou par des conducteurs autorisés par lui ont
un recours contre le fonds commun de garantie en cas d'in-
solvabilité du responsable.

En revanche, quelles que soient les dispositions' du con-
trat et aussi longtemps que les délais prévus par l'article 13
ne sont pas écoulés, la garantie de l'assureur reste acquise
aux personnes lésées, si le preneur d'assurance acquiert un
nouveau véhicule automoteur en remplacement de celui
dont la propriété a été transférée.

Art. 13.

L'amendement présenté par le Gouvernement est adopté.

Signalons que, dans le rapport du 4 mars 1954. deux
paragraphes du commentaire de la Commission Benelux
relatifs à J'article 13 ont été imprimés par erreur sous l'ar-
ticle 12. Ce sont les paragraphes qui commencent par les
mots: «L'assureur ne peut opposer» (page 22) et « Sauf
lorsqu 'il s'agit» (page 23).

Le rapport du 4 mars 1954 dit (page li, alinéa J) : dl
faut remarquer que l' article 13, qui prévoit les modalités
grâce auxquelles l'assureur peut se dégager, s'applique au
bureau comme à tous les autres assureurs auxquels il a été
assimilé dans la définition de l'article premier ».

L'Union professionnelle des entreprises d'assurances a
fait parvenir à ce sujet. à M. le Ministre de la Justice. la
note suivante:

« 1. - Le Bureau belge garantit le respect de la loi
beige d'assurance automobile obligatoire ct l'exécution des
décisions judiciaires belges, dans la limite de J'obligation
lég<lle, par les compagnies opérant en pays étranger qui
ont délivré le certificat international appelé «carte verte»
à leurs assurés, lesquels ont pu, de cette manière, importer
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Er weze opgemerkt dat een paragraaf, die een advles van
de Commissie voor de Justitie nopens dit artikel behelst,
bij vergissing Is opqenomen in de commentaar op artikel 12.
blz, 23 van het verslag van 4 maart 1951 (st. K.. 0: 379,
1953-1954), on middellijkna de drie sterretjes.

Art. 12.

In het verslag van 4 maart 195"1 -wordt aangaande dit
arrikel volqende- vraag gesteld : « Welke is de toestand
van de garagehóiJder of autoverkoper die thans houder is
van een « abonnementspolis » die zijn aansprakehjkheid
dekt voor een bepaald aantal motorrijtuigen waarvan hi]
houder is, doch dat dagelijks kan schornmelen ? .».

Artikel 12, en bijgevolg ook arttkel 13 zijn niet van toe-
passing op derqelljke gevallen, waarin de aansprakelijkheid
van de verkoper of de garagehouder als ondernemer wordt
gedekt. en niet de aansprakelijkheid van de eigenaar of
de houder van een bepaald voertuig. Het tegendeel aan-
vaarden zou in de praktijk leiden tot een even ongerijmde als
onhoudbare toestand: het volstaat o.m. te denken aan de
duizenden .voertuigen die eventueel slechts enkele kilometer
moeten rijden om de plaats van Ieverinq te bereiken.

De overeenkomst kan dus vrij beslissen over de
wederzijdse verplichtingen van partijen wanneer de wette-
lijke verplichting heeft opqehouden' te bestaan, met die
restrictie evenwel dat in artikel 12 wordt bepaald dat de
verzekeringnemer over een termijn van acht dagen 'beschikt
om de verzekeraar te verwittigen. _

Indien overeenqekomen werd dat de overeenkomst niet
tegelijk met de eigendom van het voertuig overgaat is de
nieuwe eigénaar niet automatisch verzekerd en kunnen de
personen, diedoor hem of door de door hem gemachtigde
bestuurders werden benadeeld, in geval van onvermogen
van de aansprakelijke, tegen het gemeenschappelijk waar-
borgfonds verhaal instellen.

Daarentegen, welke ook.de bepalingen van de 'overeen~
komst zijn en zolang de termijnen waarvan sprake in arti-
kel 13 niet verstreken zijn, blijven de benadeelde personen
de waarborq van de verzekeraar genieten, indien de ver-
zekerlnqnemer zich een nieuw motorrijtuig aanschaft ter
vervanging van dit waarvan de eigendom werd overqe-
dragen.

Art. 13.

Het door de Regering lnqediende amendement wordt
aangenomen.

Er dient vermeld dar in het verslaq van 4 maart 1954
twee iparaqrafcn van de toelichtinq der Benelux-cornmîs-
sie, in verband met artikel 13, bij vergissing onder arti-
kel 12 werden gedrukt. Het betreft de paragrafen die aan-
vangen met de woorden : «Een verzekeraar kan aan een
benadeelde ... » [blz. 22) en « Behoudens in geval van ... »
(blz. 23).

In het verslaq van 4 maart 1954 wordt verklaard (blz.Ll ,
lid 3) : «Er dient opgemerkt dat artikel 13, waarin de
modaliteiten voorkomen waaronder de verzekeraar zijn
aansprakelljkheld kan afwentelen, van toepassinq is op het
bureau zoals op alle andere verzekeraars waarmede het
gelijkgesteld werd volgens het bepaalde in artikel I.»

Het Beroepsverbond der verzekeringsondernemingen
heeft in dit verband de volqende nota aan de Minister van
[ustitie gestuurd:

« I. - Het Belgisch Bureau staat in voor de eerbiedi-
ging van de Belgische wet betreffende de verplichte Ver-
zekering van motorrijtuigen en voor de tenuitvoerlegging
van de Belgische rechterlljke besllssinqen, binnen de per-
ken van de wettelijke verphchtlnq, door de in het butten-
land werkende maatschappijen, die een Internationaâl bewijs



provisoirement lin véhicule automoteur sur Je territoire
belge sans autre formalité quant à l'obligation d'assurance.

» 2. - Le projet de loi reconnaît le Bureau belge et
donne aux « personnes lésées» une action directe contre
lui.

» 3. - Quand .cesse cette action directe?

» a) le premier projet de la Commission Benelux pré,
voyait que le Bureau. pour être agréé. devait continuer à
garantir la personne lésée par un porteur de la carte verte
dont la date de validité serait expirée:

» b) le projet. dans sa forme actuelle, a supprimé cette
obligation indéfinie. mais le rapport du 4 mars 1954 (p. Il,
alinéa 3) fait remarquer que rarticle 13 qui prévoit les
modalités grâce auxquelles l'assureur peut se dégager à
l'égard des personnes lésées s'applique au Bu~eau.

» 4. - Les raisons de la suppression de l'obliqation indé-
finie sont longuement exposées à la page 10 du même rap-
port et on ne comprend pas comment il se fait que les
auteurs aient adopté tine modification de texte pour décré-
ter aussitôt qu'un autre article est applicable, qui détruit
toute l'économie de la modification.

» 5. - En effet, ils veulent imposer ainsi au Bureau
belge une obligation qui:

» a) en droit, ne lui permet pas d'exercer les recours
nécessaires contre les assureurs opérant à l'étranger;

» b) en [ait, se heurte à des impossibilités d'exécution
évidentes tant en général qu'en particulier dans le cas des
relations belgo-luxembourgeoises.

» Nous nous expliquons:

» 6. - En droit.

» Si. pour la facilité de la rédaction. la loi, en tête de
ses dispositions, qualifie l'assureur: « I'entreprise d'assu-
rance agréée par le Gouvernement aux termes de l'article 2,
§ lor, et dans le cas du § 2, le bureau chargé du règlement
des dommages causés en Belgique, par des véhicules ayant
leur stationnement habituel à l'étranger », en revanche il
n'en demeure pas moins que la carte verte n'est pas un
contrat d'assurance liant le Bureau et le preneur d'assu-
rance. Le rapport du 4 mars 1954 a même précisé qu'il ne
s'agissait pas d'une novation.

~> Par conséquent. la disposition de l'article 13 vise les
contrats d'assurance conclus en Belgique. sous l' empire de
la loi, mais par les certificats représentant les engagements
de l'assureur opérant à l'étranger. dens les limites accep-
tée s par lui.

» Le Bureau beige ne peut exercer valablement ses re-
cours de droit international privé que dans ces limites, et
aucun espoir n'existe de voir modifier sur ce point les con-
ventions inter-Bureaux.
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« groene kaart » genoemd. hebben afgegeven aan hun ver-
zekerden, die aldus voorlopïq een motorrijtuig op Belqisch
grondgebied hebben kunnen Invoeren, zonder enige andere
formaliteit ten opzlchte van de verzekerinqsplicht.

» 2. ....- Het wetsontwerp erkent het Belqtsch Bureau en
kent aan de « benadeelde personen s een rechtstreekse
vorderinq toe tegen dit Bureau.

» 3. - Wanneer houdt deze rechtstreekse vorderinq
op?

» a) het eerste ontwerp van de Benelux-commissle be-
paalde dat het Bureau, om erkend te worden. de persoon
moest blijven dekken die benadeeld werd door een houder
van een groene kaart waarvan de geIdigheidsdatum zou
versireken zijn;

» b) in de huidige tekst van het ontwerp werd die
onbepaalde verplichting weggelaten, maar in het verslag
van 4 maart 1954 (blz. Il. lld 3) wordt opgemerkt dat
artikel '3. « waarin de modahtetten voorkomen waaronder
de verzekeraar zijn aansprakelijkheid tegenover de bena-
deelde personen kan alwentelen, van toepassing is op het
Bureau ».

~ 4 . ....- De redenen van de weglating van de onbe-
paalde verplichting worden ultvoeriq toeqelicht op blz. 10
van bedoeld verslaq, en het is onbegrijpelijk dat de indie-
ners de tekst hebben gewijzigd, doch tevens hebben bepaald
dat een ander artikel van toepassing is, dat de hele inrich-
ting van de wijziging teniet doet,

» 5. - Zij willen inderdaad aldus aan het Belgisch
Bureau een verplichtinq opdringen die:

» a) het in rechte niet in staat stelt het nodiqe verhaal
in te stellen teqen verzekeraars die in het buitenland werken;

» b) in [eite op klaarblljkelijke moeilijkheden van uit-
voering stuit zowel in het algemeen als in het bijzonder. in
het geval van de Belqisch-Luxernburqse betrekkïnqen.

» Wij verklaren ons nader

» 6. - In rechte.

» Alhoewel de wet gemakke1ijkheidshalve, in het begin
van haar bepalingen, de verzekeraar aanduidt met de
woorden «de verzekerinqsonderneminq, door de Regering
toegelaten in de zin van artikel 2, § I. en in het geval
van § 2, het bureau belast met de afwikkeling van de
schade. welke in België is veroorzaakt door motorrijtuigen.
die qewoonlijk in het buitenland zljn gestald », neernt dit.
daarenteqen. toch niet weg dat de groene kaart geen ver-
zekerinqscontract is. dat het Bureau en de verzekerde ver-
bindt. Het verslaq van 'I rnaart 1954 heeft zelfs nader
bepaald dat het geen nieuwiqheid betrol.

» Derhalve slaat de bepaling van artikel 13 op de ver-
zekeringscontracten die in België onder de wet worden
gesloten. en niet op de bewijzeu die de verblntenissen van
de in et buitenland werkende verzekeraar bevatten, binnen
de door hem eenoeerde perken,

» Het Belgisch Bureau kan zijn intematîonaal privaat
rechtelijk verhaal slechts binnen die grenzen uitoefenen. en
er kan hoegenaamd niet verwacht worden dat de inter-
Benelux-overeenkomsten op dat punt zullen gewijzigd wor-
den.
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» 7. - ETl fait.

» Les .certiftcats appelés « cartes vertes» se délivrent
clans toute l'Europe à l'insu du Bureau belge. Ils sont vala-
bles pour la Belgique sans que l'assureur qui les délivre
sache si son assuré se rendra effectivement dans notre
pays.

» Dès lors. comment vouloir obliger le Bureau belge a
envoyer des lettres recommandées pour des con-trats qu'il
n' a pas souscrits. qu'il ne connaît pas.

» Cet envoi de lettre recommandée a un sens pratique à
régard des contrats souscrits en Belgique. paree qu'il per-
met à l'autorité ainsi avertie, de procéder aux enquêtes à
domicile. Il est complètement dépourvu de portée dans le
cas qui nous occupe; l'étranger de passage n'a. pas de
domicile et très généralement même pas de résidence en
Belgique.

» Quant aux automobilistes luxembourgeois. ils peuvent
entrer en Belgique sans contrôle. Va-t-on en rétablir un
alors qu'on songe à une union économique avec la Hol-
lande, qui permettrait de supprimer le cordon douanier
existant? Dans la négative. il suffira qu'un automobiliste
luxembourgeois exhibe une carte verte périmée lors d'un
accident pour que le Bureau soit tenu à l'égard des per-
sonne lésées sans possibilité de' recours contre l'assureur
opérant au Grand-Duché qui a délivré un jour cette carte
mais n'est peut-être plus en risque.

» 8. - On a objecté que la «carte verte» elle-même
porte la mention que «si la législation du pays visité ou
toute convention passée avec le gouvernement de ce pays
l'exige. le Bureau du pays visité garantit rassuré après la
date d'expiration de la validité de la carte verte».

» C'est perdre de vue que cette mention ne figure à cet
endroit que pour rencontrer la situation de fait existant
dans les pays scandinaves avant l'adoption du système
européen de la «carte verte ».

» Ces pays qui. entre eux, n'exigent que le certificat
national délivré par l'un d'eux, n'ont que des frontières
maritimes, à l'exception de celle du Jutland, -qui est courte.
C'est ce qui explique qu'ils ont depuis longtemps instauré
un contrôle « à la sortie» des automobilistes non scandi-
naves. Si soit le certificat, soit l'assurance court-terme
souscrite à l'entrée, est expiré au moment de la sortie. ils
perçoivent une prime pour le temps passé dans le pays
depuis l'expiration et transfèrent cette prime au Bureau
qui a couvert pendant ee temps. alors qu'il avait perdu son
recours contre l'assureur de l'automobiliste étranger et a
donc besoin de ces primes pour couvrir ce risque.

» Est-ce un système aussi compliqué que le législateur
veut imposer à l'administration tout au long des frontières
terrestres de la Belgique, alors qu'on peut évaluer à plus
de 500.000 le nombre des entrées d'automobilistes étran-
qers, et alors qu'il existe une intense circulation frontalière
spécialement dans les nombreuses agglomérations chevau-
chant les frontières?

» 9. - L'opinion de l'U. P. E. A. est que le seul système
qui rencontre le mieux à la fois les préoccupations d'ordre
juridique. celles d'ordre social et celles d'ordre pratique,
tant du législateur que des assureurs, est le suivant:
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» 7. - In [eite.

» De bëwijzen, die men « groene kaarten » noemt. wor-
den in geheel Europa butten weten van het Belgisch Bureau
afgegeven. Zij zijn in België geldig zonder dat de verzeke-
raar die ze afgeeft weet of zijn verzekerde zich werkelijk
naar ons land zal begeven.

» Hoe wil men clan het Belgisch Bureau verplichten
aangetekende brieven te verzenden voor contracten die het
niet ondertekend heeft en 'die het niet kent?

»Dat verzenden van een aangetekende brlef heeft een
practische betekenis voor de in België gesloten contracten,
omdat de aldus verwittiqde overheid daardoor in de moqe-
lijkheid wordt gesteld een onderzoek ten huize te doen.
Het heeft niet de geringste betekenis in het hier besproken
geval; de vreemdeling op doortocht heeft in België geen
woonplaats en doorgaans zelfs geen verblijfplaats,

» De Luxemburqse autobestuurders. van hun kant. mogen
zonder controle in Belqië binnenkomen. Zal men dat tee-
zicht opnieuw invoeren. nu men een economische unie met
Nederland overweeqt. waardoor de bestaande douaneqor-
del zou afgeschaft worden? Zo niet zal het volstaan dat
een Luxemburgs autobestuurder bij een ongeval een ver-
vallen groene kaart vertoont, opdat het Bureau teqenover
de benadeelde personen zou verbonden zijn, zonder zijn
verhaal te kunnen uitoefenen tegen de in het Groothertoq-
dom werkende verzekeraar, die bedoelde kaart op zekere
dag heeft afgegeven maar wellicht niet meer risico-dra-
gend is.

» 8. - Men heeft daartegen ingebracht dat op de
« groene kaart » zelf vermeld staat: « Indien de wetgeving
van het bezochte land of iedere overeenkomst aangegaan
met de regering van dat land het elst, dekt het Bureau
van het bezochte land de verzekerde na het verstrijken
van de geldigheidsdatum van de groene kaart. »

» Men vergete echter niet dat die vermelding op be~
doelde plaats slechts voorkornt om tegemoet te komen aan
de feitelijke toestand, die vöör de invoering van het
Europees stelsel van de «groene kaart » in de Scandi-
navische landen bestond.

» Die landen. die onder elkaar slechts het nationaal
bewijs eisen dat voor één van hen wordt afgegeven hebben
slechts zeeqrenzen, met uitzondering van die van Jutland,
die kort is. Daarom hebben zij reeds sedert lang een controle
op de uitvoer mqevoerd voor niet-Scandinavlsche automo-
bilisten. Indien het bewijs of de verzekering op korte terrnijn
die bij de invoer werd qesloten. bij het verlaten van het
land verstreken is, innen zi] een prernie. voor de tijd die
sedert het verval in het land werd doorgebracht, en maken
zij die prernie over aan het Bureau. dat de risico's gedu-
rende die tijd heeft qedekt. terwijl het zijn mogelijkheid
tot verhaal tegen de verzekeraar van de buitenlandse auto-
mobilist had verloren en die premies dus nodig -had orn
bedoelde risico's te dekken,

» Wil de wetqever aan het bestuur een zo ingewikkeld
systeem opleqqen, overal langs de landgrenzen van Belqië,
ofschoon het aantal buitenlandse automobilisten die jaarlijks
België binnenkomen op 500.000 kan geraamd worden en
er een druk qrensverkeer bestaat inzonderheid in de agglo-
meraties die schrijlings over de grens liggen?

» 9. - Volgens de B. V. V. B. Is het eniqe systeem dat
het best aan de [urldische. sociale en practische eisen
van de wetgever en van de verzekeraars beantwoordt het
volqende :



» Dès que la carte verte est expirée, l'automobiliste
étranger est assimilé à l'automobiliste belge dépourvu d'as-
surance.

» 10 II est punissable; son véhicule peut être saisi;

» 2° La personne lésée par un accident causé par lui se
trouve dans une situation meilleure qu'elle ne le serait
aujourd'hui.

» En effet, elle peut poursuivre:

» a) l'automobiliste lui-même;
» b) son assureur, s'il y en a un. dans les limites du

contrat d'assurance;
» c} en tout état de cause. le Fonds de Garantie belge,

pour ses dommages corporels.

» Ce système ne constitue-t-il pas un énorme progrès sur
la situation actuelle? La victime d'un automobiliste étran-
ger, dans l'hypothèse la plus défavorable. ne sera plus
dépourvue de recours.

» Tout en réalisant cette amélioration essentielle', le sys-
tème préconisé n'entraîne l'organisation d'aucun vcontrôle
onéreux aux frontières. nettement préjudiciable aux inté-
rêts touristiques du Pays; il n'oblige pas à l'envoi coûteux
de centaines de milliers de lettres recommandées dénuées
d'utilité pratique.

»Pareilles mesures. qu'il faudrait prendre si les auteurs
du projet de loi maintenaient leur interprétation actuelle,
devraient être jugées par l'Etat lui-même contraires aux
notions de productivité qu'il prône activement et constam-
ment par ailleurs. »

M. le Ministre de la Justice a soumis cette question à
l'appréciation de la Commission Benelux qui s'est réunie.
une nouvelle fois. à Bruxelles, les 2 et 3 mars 1956. Un
accord a été réalisé et un protocole additionnel sera signé.

Le 20 mars 1956. le Gouvernement a déposé J'amen-
dement suivant.

«Par dérogation à l'article 13 et jusqu'à une date à
fixer par le Roi, les obligations assumées par le bureau
chargé du règlement des dommages en vertu de certificats
internationaux d'assurance. conformément à l'article 2 § 2.
cesseront de plein droit à l'expiration du terme pour lequel
ces certificats auront été émis. »

La Commission adopte cet amendement qui figurera, sous
l'article 27, parmi les dispositions transitoires.

C'est donc le fonds de garantie qui interviendra pour
indemniser les personnes lésées. et uniquement pour leurs
dommages corporels, lorsque l'accident sera provoqué par
un conducteur dont la «carte verte » est arrivée à expira-
tion.

La Commission émet le vœu qu'un système soit recher-
ché qui assure, malgré tout, aux victimes une indemnisation
complète.

Art. 14. (art. 21 nouveau).

L'amendement présenté par le Gouvernement, ct qui est
inspiré par une observation faite: par le Conseil d'Etat. est
adopté.

L'article 14 devient donc l'article 21 dans le: texte défi-
nitif.
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» Zodra de groene kaart niet meer ,geldig is, wordt de
buitenlandse automobilist gelijkgesteld inet de niet-verzeke-
de: Belgische automobilist.

» I· Hi] is strafbaarr zijn voertuig kanin beslag worden
genomen;

» 20 De persoon die benadeeld werd ingevolge een door
hem veroorzaakt onqeval heeft meer kans op het verkrijgen
van schadeverqoèdrnq dan thans het geval Is.

» Hi] kan Immers vervolgingen Instellen tegen:

)} a) de automobilist zelf:
» b) diens verzekeraar, indien er een is, binnen de per-

ken van het verzëkeringscontract:
» c} in elk geval, het Belgisch Waarborgfonds, voor zijn

Iichamelijke schade.

» Betekent dit systeem geen reusechtiqe lJooruitgangten
opzichte van de huidige toestand? Het slachtoffer van een
buitenlandse automobilist zal in het nadeligste geval niet
zonder enig verhaal blijven.

» Ofschoon de voornaamste verbeterlnq aldus verwezen-
lijkt werd, brengt het voorgestelde systeem generlei kostbare
grenscontJ;ole mede, die terecht nadelig is voor de toerls-
tische belangen van ons Land; ook niet het verzenden van
honderdduizenden aangetekende brieven, die geen practisch
nut hebben,

» Dergelijke maatregelen, die noodzakelijk zouden wor-
den indien de Indieners van het wetsontwerp hun huidige
interpretatle handhaafden, zouden door de Staat zelf moe-
ten verworpen worden als zijnde strijdiq met de producti-
viteitsbeginselen die hij trouwens op actieve en aanhou-
deride wijze voorstaat, >~

De Minister van [ustitie heeft deze kwestie voorgelegd
aan de Benelux-commtssie. die anderrnaal op 2 en 3 maart
1956 te Brussel vergaderde. Een overeenkomst werd bereikt,
waaromtrent een additioneel protocol zalondertekend wor-
den.

Op 26 maart 1956 heeft de Regering het volgende amen-
dement ingediend:

« In afwijking van artikel 13 en tot op de door de Koning
te bepalen datum. zullen de verplichtingen aangegaan door
het bureau dat belast is met de afwikkeling van de schade
op grond van internationale bewijzen van verzekering, over-
eenkomstig artikel 2. § 2. van rechtswege een einde nernen
zcdra de terrnijn verstreken is waarvoor die bewijzen wer-
den afgegeven. »

De Cornmissie heeft dit amendement aangenomen; het
zal, áls artikel 27, onder de overgangsbepalingen opgeno-
men worden.

De benadeelde personen zullen dus door het Waarborq-
fonds worden schadeloos gesteld maar dan alleen voor de
lichamelijke schade, wanneer het ongeval veroorzaakt wordt
door een bestuurder wiens « groene kaart» verstreken is.

De Comrnissle spreekt de wens uit dat zou worden uit-
gezien naar een regeling waarbij de slachtoffers tech vol-
ledig zouden schadeloos gesteld worden.

Art. 14 (nieuwart. 21),

Het amendement, dat naar aanleiding van een oprner-
king van de Raad van State door de Regering werd in-
gediend, wordt aangenomen.

Artikel 14 wordt dus in de de'finitieve tekst artikel 21.
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La Commission précise que les dispositions de la loi sont
d'ordre public clans la mesure ou elles servent les Intérêts
des personnes lésées. Mais seront licites des clauses restric-
tives établies. aux risques de l'assureur. entre lui et le pre-
neur d'assurance. Cette possibilité doit permettre l'adapta-
tion aussi souple que possible des conventions aux cas
particuliers et la réduction du coût de l'assurance dans tous
les cas oit elle est justifiée. Prohiber des clauses comme
celle de la conduite exclusive. ou celle de la conduite pen-
dant une période limitée ou encore dans un rayon limité
Ile serait certainement pas heureux.

L'autorité tutélaire du Contrôle des Assurances s'exer-
cera sur les clauses des contrats d'assurance et n'autorisera
les dérogations à un contrat-type que lorsque ces déroga-
tions seront conformes aux bons usages commerciaux.

Une telle situation existe actuellement dans les branches
de l'assurance automobile déjà rendues obligatoires et ne
suscite aucune critique.

Art. 15 (art. 14 nouveau).

Les deux amendements présentés par le Gouvernement
sont adoptés.

Cet article a donné lieu. en outre, à un long échange
de vues,

La Commission confirme formellement les vues qu'elle a
développées précédemment et qui ont été exposées dans le
rapport du 4 mars 19;1 (Doc. Ch, 379. 1953~1954). p. 25.
L'Etat n'est donc exonéré de l'obligation d'assurance qu'à
la condition que la responsabilité de tout conducteur de
ses véhicules soit garantie conformément à l'article 3. II
doit donc. soit s' assurer, soit donner sa propre garantie
pour couvrir tous les dommages causés par tous ses prëpo-
sès, par tous ses organes. par tous les conducteurs de ses
véhicules, de quelque façon que ce soit ct dans' n'importe
quelle circonstance. La restriction de l'article 3 concernant
ceux qui se sont rendus maîtres du véhicule par vol ou par
violence est évidemment ici aussi d'application.

.. .. ..

Le Gouvernement dépose un sous-amendement libellé
comme suit:

« Modifier le texte de l'article 15 comme suit :

« § 1er. _ L'Etat, la régie des Télégraphes et des Télé-
phones. la régie des voies aériennes, la régie des services
frigorifiques de l'Etat, la Société nationale des Chemins
de fer 'belges et la Société nationale des chemins de fer vici-
naux sont dispensés de contracter une assurance pour leurs
véhicules automoteurs, à la condition de couvrir eux-mêmes
la responsabilité civile de tous détenteurs et conducteurs de
ceux-ci, dans les COnditions de la présente loi. Si le conduc-
teur s' est rendu maitre du véhicule par vol ou par violence,
ils ont. à l'égard de la personne lésée, les obligations mises
à charge du fonds de garantie par l'article 16.

La déclaration sera faite par les représentants légaux à
l'autorité administrative compétente pour recevoir les rtoti-
fications relatives à l'assurance faisant l'objet de la présente
loi. Cette autorité en délivrera un certificat.

§ 2. - La même dispense peut être accordée par le Roi
aux organismes d'intérêt public de transport en commun
qu'II désigne et sous les conditions déterminées par Lui.
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De Commissie preciseert dat de bepalingen van de wet
van openbare orde zijn voor zover ze ten gunste van de
benadeelde personen beschikken. Beperkende clausules, die
op risico van de verzekeraar tussen deze laatste en de ver-
zekerde overeenqekomen worden, zi]n daarerïteqen wel
toeqelaten. Aldus wordt de gelt~genheid geschapen örn de
overeenkomsten zo goed mogelijk aan de bijzondere geval-
len aan te passenen de prijs der verzekerlnq te verrninde-
ren wanneer zulks verantwoord is. Het ware zeker niet
gelukkig bedingen te verbleden als die betreffende het
alleen besturen, het besturen tijdens een beperkte periode
of binnen een zekere straal.

De voogdij van de Controle der Verzekeringen zal kun-
nen uitgeoefend worden op de bedinqén der verzekerinqs-
contracten en ,slechts die afwijkingen op eeu typecontract
aanvaarden welke stroken met de correcte handelsqebruiken.

Een dergelijke toestand bestaat reeds in de takken waar
de autoverzekeririq als verplichtinggeldt en ze geeft geen
aanleiding tot kritiek,

Art. 15 (nieuwart. 14).

De twee door de Regering vcorqestelde amendernenten
worden aangenomen.

Dit artikel gaf bovendien aanleiding tot een lange
gedachtenwisseling.

De Commissie bevestiqt Iormeel de opvattingen die zi]
vroeqer heeft uiteenqezet en die werden weergegeven in het
verslag van 4 mart 1954 (Stuk Kamer 379, 1953-1954,
verslaq van 4 maart 1954 (Stuk Kamer 379, 1953-1954.
blz. 25). De Staat is bijgevolg slechts ontslagen van de ver-
ieder bestuurder van zijn voertuigen gedekt is overeenkom-
stig artikel 3. Hij moet dus. hetzij zich verzekeren, hetzi]
zijn eigen waarborg verlenen om alle schade te dekken die
op welke wijze en in welke omstandiqheden ook wordt ver-
oorzaakt door al zijn aanqestelden. door al zijn orqanen,
door alle bestuurders van zijn voertuiqen. De beperkinq van
artikel 3 betreffende dezen die zich door diefstal oE geweld-
pleging de macht over het motorrijtuig hehben verschaft, is
natuur lijk ook hier van toepassinq.

De Regering dient een subamendement in. dat luidt als
volgt:

« De tekst van artikel 15 als volgt wijziqen :

«§ I. - De Staat, de Regie van Telegraaf en Telejoon,
de Regie der Luchtioeqen, de Regie der Rijkskoel~ en
otiesdiensten, de Nationale Maatschappij der Belgische
Spoorwegen en de Nationale Maatschappij van Buurt-
spoorwegen zijn vrijgesteld van de verplichting om een ver-
zekering aan te gaan voor hun rnotorrijtuiqen mits zij. onder
de voorwaarden van deze wet. zelf de burgerrechtelijke aan-
sprakelijkheid dekken van alle houders of bestuurders van
die motorrijtuiqen. Heeft de bestuurder zich de macht over
het voertuig verschaft door diefstal of geweldpleging, dan
hebbcn zi]. ten aanzien van de benadeelde, de verplichtlnqen
die door artikel 16 aan het waarborgfonds worden opgelegd.

Van die dekking moet door de wettelijke verteqenwoor-
diqers aanqilte worden gedaan bi] het overheidsorgaan dat
bevoegd is tot het in ontvangst nemen van de kennisqevln-
gen orntrent de verzekering, die in deze wet wordt gere-
geld. Dit overheidsorqaan geeft hiervan een bewijs af.

§ 2. - Dezelfde vrijstelling kan door de Koning worden
verleend aan de instellingen van openbaar nut voor gemeen-
schappelijk vervoer die hij aanwijst onder de voorwaarden
die hij bepaalt.



Cette dispense peut notamment être subordonnée au dé-
pôt d'un cautionnement à la Caisse des Dépôts et Consi-
gnations.

Elle est toujours révocable. "

Le Gouvernement justifie cet amendement comme suit;

« Il convient d'accorder à la régie des Télégraphes et
des Téléphones, de même qu'à celle des voies aériennes
et à la régie des services frigorifiques de l'Etat, la dispense
de l'obligation d'assurance qui est prévue à l'article 15 du
projet en faveur de l'Etat, de la société des chemins de fer
belges et de la société nationale des chemins de fer vici-
naux.

Il est également opportun de prévoir la possibilité pour
le Roi d'accorder la même dispense à certains organismes
d'utilité publique de transport en commun, telle la Société
des Transports intercommunaux de Bruxelles qui se pro-
pose de mettre en service de nombreux autobus en Vue
d'améliorer les communications de certains quartiers de
l'agglomération bruxelloise,

L'article 2, 39, du Traité Benelux en a réservé expressé-
ment la faculté aux Hautes Parties contractantes.

Cette dispense ne sera toutefois accordée par Je Roi
que dans les cas jugés nécessaires et moyennant les garan-
ties qu'Il estimera opportunes.

Le § 1er du sous-amendement est adopté à l'unanimité.
Le § 2 est adopté par 12 voix contre 1.
Postérieurement la Commission a encore pris connais-

sance d'une lettre adressée par M. le Ministre des Commu-
nications à M. le Ministre de la Justice et qui dit notam-
ment;

« Bien que le paragraphe [er du dit article 15 soit de natu-
re à donner satisfaction à mon département, du moins à
l'heure actuelle. je dois cependant regretter que le Parlement
ait cru devoir citer nominativement les régies auxquelles
s'appliquera la possibilitè de dispense de l'assurance con-
tractée auprés d'un assureur privé. '/}

» Il s'agit là d'une limitation qui peut porter préjudice à
des organismes semblables qui seraient créés dans le futur
(une régie des postes, par exemple, en ce qui concerne mon
département) et ce. sans justification apparente. étant don-
né que. comme vous le savez. ces administrations person-
nalisëes s'identifient. en pratique, avec l'Etat lui-même. »

)} La même observation peut d'ailleurs être faite à propos
des établissements publics dont la solvabilité est tout aussi
peu douteuse. »

La Commission a également eu connaissance de la lettre
suivante adressée le 1er- décembre à Monsieur le Ministre
de la Justice par le Collège des Bourgmestre ct Echevins
de Ja Ville d'Anvers:

«Dans le texte du «projet de loi relatif à l'assurance
obligatoire de la responsabilité civile en matière de véhi-
cules au tomoteurs » (art. 15) nous avons pu lire que
« l'Etat. la Société Nationale des Chemins de fer belges
etJa Société Nationale des Chemins de fer vicinaux sont
dispensés de contracter une police d'assurance pour leurs
véhicules automoteurs. à la condition de couvrir eux-mêmes
la responsabilité civile de tous détenteurs et conducteurs
de ceux-ci, dans les limites de la présente loi. »

» Nous croyons devoir vous Signaler que, depuis 1922, la
ville d'Anvers s'est constituée son propre assureur pour
l'ensemble de ses propriétés, véhicules automoteurs inclus,
et que, durant toutes ces années et principalement en ce
qui concerne ce dernier risque, aucune contestation n'est
restée en suspens. chaque cas qui s'est présenté ayant été
réqlê à l'Intervention de notre propre caisse d'assurance.

»Etant donné que notre parc automobile (y compris
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Deze vrijstelling kan onder meer afhankelijk'worden ge~
maakt van en zekerheidsstelling bi] de Deposïto- en Consi-
gnatiekas.

Deze vrijstelling kan altijd worden ingetrokken, "

De Regerins verantwoordt dit amendement als volgt:

~ Het is wenselijk aan de Regie van Teleqraaf en Tele-
Ioon, evenals aan deze der Luèhtwegen en aan de Regie der
Rijkskoel- en -vriesdiensten de vrijstelling van de verplichte
verzekering te verlenen welke bij artikel 15 van het ontwerp
voorzien wordt ten gunste van de Staat. van de Nationale
Maatschappij van Belgische Spoorweqen en van de Natio-
nale Maatschappï] van Buurtspoorweqen. .

Het is eveneens wenselijk te bepalen dat de Koning de-
zelfde vrijstelling kan verlenen aan sommige instellingen
van openbaar nut voor gemeenschappelijk vervoer zoals de
Maatschappij van het Intercommunaal Vervoer te Brussel.
die zich voorneernt talrijke autobussen in dienst te stellen,
ten einde de verbindingen met sommige wijken van de Brus-
selsche agglomeratie te verbeteren.

Bij artikel 2, 3", van het Benelux-Verdraq wordt deze
rnoqelljkheid uitdrukkelijk aan de Hoge Verdraqsluitende
Partljen voorbehouden.

Deze vrijstelling zal echter slechts door de Koning wor-
den verleend in de nodig geachte gevallen en mits de waar-
borgen die Hij wenselijk zal achten,

§ I van het subamendernent werd eenpariq aanqenomen.
§ 2 werd met 12 stemmen tegen 1 aanqenomen.
Later heeft de Cornrnissie nog kennis genomen van een

brief. door de Minister van Verkeerswezen aan de Münster
van [ustitie gericht, en waarin o. m. wordt gezegd:

Hoewel de lote paragraaf van bedoeld artikel 15 aan mijn
departement voldoening kan geven, op dit ogenblik althans,
toch moet ik betreuren dat het Parlement heeft gemeend de
regiëen met narne te moeten vermelden waarop de mogelijk-
heid tot vrijstelling van de bij een private verzekeraar aan-
gegane verzekerinq toepasselijk zal zijn.

Het geldt hier een beperking welke gelijkaardige instel-
lingen zou kunnen benadelen, die in de toekomst zouden
kunnen tot stand komen (een regie van posterijen, bijvoor-
beeld. wat mijn departement betreft) en dit zonder schijn-
bare grond gezien,' zoals li weet, deze gepersonaliseerde
besturen practisch met de Staat zelf vereenzelvlqd worden.

Dezellde opmerking kan overiqens worden gemaakt met
betrekking tot de openbare instellingen waarvan de sol-
ventre evenzeer vaststaat,

De Commissie werd eveneens in kennis gesteld van vol-
gende brief, op 1 december aan de Minister van [ustitie
gericht door het College van Burqemeester en Schepenen
van de Stad Antwerpen:

«In de tekst van het « Wetsontwerp betreffende de ver-
plichte aansprakelijkheidsverzekering inzake motorri]-
tuigen» (art. 15) konden wij lezen dat «de Staat, de
Nationale Maatschappij van Belgische Spoorwegen en de
Nationale Maatschappi] van Buurtspoorwegen geen verze-
keririqspolis behoeven te sluiten voor hun motorrijtuiqen
onder de voorwaarde van deze wet, zelf de burqerrechte-
lijke aansprakelijkheid dekken van alle houders en bestuur-
ders ervan. »

:t> Wij achten het gepast U er op te wijzen dat de Stad
A ntwerpcn sedert J 922 eveneens eigen verzekeraa r is voor
al hare bezittingen, de motorvoertuigen inbegrepen, en dat
er gedurende al die jaren, en voorzeker wat dit laatste
risico betreft, geen enkele betwistinq hangende is gebleven
om reden dat elk voorgekomen geval zonder verwi]l werd
geregeld ten laste van onze eigen verzekeringskas.

» Gelet op het Ïeit dat ons waqenpark (polttternotc's Inbe-
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les motocyclettes de la police) compte actuellement 322 uni-
tés, des autobus, des camions, des camionnettes, des dëpan-
neuses, des camions de voirie et d'arrosage, des camions à
bascule, des pompes à moteurs, des camions à échafaudage,
des tracteurs, des rouleaux compresseurs automoteurs, etc ..
et que la prime d'assurance qui s'y rattache augmenterait
sérieusement les dépenses d'un budget, déjà surchargé.
nous vous demandons d'examiner si notre administration
ne pourrait, en sa qualité de propre assureur, également
bénéficier de la mesure d'exception que le nouveau projet
de loi prévoit en faveur de l'Etat et des sociétés précitées.

» Nous pouvons également affirmer que notre caisse
communale d'assurance est absolument à même de prendre
ces risques à son compte. »

La Commission a estimé qu'il n'y avait pas lieu de mul-
tiplier ni d'élargir les dispenses accordées par le projet.
sous peine de mettre )es bases mêmes de celui-ci en péril.

;Le Fonds commun de Garantie est appelé à indemniser
les conséquences des méfaits d'auteurs d'accidents non
identifiés. Ces auteurs peuvent être aussi bien des particu-
liers gue des membres du personnel des personnes morales
exemptées.

Les assureurs, représentant la masse de leurs assurés qui
supporte en définitive la charge du Fonds de Garantie.
font valoir que si les possibilités d'exemption sont éten-
dues par la législation, celle-ci devra, en toute équité, met-
tre à la charge des exemptés tine cotisation au Fonds de
Garantie destinée à contribuer à ses charges et donner au
Roi ia possibilité d'en fixer le montant. par vèh icules par
exemple.

La mesure devenant générale. elie devrait être d'appli ..
cation aussi pour J'Etat, les régies, la S. N. C. F. B. et la
S. N. C. F. V.

Après la clôture des débats en commission mais avant la
lecture du rapport, un amendement a été déposé qui a pour
objet d'étendre J'exonération aux provinces, aux communes,
aux régies communales et aux commissions d'assistance
publique.

Cet amendement n'a pas été retenu.

Art. 16 (art. 15 nouveau).

Les trois amendements présentés par le Gouvernement
sont adoptés.

Le dernier alinéa de l'article 16 devient donc l'article 22
nouveau.

Cet article donne au pouvoir exécutif la faculté de détér-
miner, clans chaque cas particulier, les conditions qui doi-
vent être remplies par les assureurs pour obtenir leur
agréation. Les garanties à exiger d'eux doivent être suffi-
santes et équivalentes, mais le Roi doit être en mesure
d'apprécier Ja forme à donner à celles-ci, en tenant compte
des situations particulières qui peuvent notamment, résul-
ter de la structure des organismes assureurs en cause. A
titre d'exemple. on peut citer la réglementation spéciale qui
a dû déterminer les garanties imposées aux Lloyd's de
Londres et. notamment, l'arrêté du Régent du 5 octobre
1948 fixant ,les conditions d'aqrëanon et de contrôle du
groupe des Lloyds de Londres pour l'assurance des respon-
sabilités soumises au contrôle de l'Etat. L'expérience a
démontré que Je régime ainsi instituê donnait entière satis-
faction. Il est donc indispensable de conférer au Roi le
pouvoir d'édicter, dans l'avenir, des mesures identiques ou
similaires.

Le 20 mars 1956. le Gouvernement dépose un sous-
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grepen) op dit ogenblik 322 eenheden telt, waaronder
personenwaqens. autobussen. vracht- bestel-, depannage-
trommel- sproei-. zuiger- en kipwagens, autopompen en lad-
ders, tractoren. motorwalsen en zo meer, en het opnemen
van de daaraan verbonden verzekerlnqspremie een belanq-
rijke vermeerdering van uitgaven betekent op een begroting
welke reeds overbelast is. verzoeken wij U na te gaan of
ons bestuur. als eigen verzekeraar. eveneens zou kunnen
genieten van de uitzonderingsmaatregel welke in het nieuwe
wetsontwerp voorzien wordt voor de Staat en de voornoem-
de Maatschappijen.

» Wij kunnen revens bevestigen dat onze stadsverzeke-
ringskas volkomen bij machte is om deze risico's voor
haar rekening te nemen. »

De Commissie was van oordeel dat er geen reden bestaat
om de bij het ontwerp verleende vrijstellingen te vermeniq-
vuldiqen of te verruimen op gevaar af de grondslagen zclf
van het ontwerp in 't gedrang te brenqen,

Het gemeenschappelijk waarborgfonds zal de gevolgen
moeren schadeloos stellen van degenen die niet geidentifi-
cieerde ongevallen hebben veroorzaakt. De daders kunnen
zowel particulleren als leden van het personeel van vrij-
gestelde rechtspersonen zijn.

De verzekeraars. die de massa van hun verzekerden ver-
tegenwoordigen en die ten slotte de last van het waarborg-
fonds draqen. doen gelden dat indien de mogelijkheid van
vrijstelling wordt uitgebrei~ door de wetgeving, deze in alle
bilijkheid aan de vrijqestelden 'een bijdrage in het waar-
borgfonds zal moeten opleggen om aldus deel te nemen
in zijn lasten en de Koning in de gelegenheid stellen orn
het bedrag ervan vast te stellen. per voertuiq bijv.

Daar de maatreqel algemeen zou worden. zou hij mede
van toepassing moeren zijn op de Staat. de overheidsbedrij-
ven. de N. M, B. S. en de N. M. V. B.

Na de sluiting van de debatten in de Commissie, doch
vôór de .Iezing van dit verslag, werd een amendement in-
gediend dat er toe strekt de vrijstelling uit te brelden tot de
provincies, de gemeenten. de gemeentelijke reqieën en de
comrnissies van openbare onderstand.

Dit amendement werd niet aangehouden.

Art. 16 (nieuwartikel 15).

De d"rie door de Regering voorgestelde amendementen
worden aangenomen.

Het laaste lid van artikel 16 wordt dus het nieuw ar-
tikel 22.

Dit artikel verleent aan de Uitvoerende Macht het recht
om in elk bijzonder geval de voorwaarden te bepalen welke
dienen vervuld door de Verzckeraars orn hun toelating te
bekornen. De van hen te eisen waarborqen moeten vol-
doende en gelijkwaardig ztjn, doch de Koning moet de vorm,
welke eraan moet worden gegeven, kurmen beoordelen,
rekeninq houdende met de biizondere toestanden. welke
namelijk uit de structuur der betrokken verzekerinqsorqa-
nismen voortvloeien. Als voorbeeld kan melding worden ge-
maakt van de bijzondere reglementering waarbi] de waar-
borgen moesten worden bepaald welke aan de Lloyds van
Londen zijn opqeleqd, en inzonderheid het .Regentsbesluit
van 5 october 1918 tot vaststelling van de toelatinqs- en
controlevoorwaarden van de groep der Lloyds van Londen,
voor de <lan de Staatscontrole onderworpen aansprakelük-
heidsverzekering. Uit de ondervindlnq blijkt dat het aldus
inqesteld regime volkomen voldoening schonk. Het is dus
volstrckt noodzakelijk aan de Koning de bevoeqdheid te
verlcnen om in de toekomst dezelfde of gelijkaardige maat-
reqelen te treffen.

Op 20 maart 1956 heeft de Regering een subamendement



amendement prévoyant que l'agréation de l'assureur pourra
être subordonnée à son affiliation au bureau belge dont il
est question à l'article 2, § 2. On peut, en, effet, imaginer
que les assureurs se désintéressent, à un moment donné de
la partièipation au bureau : il faudrait alors les contraindre
à s'affilier. Le sous-amendement est adopté.

Art. 15bl5 (art. 16 nouveau).

Ce nouvel article est adopté. ,
Il faut souligner que le fonds commun n'intervient que

pour la réparation des dommages corporels. Un commis-
saire demande d'étendre cette intervention aux dommages
matériels.

Line telle extension serait de nature à déséquilibrer gra-
vement les prévisions. On peut craindre, en effet, que de
nombreux conducteurs peu scrupuleux prétendraient qu'un
dommage. qu'ils ont occasionné à leur véhicule, par leur
imprudence ou leur. maladresse a, en réalité, été provoqué
par un conducteur non identifié. La charge du fonds de
garantie serait alourdie, ce qui entraînerait un accroisse-
ment de l'intervention des assureurs et, en définitive, une
augmentation des primes. La suggestion n'est pas retenue.

Àrt ...I7. '

Le 20 mars 1956, le Gouvememéat .a déposé un sous-
amendement à son premier amendement.

Le texte du projet prévoyait, en effet, que: le Roi dêter-
mine: les conditions de délivrance et de: retrait du certificat
justifiant du contrat d'assurance prévu à l'article 2, §§ 1
et 2. Or, il est impossible que le Roi intervienne pour des
documents délivrés à l'étranger.

L'alinéa premier amendé en conséquence a été adopté.
La commission a également adopté le second amendement.

Art. 18.

Les deux premiers amendements présentés par le Gouver-
nement sont adoptés.

Le troisième amendement qui tend à remplacer le texte du
§ 4 par UIl texte nouveau est également adopté. La Com-
mission se demande de quelle façon le tribunal sera saisi
d'une demande de levée de saisie?

On peut imaginer deux procédures, celle sur requête et
celle sur référé.

La procédure sur requête n'est pas codifiée. Les cas de
procédure sur requête sont épars dans la législation et leur
interprétation est flottante.

Il se recommande donc de choisir la procédure sur référé
qui parait d'autant plus indiquée qu'il y á lieu à débat éon-
tradictoire.

La Commission amende comme suit le texte de l'alinéa 7
du § 4 de l'article 18 :

« Cependant la saisie prolongée par l'eHet de semblable
action pourra être levée à tout moment par ordonnance du
président du tribunal statuant sur référé ». '

Par le seul emploi de cette: expression, il sera fait appli-
cation de l'article Il de la loi du 25 mars 1876 sur la com-
pétence et des articles 806 à 811 du Code de Procédure
civile.
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voorgesteld waarin wordt bepaalt dat de toeláting van de
verzekeraar afhankelijk kan worden gemaakt van zijn
toetreding tot het Belgisch bureau, waarvan sprake In arti-
kel 2,§ 2', Wijkunnén inderdaad onderstellen dat de ver-
zekeraars op een gégeven ogenblik geen belang meer zou-
den stellen in, toetre:ding tot het bureau; dan zou men
ze tot toetreding moeren verpltchten. Het subamendement
wordt aangenomen.

Art. 15 bis (nie:uw art. 16)

Dit nieuw artlkel wordt aanqenomen.
Er weze opgemerkt dat het geme:en'schappelijk fonds

slechts tussenkomt voor de: schadeloosstellinq van lichame-
lijke schade, Een commlssielid vraagt dat die tussenkomst
zou worden uitgebreid tot de materiële schade.

Een dergelijke uitbreiding zou de vooruttzlchten in de
war kunne:n sturen. Inderdaad kan worden gevre:esd dat
talnjke weinig scrupuleuze bestuurders zquden beweren dat
schade, welke zi] door hun onvoorzichtigheid of onbehen-
diqheid, aan hun voertuig veroorzaakt hebben, Ieltelijk
werd veroorzaakt door een nlet-qeïdenttficeerde bestuurder.
De last van het waai:borgsfónds zou hierdoor worden ver-
zwaard, hetgeen een verhoging van de tussenkomst van de
verzekeraars en, te:n slotte, prenueverhoqinq tot gevolg zou
hebben, De suggestie wordt niet aangehoude:n.

Art. 17.

Op 20 maart 1956 heeft de Regering een subamendement
op haar eerste amendement voorgesteld.

In de tekst van het ontwerp was immers bepaald, dat de
.Koninq de voorwaarden vaststelt tot afgifte en tot intrek-
king van het bewijs waaruit de verzekeringsovereenkomst
blijkt waarvan sprake in artikel 2, §§ I en 2. Nu kan de
Koning zich onmogelijk inlaten met stukken die in het
buitenland worden afgegeven. ,

Het eerste lld, in die zin gewijzigd. wordt aangenomen.
De Commissie heeft eveneens het tweede amendement

aangenomen.
Art. 18.

De eerste twee door de Regering voorgestelde amende-
rnenten worden aangenomen

Het derde amendement, dater toe strekt de tekst van
§ 4 door een nieuwe tekst te vervangen, wordt eveneens
aangenomen. De: Commissie vraagt zich af op welke wijze
een aanvraaq tot ophefflnq van beslag bij de rechtbank zal
worden aanhangig gemaakt.

Men kan zich twee procedures voorstellen: die bi] ver-
zoekschrift en die in kort geding. ,

. De procedure bij verzoekschnft is niet gecodificeerd.
De gevallen van procedure bij verzoekschrift liggen in de
wetgeving verspreid en de interpretatie ervan is onzeker.
, Het verdient dus aanbeveling de procedure in kort geding
te verkiezen, die des te meer aangewezen lijkt daar er aan-
leiding bestaat tot een debat op tegenspraak.

De Commissie wijzigt de tekst van lid 7 van § "I van
artikel 18 als volgt:

« Het beslag waarvan de duur ingevolge een dergelijke
eis werd verlengd, kan evenwel te: allen tijde worden
opgeheven bij beschikkinq van de voorzitter der rechtbank,
recht doende in kort geding. »

Door het gebnlik alleen van die uitdrukking worden arti-
kel Il van de wet van 25 maart 1876 op de bevoegdheid,
alsmede de artlkelen 806 tot 811 van he:t Wetboek van'
burgerlijke rechtsvordennq. toege:past.
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Le § i, alinéa 4, de l'article 18 dispose «sur le prix net
de la vente l'Etat prélève le montant des frais de saisie et
de conservation du véhicule ainsi qu'éueniuellement et sans
préjudice du droit des tiers, le montant des {z'ais et amendes
auxquels l'auteur de l'infraction a été condamné ».

Ce texte semble avoir pour seul but d'assurer une exé-
cution plus rapide et sans formalités.

Suivant le Conseil d'Etat, la première partie du texte
organise un privilège.

Mais on pourrait, sans doute, ne voir là que la consê-
cration d'un privilège qui. sans cette disposition. existerait
déjà (privilège des frais de justice exposés dans l'intérêt
commun des créanciers).

Quant à la seconde partie de l'alinéa (texte en italique),
il est certain qu'elle ne crée pas de: privilège nouveau; le
membre de phrase «sans préjudice du droit des tiers » en
fait foi.

La seule utilité du texte semble donc être de permettre
une prise de possession d'office des fonds, sans-saisie.

L'utilité de la disposition mise en question est donc assez
limitée. La Commission décide sa suppression car elle pré-
sente des inconvénients en contrepartie desquels la simpli-
fication de la procédure n'est pas un avantage suffisant.

Le quatrième amendement du Gouvernement est adopté.
Le 20 mars 1956; le Gouvernement a déposé un sous-

amendement ayant pour objet de mettre l'article 18 en har-
monie avec l'article 17 sous-amendé. Le conducteur d'un
véhicule étranger sera punissable dès qu'il n'est pas porteur
du «certificat international d'assurance », prévu à l'arti-
cle 2, § 2. Ce certificat ne doit pas être apposé d'une
manière apparente sur le véhicule.

II Y a lieu de souligner ici que la loi emploie le mot certi-
Hcat dans une triple signification :

1° le certificat international d'assurance dit communément
« carte verte »;

2° le certificat justifiant du contrat d'assurance concer-
nant les véhicules automoteurs ayant leur stationnement
habituel en Belgique;

3° le certificat justifiant que l'Etat et les organismes
prévus à rarticle 15 couvrent la responsabilité des conduc-
teurs et détenteurs.

Les certificats sub 2° et 3° doivent être apposés de manière
apparente sur le véhicule'.

Art. 19.

Cet article est adopté sans observation.

Art. 20.

L'amendement présenté par M. le Ministre de la Justice
n'a pas été adopté.

Le département de l'Intérieur a fair savoir qu'il estimait
que l'autorisation devrait consister uniquement dans une
mesure de contrôle portant sur l'existence d'une assurance
spéciale.

La Commission se rallie à cette manière de voir. C'est le
fait de courir sans autorisation qui doit être incriminé et
non l'inobservance de telle ou telle formalité. Si l'on court
sans autorisation. peu importe quelles sont les formalités
prêlimlnatres qui ont été accomplies; si au contraire l'auto-
risation a été accordée, il ne peut plus y avoir infraction.

Enfin, les formalités auxquelles donnent lieu la demande
d'autorisation ne doivent pas être précisées dans la loi
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§ 4, lid 4, van artikel 18 bepaalt : «Van de nette-ver-
koopprijs wordt door de Staat het bedrag van de beslaq-
en bewannqskosten van het tijtuig afgehouden elsmede, in
ooorkomend geval. en onoerminderd de rechten van derden,
het bedrag oen dé kesten en geldboeten waartoe de deder
van het riûsdrijf uierd veroordeeld, » '

Die tekst schijnt alleen ten doel te hebben een snellere
tenuitvoerleging, zonder forrnallteiten, te waarborgen.

Volgens de Raad van State voert het eerste gedeelte van
de tekst een voorrecht in.

Ongetwijfeld echter zou men daarin niets anders kunnen
zien dan de bekrachtiging van een voorrecht, dat, zonder
deze bepalinq, reeds zou bestaan [voorrecht van de
gerechtskosten. in het gemeenschappelijk belang der schuld-
eisers gemaakt), . .

Wat het tweede gedeelte van het lid [cursief gedrukte
tekst) betreft, is het zeker dat het geen nieuw voorrecht
invoert : dit blijkt uit de zinsnede « onverminderd de rech-
ten van derden ».

Het enige nut van de tekst schijnt dus hierin te bestaan
dat het mogelijk wordt gemaakt zonder beslag ambtshalve
bezit te nemen van de gelden.

Het nut van die bepaling is dus vrij beperkt, De Com-
missie beslist ze weg te Iaten, want zij levert bezwaren op,
waartegen de vereenvoudiqing van de procedure niet zwaar
genoèg opweegt.

Het vierde Regeringsamendemertt wordt aanqenomen.
Op 20 maart 1956 .diende. de Regering een subarnende-

ment in,dat ten doel heeft artikel 18 in overeenstemminq te
brengen met het gesubamendeerde artikel 17. De bestuur-
der van een buitenlands motorrijtuig zal strafbaar zijn, als
'hi] het in artikel 2, § 2, bedcelde «internationaal hewijs
van verzekering» niet beztt. Dit bewijs moet niet op duide-
lijk zichtbare wijze op het voertuiq worden aangebracht.

Er weze hier opgemerkt dat het woord «bewijs» in de
wet in drie betekenissen wordt gebruikt :

l°het internationaal bewijs van verzekerinq, gewoonlijk
« groene kaart» genoemd; ,

20 het bewijs van verzekerinqsovereenkomst voor motor-
rijtuigen, die gewoonlijk in Belqië zijn gestald;

30 het bewijs, ten blijke waarvan de Staat en de in arti-
kel 15 bedoelde mstellinqen de aansprakelijkheid van de
bestuurders en houders dekken.

De sub 2° en 3° vermelde bewijzen moeren op zichtbare
wijze op het rijtuig worden aangebracht.

Art. 19.

Dit artikel wordt aangenomen zonder opmerkingen.

Art. 20.

Het amendement, voorgesteld door' de Mîruster van
[ustitie, wordt niet aanqenornen,

Het Departement van Binnenlandse Zaken heeft laten
weten dat het verlo] enkel zou moeten bestaan in een con-
trolemaatreqel op het bestaan van een bijzondere verzeke-
ring.

De Commlssie is het met die zienswijze eens, Het feit
wedstrijden in te richten zonder verlof moet worden aan-
qeklaaqd, niet het feit dat een of andere formaliteit niet
is vervuld. Richt men wedstrijden in zonder verlof, dan
heeft het weinig belang welke lormaliteiten vooraf zijn
vervuld: maar werd verlof verleend, dan kan van misdrijf
geen sprake meer zljn.

'I'en slotte moeten de formaliteiten die verelst zijn voor
de aanvraaq om verlof, in de wet nier nader worden



et il est même superflu d'envisager à cet égard un arrêté
d'exécution.

Le Commission rédige l'article comme suit';

« L'organisation de courses ou de concours de vitesse,
de régularité ou d'adresse au moyen de véhicules auto-
moteurs est soumise ä une autorisation délivrée par une
autorité désignée par le Roi qui a pour mission de constater
qu'une assurance spéciale. répondant aux dispositions de
la présente loi. couvre la responsabilttê civile des orqanis-
satëurs et des personnes visées à rarticle 3.

»Cette autorisation ne dispense pas de celles qui sont
requises par d'autres dispositions légales ou réglementaires.

7> Est puni.. .... »

Il est précisé que l'expression e courses ou concours cie
vitesse, de régularité ou d'adresse» couvre toutes les for-
mes de compétition.

Art. 21 (art. 23 nouveau}.

L'amendement du Gouvernement est adopté.
Pour éviter ..toute équivoque, le Gouvernement propose

de prévoir expressément que la' réglementation concernant
le transport rémunéré de personnes et de choses demeure
applicable à titre transitoire. Ce sous-amendement est
adopté.

; Art. 22 (art. 2i nouveau).

L'amendement présenté par le Gouvernement est adopté.

Art. 23 (art. 25 nouvea u) .

L'amendement présenté par le Gouvernement est adopté.

Art. 24 (art. 26 nouveau).

L'amendement est adopté.

Art. 25.

Cet article est supprimé. conformément àI'avis du Con-
seil d'Etat.

L'ensemble du projet tel qu'il est reproduit après ce rap-
port a été adopté à l'unanimité des membres présents.

Le Rapporteur. Le Président;

R. NOSSENT. L JORIS.
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omschreven, en het is zelfsoverbodig dlenaanqaande een
uitvoeringsbesluit te .overweqen.:

De Commissie stelt het artlkel als volqt op

« Het )ririéhten van .srielhdcls':', regehnl'ltighëÜ:lS:'; 6f
behendigheids:citten of -wedstrijdèri .voór motorrijtuigen is
alhankelijk vanhet verlof van een door de Koning aan 'té
wijzen overheidsorgaan dat ermee belastIs vast te stellèn
dat een bijzondere verzekerin'g, die beantwoordt aande
bepallnqen van' deze wet, de burqerrechtelljke aansprake-'
Iijkhéid van de inrichters en van de in artikel 3 bedoelde
personen dekt.

Benevens dit verlof blijft elk ander wettelijk of reqlemen-
tair voorqeschreven verlof vereist.

» Hi] die » .

Gepreciseerd wordt dat de uitdrukkinq «sneJh~ids-,
reqelmattqhelds- of behendighèidsritten of -wèdstrijden »
elke vorm van wedstrijd dekt.

Art. 21 (nieuwart. 23).

Het reqerinqsarnendement wordtaangenomen.
Om elke twijfel weg te nemen stelt de Regering. voor

uitdrukkelijk te bepalen dat de reglementering betreffende
het bezoldigd vervoer van personen en goederen voorlopiq
toepasselljk blljft. Dit subamendement wordt aanqenomen.

Art. 22 (nieuw ärt. 24:).

Het regeringsamendement wordt aangenomen.

Àrt. 23 (nieuwart '25).

Het reqermqsamendement wordt aangenomen.

Art. 24 (nieuwart. 26).

Het amendement wordt aanqenomen.

Art 25.

Overeenkornstiq het advies van de Raad va~State wordt
dit artikel \veggdaten.

Het ontwerp In zijn geheel. zoals het achteraan dit ver-
slag voorkomt, werd eenparig door de aanwezige leden
aanqenomen.

De Verslaggever, De Voorzitter,

R NOSSENT. L. JORIS.
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TEXTE ADOPTÉ PAR LA COMMISSION.

Article premier'

On entend dans la présente loi :

par véhicules automoteurs : les véhicules destinés à cir-
culer sur le sol et qui peuvent être actionnés par une force
mécanique, sans être liés à une voie ferrée; la .remorque,
attelée ou non au véhicule, est considérée comme en faisant
partie;

par assurés: les personnes dont la rêsponsabilîtë est cou-
vertes conformément aux dispositions de la présente loi;

par personnes lésées: les personnes qui ont subi un dom-
mage donnant lieu à l'application 'de la présente lOI,ainsi que
leurs ayants droits; . /

par assureur: l'entreprise d'assurance agréée par le Roi
aux termes de l'article 2, § 1er, et dans le cas du § 2, le
bureau chargé du règlement des dommages causés en Bel-
gique par des véhicules ayant leur stationnement habituel
à l'étranger.

Arf. ?

§ lor. _ Les véhicules automoteurs ne sont admis à cir-
culer sur la voie publique, sur les terrains ouverts au public
et sur 'les terrains non publics" mais ouverts à un certain
nombre de personnes ayant droit de les fréquenter, que si
la responsabilité civile à laquelle Ils peuvent donner lieu
est couverte par une assurance répondant aux: dispositions
de la présente loi.

L'obligation de contracter l'assurance incombe au pro-
priétaire du véhicule. Si une autre personne a contracté
J'assurance, l'obligation du propriétaire est suspendue pour
la durée du contrat conclu par cette autre personne.

L'assurance doit être contractée auprès d'un assureur
agréé à cette fin par le Roi.

§ 2. ~ Toutefois, les véhicules automoteurs ayant leur
stationnement habituel à l'étranger. sont admis à la circula-
tion en Belgique sur le vu d'un certificat délivré par un
bureau constitué pour l'émission de certificats internatio-
naux d'assurance, à la condition que le bureau chargé du
règlement des dommages causés en Belgique par ces véhi-
cules assume lui-même à l' égard des personnes lésées la
charge de la réparation des dommages conformément aux
dispositions de la présente loi et qu'il soit agréé à cette fin
par' le Roi.

Art. 3.

L'assurance doit couvrir la responsabilité civile du pro-
orié.taire. cie tout détenteur et de tout conducteur du véhi-
~1l1e assuré. à l'exclusion de la responsabilité civile de ceux
qui sc seraient rendus maître du véhicule par vol ou
violence.

L'assurance doit comprendre les dommages causés aux
personnes et aux biens par des faits survenus en Belgique.
Elle doit comprendre les dommages causés aux personnes
transportées à quelque titre que ce soit par le véhicule ayant
occasionné le dommage; les biens transportés par ce véhi-
cule peuvent être exclus de l'assurance.
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TEKST DOOR PE COMMISSIE AANGENOMEN.

Eerste artlkel,

Voor de toepassing van deze wet worden verstaan

onder motorrijtuigen : rij- of voertuiqen, bestemd om zich
over de grond te bewegen en die door een mechanische
kracht kunnen worden gedreven. zonder aan spoorstaven
te ztjn gebonden; de aanhangwagen, al of niet met het
rij- of voertuig verbonden. wordt als een deel daarvan
aangemerkt;

onder verzekerden : zi] wier aansprakelijkheid overeen-
komstig de bepalingen van deze wet is gedekt; •

onder benadeelden : zij die schade hebben geleden welke
grond oplevert voor toepassing van deze wet, alsmede hun
rechtverkrijqènden:

onder verzekeraar : de verzekeringsonderneming, door
de Koning toeqelaten in de zin van artikel 2. § I. en in
het geval van § 2, het bureau, belast met de afwikkeling
van de schade, welke in België is veroorzaakt door motor-
rijtuiqen, die gewoonlijk in het buitenland zijn gestald.

Art.2.

§ I. - Tot het verkeer op de openbare weg en op tèr-
relnen, die toegankelijk zijn voor het publiek of voor een
zeker aantal personen, die het recht hebben om er te komen.
worden motorrijtuigen slechts toeqelaten, indien de burqer-
rechtelijke aansprakelijkheid, waartoe zij aanleidinq kun-
nen geven, gedekt is door een verzekerlnq, welke aan de
bepalingen van deze wet beantwoordt.

De verplichting tot het sluiten van de verzekering rust
op de eigenaar van het motorrijtuig. Indien een andere per-
soon de verzekering heeft gesloten, wordt de verplichting
van de eiqenaar geschorst voor de duur van het door die
andere persoon gesloten contract,

De verzekering moet worden gesloten bi] een tot dat doel
door de Koning toegelaten verzekeraar.

§ 2. - Niettemin worden motorrijtuiqen, die gewoon-
lijk in het buitenland zijn gestald, tot het verkeer iu België
toegelaten op vertoon van een bewijs, afgegeven door een
bureau, ingesteld voor de afgifte van internationale bewij-
zen van verzekerinq, mits het bureau, dat met de afwikke-
ling van de door deze motorrijtuiqen in België veroorzaakte
schade is belast, zelf tegenover de benadeelden de ver-
pllchtinq tot vergoeding van de schade overeenkornstlq de
bepalingen van deze wet op zich neemt en laatstgenoemd
bureau tot dat doel door de Kaningis toeqelaten.

Art. 3.

De verzekering moet de burqerrechtelijke aansprakelijk-
heid dekken van de eiqenaar, van iedere houder en van
Iedere bestuurder van het verzekerde motorrijtulq, zulks
met uitzondering van de burgerrechtelijke aansprakelijk-
heid van hen die zichdoor diefstalof geweldpleging de
macht over het motorrijtuig hebben verschaft,

De verzekerinq moet de schade ornvatten, welke aan
personen en aan goederen wordt toegebracht door in België
voorqevallen Ieiten. Zi] moet mede de schade omvatten,
toeqebracht aan personen, die onder welke tltel ook, worden
vervoerd door het motorrijtuiq, dat de schade veroorzeakt:
de goederen door dat motorrijtuig vervoerd, kunnen van
de verzckering worden uitgesloten.



L'assurance doit couvrir la responsabilité civile du chef
des dommages causés par le vëhicule automoteur telle qu'elle
résulte de Ja loi applicable.

La gàrantie doit être illimitée, Toutefois die peut être
limitée à la somme de cinq millions de francs par sinistre en
ce qui concerne les dommages matériels provoqués par un
incendie ou une explosion.

Art.4.

§ l"r, _ Peuvent être exclus du bénéfice de l'assurance :

1) le conducteur du véhicule ayant occasionné le dom-
mage, ainsi que Je preneur d'assurance et tous ceux dont Ja
responsabilité civile est couverte par la police;

2) le conjoint des personnes visées au numéro précédent.
ainsi que leurs parents et alliés en ligne directe, à la condi-
tion qu'Ils habitent sous leur toit et soient entretenus de
leurs deniers;

3) les personnes bénéficiant de lois spéciales sur la répa-
ration des dommages résultant d'accidents du travail, sauf
dans Ja mesure où ces personnes conservent une action en
responsabilité civile contre l'assuré.

§ 2. - Peuvent être exclus de l'assurance, les dommages
qui découlent de la participation du véhicule à des courses
ou concours de vitesse. de régularité ou d'adresse autorisés,

Art. 5.

Si le contrat stipule que l'assuré contribuera personnelle-
ment, dans une certaine mesure, all règlement du dommage.
J'assureur n'en demeure pas moins tenu envers la personne
lésée au paiement de l'indemnité qui. en vertu du contrat,
reste à la charge de J'assuré.

Art. 6.

L'assurance fait naître au profit de la personne lésée
un droit propre contre l'assureur.

S'il y a plusieurs lésés et si le total des indemnités dues
excède la somme assurée. les droits des lésés contre J'as-
sureur sont réduits proportionnellement jusqu'à concurrence
de cette somme, Cependant, J'assureur qui a versé de bonne
foi à un lésé une somme supérieure à la part lui revenant.
parce qu'il ignorait l'existence d'autres prétentions ne de-
meure tenu envers les autres lésés que jusqu'à concurrence
du restant de la somme assurée.

Art. 7.

Pour J'application des dispositions de la présente loi la
personne lésée peut assigner J'assureur. en Belgique, soit
devant le juge du lieu où s'est produit le fait générateur
du clommage. soit devant le juge de son propre domicile.
soit devant le juge clu siège de J'assureur,

Art. 8.

Les assures doivent déclarer à l'assureur tous les sinistres
dont ils ont connaissance. Le preneur d'assurance doit four-
nir à l'assureur tous renseignements et tous documents
prescrits par le contrat d'assurance. Les assurés autres que
le pr eneur doivent fournir tous les renseignements et docu-
ments nécessaires à l'assureur. à la demande de celui-ci.
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De verzekering moet de burqerrechtehjke aansprakelijk-
heid voor de door het motorrijtuig veroorzaaktè schade
dekken zoals .die aansprakelijkheid voortvloeit uit de toe-

'passelijke wet.
De dekkingmoet onbeperkt zijn. Zij kan evenwel worden

beperkt tot een bedrag van vijf miljoen frank per ongeval,
wat betreft de stoffelijke schade, veroorzaakt door brand
of ontploffing.

Art. 4.

§ l. -- Van het recht cp een uitkering kunnen worden
uitgesloten :

I) de bestuurder van 'het motorrijtuig dat het ongeval
veroorzaakt, alsmede de ve.rzekeringnemer en zij wier bur-
gerrechtelijke aansprakelijkheid door de polis is gedekt;

2) de echtgenoot van de personen bedoeld in het vorige
nummer. alsmede hun bloed- en aanverwanten in de rechte
linie, mits dezen bij hen inwonen en door hen worden onder-
houden:

3) zij, die gerechtigd zijn tot een uitkering uit hoofde
yan bijzondere wetten In zake schadeverqoedinq voor
arbeidsonqevallen. behalve voor zover zij tegen de ver-
zekerde een op burqerrechtelijke aansprakelijkheid benis-
tende vordering behouden.

'§ 2. - Van de verzekering kan worden uitgesloten de
schade. die voortvloeit uit., het deelnemen van het motor-
rijtuig aan snelheids-. regèlmaÙg4,eids- of behendtqheids-
ritten en -wedstrijden. waartoe van ovêrheldsweqe verlof .
is verleend.

Art. 5.

Indien de overeenkomst een beding inhoudt dat de ver-
zekerde persoonlijk voor een deel in de vergoeding van de
schade zal bijdraqen. blijlt de verzekeraar niettemin jegens
debenadeelde gehouden tot betaling van de schadelcos-
stelling die krachtens de overeenkomst ten laste van de
verzekerde blijft.

Art. 6.

De verzekering geeft aan de benadeelde ecn eigen recht
tegen de verzekeraar.

Indien er meer dan een benadeelde is en het totaal-
bedrag van de, verschuldiqde schadeloosstellingen de verze-
kerde som overschrijdt. worden de rechten van de bena-
deelden tegen de verzekeraar naar evenredigheid teruqqe-
bracht tot het beloop van die som. Nietternin blijft de
verzekeraar die. onbekend met het bestaan van vo.rderingen
van andere benadeelden, te goeder trouwaan een bena-
'dcelde een groter bedrag dan het aan deze toekomende
deel heeft uitgekeerd, jegens die anderen slechts qehouden
tot het beloop van het overblijvende gedeelte van de ver-
zekerde som.

Art. 7.

Voor de u.tvoerinn van de bepalingen van deze wet kan
de verzekeraar door de benadeelde in België: wordenqedaq-
vaard. hetzl] vóór de rechter van de plaats van het feit,
waaruit de schade is ontstaan. hetzij vóór de rechter van
de woonplaats van de benadeelde, hetzi] vóór de rechter
van de zetel van de verzekeraar.

Art. 8.

D~ verzekerden moetcn van ieder onqeval, waarvan zi]
kennis draqen. mededelinq doen aan de verzekeraar. De
verzekerlnqnemer rnoet aan de verzekcraar alle door de
verackertnqsovereenkomst voorqeschreven inlichtingen en
bescheiden verschaffen, De overige verzekerden moeten aan
de verzekeraar op zijn verzoek alle nodige inlichtingen en
bescheiden verscha Hen.
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Art. 9.

Le [uqëment rendu sur une contestation née d'un pré-
judice causé par un véhicule automoteur n'est opposable.
à l'assureur, à l'assuré ou à la personne lésée, que s'ils ont
été présents ou appelés à l'instance.

Toutefois, le jugement rendu dans une instance entre
la personne lésée et rassuré est opposable à l'assureur, s'il
est établi qu'il a, en fait, assumé la direction du procès.

L'assureur peut mettre rassuré en cause dans le procès
qui lui est intenté par la personne lésée.

Lorsque l'action civile en réparation du dommage causé
par un véhicule automoteur est intentée contre l'assuré
devant la juridiction répressive, J'assureur peut être mis en
cause par la partie lésée ou par l'assuré et peut intervenir
volontairement, dans les mêmes conditions qui si l'action
était portée devant la juridiction civile, sans cependant que
la juridiction répressive puisse .statuer sur les droits que
l'assureur peut faire valoir contre l'assuré ou le preneur
d'assurance.

Le ministère des avoués est facultatif.

L'assureur ne peut toutefois être mis en cause que pour
autant que le preneur d'assurance, s'il est autre que J'as-
suré, ait été appelé à la cause. , ./

En outre, .Iepreneur d'assurance peut être mis en cause
par l'assureur gui intervient volontairement.

Art. 10.

Toute action de la personne lésée contre l'assureur, déri-
vant de la présente loi, se prescrit par trois ans, à compter
du fait générateur du dommage.

Les actes gui interrompent Ja prescription de l'action de
la personne lésée contre un assuré interrompent la prescrip-
tion de son action contre J'assureur. Les actes qui inter-
rompent la prescription de J'action de la personne lésée
contre l'assureur, interrompent la prescription de son action
contre les assurés.

La prescription est interrompue à l'égard dé J'assureur par
tous pourparlers entre J'assureur et la personne lésée. Un
nouveau délai de trois ans, prendra cours au moment où
J'une des parties aura notifié à l'autre, par exploit d'huis-
sier, qu'elle rompt les pourparlers: si la notification est faite
par lettre recommandée, Je- nouveau délai prendra cours le'
lendemain du dépôt de celle-ci à la poste.

Art. Il.

Aucune nullité, aucune exception ou déchéance dérivant
de la loi ou du contrat d'assurance ne peut être opposée
por l'assureur à la personne lésée. .

L'assureur peut se réserver un droit de recours contre
le preneur d'assurance et. s'il'y a lieu, contre l'assuré autre
que le preneur, elans la mesure 04 il aurait été autorisé à
refuser ou à réduire ses prestations d'après la loi ou le
contrat d'assurance.

Art. 12.
En cas de transfert de propriété du véhicule, le preneur

d'assurance ou ses ayants droit doivent, dans les huit jours,
en aviser l'assureur.
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Art_ 9_

Een vonnis gewezèn in een geschil ter zake van door een
motorvoertuig veroorzaakte schade, kan aan ,de verzeke-
raar, aan de verzekerde of aan de benadeelde slechts wor-
den teqengeworpen. indien zij in het geding parti] zijn
geweest dan wel daarin zijn geroepen. "

Nlettemln kan het vonnis. dat in een geschil tussen de
benadeelde en. de verzekerde Is gewezen, worden tegen-
geworpen aan de verzekeraar. indien is komen vast te staan,
dat de laatste in feite de leiding van het geding op zich
heeft genomen.

De verzekeraar kan de verzekerde in het geding roepen,
dat door de benadeelde tegen hem wordt inqesteld.

VI/anneer de burqerlijke vordennq tot herstelling van de
door een motorrijtuig veroorcaakte schade teqen de: verze-
kerde wordtInqesteld vôôr het slrafgerecht, kan de: verze-
keraar door de benadeelde parti] of door de verzekerde in
de zaak worden betrokken en kan hij ook vrijwillig tussen-
komen, onder dezelfde voorwaarden als zou de vordering
vôór het burqerlijk gerecht gebracht zijn. rnaar het stral-
gere:cht kan ge:en uitspraak dcen over de: rechten die de
verzekeraar kan doen gelden legenover de verzekerde of
de verzekeringnemer.

De arnbtelijke tussenkornst van pleitbezorqers is niet
verpllcht.

De verzekeraar kan echter alleen dan in de zaak wor-
den betrokken wanneer de verzekerinqnemer. indien deze
niet tevens de verzekerde is. in hel geding is qeroepen.

Bovendlen kan de verzekeringnemer in de zaak worden
betrokken door de verzekeraar die vrijwillig tussenkomt,

Art. 10.

Iedere uit deze wet voortvloeiende rechtsvorderlnq van
de benadeelde tegen de verzekeraar verjaart door verloop
van drie jaar te rekenen van het feit waaruit de schade
is.ontstaan.

Handelingen die de verjaring van de rechtsvordering
van een benadeelde tegen een verzekerde stuiten. stuiten
de verjaring van de rechtsvordering van die benadeelde
tegen de verzekeraar. Handelingen die de verjarinq van
de rechtsvorderinq van een benadeelde tegen de verzeke-
raar stuiten, stuiten de verjarinq van de rechtsvordering
van de benadeelde tegen de verzekerden.

De verjaring wordt ten opzichte van een verzekeraar
qestuit door iedere onderhandeling tussen de verzekeraar
en de benadeelde, Een nieuwe termijn van drie jaar begint
te lopen te rekenen van het ogenblik 'waarop èèn van de
partijen bi] deurwaardersexploot aan de andere partij heeft
kennis gegeven dat zi] de onderhandelingen afbreekt:
indien de kennisgeving bij aangetekende brief geschiedt
beqint de nieuwe termijn te lopen op de dag volgende op
die, waarop de brief ter post is afgegeven.

Art. 11.

Geen uit de wet of de overeenkornst van verzekering
voortvloeiende nietigheid, exceptie of verval kan door een
verzekeraar aan een benadeelde worden teqenqeworpcn.

Een verzekeraar kan ztch een recht van verhaal VOOr-
behouden tegen de verzekeringnemer en. indien daartoe
grond bestaat, tegen cen verzekerde die niet de verzeke-
ringnemer is, voor zover de verzekeraar volgens de wet of
de verzekertnqsovereenkcmst gerechHgd mocht zijn de uit-
kering te weigeren of te verrninderen.

Art. 12.
In gevat van overgang van de eiqendorn van het rnotor-

rijtuig moeren de verzekerinqnemer of zijn rechtverkrij-
rieuden daarvan binnen acht daqen mededeling doen aan
de vcrzekeraar.



Art. 13.

L'expiration. l'annulation. la résiliation, la dénonciation,
la suspension du contrat ou de la garantie, quelle que soit
leur cause, ne peuvent être opposées par l'assureur à la
personne lésée, que pour les sinistres survenus au' plus tôt
après l'expiration d'un délai de seize jours suivant la noti-
Fication par l'assureur d'un des faits susdits. Cette notifica-
tian doit être faite par lettre recommandée à l'autorité admi-
nistrative compétente pour recevoir les notifications rela-
tives à l'assurance faisant l'objet de Ia présente loi.

Le délai prend cours le lendemain du dépôt de la lettre
recommandée à la poste.

La notification ne peut se faire au plus tôt :

1° que le jour où la garantie aura pris fin à l'égard de
rassuré s'il s'agit de la suspension;

2° que le jour de la notification .par J'une des parties à
l'autre, de la résiliation, de la dénonciation ou de l'annu-
lation du contrat; ,

3° que le jour de l'expiration du contrat dans tous les cas
non visés au 2°.

Art. 14.

§ 10', _ L'Etat, la régie des Télégraphes et des Tëlë-
phones.Ja Régie des Voies Aériennes, la Régie des Services
frigorifiques de l'Etat, la Société nationale des Chemins de
fer belges et la Société nationale des Chemins de fer viel-
naux, sont dispensés de J'obligation de contracter une
assurance pour leurs véhicules automoteurs, à la condition
de couvrir eux-mêmes la responsabilité civile de tous déten-
teurs et conducteurs de ceux-ci. dans les conditions de la
présente loi.

Si le conducteur s'est rendu maître du véhicule par vol ou
par violence, ils ont, à l'égard de la personne lésée, les obli-
gations mises à charge du fonds de garantie par l'article J 6.

La déclaration de garantie sera faite par les représentants
légaux de l'autorité administrative compétente pour recevoir
les notifications relatives à l'assurance faisant l'objet de la
présente loi. Cette autorité en délivrera lin certificat.

§ 2. ~ La même dispense peut être accordée par le Roi
aux organismes d'intérêt public de transport en commun
qu'Il désigne et sous les conditions déterminées par Lui.

Cette dispense peut notamment être subordonnée au
dépôt d'un cautionnement à la Caisse des Dépôts et Con-
signations. Cette dispense est toujours révocable.

Art. 15.

§ J"'. - Les conditions daqréation, de retrait d'aqrëation
et de contrôle des assureurs sont déterminées par le Roi.

L'aqréation est notamment subordonnée à l' affiliation de
l'assureur à un fonds commun de garantie lui-même agréé
par le Roi. ,

Le Roi peut également subordonner I'aqrêation à l'affi-
liation de l'assureur au bureau chargé, conformément à l'ar-
tice 2, § 2, du règlement des dommages causés en Belgique
par les véhicules ayant leur stationnement habituel à l'étran-
ger.
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Art. 13.

Een verzekeraar kan aan een benadeelde de beëindiging
van de overeenkomst, de nietigverklaring van de overeen-
komst, de ontbinding van de overeenkomst, de opzegging·
van de overeenkornst, de schorsing van de overeenkomst
of van de dekking, uit welke oorzaak ook. slechts teqen-
werpen, ten aanzlen van onqevallen. die plaats vinden na
vérloop van een terrnijn van zestien dagen na de kennis-
geving door de verzekeraar van een dezer Ieiten. Deze
kennisgeving rnoet geschieden bij aangetekende brief aan
het overheidsorqaan dat bevoeqd is tot het in ontvangst
nemen van de kennisqevinqen betreffende de verzekertnq ..
die .In deze wet wordt geregeld.

De termijn begint te lopen op de dag volgende op die.
waarop de kennisgeving tel; post is bezorqd.

De kennisgeving kan niet vroegergeschieden dan:

10 óp de dag waarop de verzekering een einde .heelt
g~nomen ten aanzien van de verzekerde. indien het een

. schorsing betreft: .
2° op de dag van de kennisgeving door een van beide

partijen aan de andere van de ontbinding, de opzegging
of de nietigverklaring van de "overeenkomst:

'3° op de dag van de, beêindiqinq van de overeenkomst
in alle gevallen die niet onder 2° zijn voorzien.

Art. 14.

§ 1. - De Staat. de Regie van Teleqraaf en Telefoon.
de Regie der Luchtweqen. de Regie der Rijkskoel~ en
-vriesdiensten, de Nationale Maatschappij der Belgische
Spoorwegen en de Nationale Maatschappij van Buurt-
spoorwegen zijn vrijgesteld van cie verplichting om een
verzekering aan te' gaan voor hun motorrijtuigen mits zi].
onder cie voorwaarden van-deze wet, zelf de burqerrcchte-
lijke aansprakelljkheid dekken van alle: houders of bestuur-
ders van die motorrijtuiqen.

Heeft de bestuurder zich de macht over het motorrijtuig
verschaft door diefstalof geweldpleging, dan hebben zij.
ten aanzien van de benadeelde, de verplichtingen die door
artikel 16 aan het waarborg fonds worden opgelegd.

Van die dekking moet door de wettelijke verteqenwoor-
digers aanqifte wordcn gedaan bij het overheidsorgaan
dat bevoeqd is tot het in ontvangst nernen van de kennis-
gevingen betreffende de verzekering die in deze wet wordt
geregeld. Dit overheidsorqaan geeft hiervan een bewijs af.

§ 2. - Dezelfde vrijstelling kan door de Koning worden
verleend aan de instellingen van openbaar nut voor gemeen~
schappelijk vervoer die hij aanwijst en onder de voor-
waerden die hij bepaalt.

Dezé 'vrijstelling kan onder meer afhankelijk worden
gemaakt van een zekerheidstelling bij de Deposito- en
Consignatiekas. Deze vrijstelling kan altijd worden inge-
trokken.

Art. 15.

§ 1. ~ De voorwaarden voor de toelating en voor de
intrekking van de toelatinq der verzekeraars alsmede de
regeling van het toezicht op de verzekeraars worden door
de Koning bepaald.

De toelatinq i5 onder meer afhankelijk van de toetreding
van de verzekeraar tot een oemeenschappelltk waarborq-
fonds, dat eveneens door de Koning is toegelaten.

De Koning kan eveneens de toelating afhankelijk maken
van de toetreding van de verzekeraar tot he: bureau dat.
overeenkomstig artikel 2, § 2, belast is met de alwikkelinq
van de schade vcroorzaakt in Belqië door motorrijtuigen,
die gewoonlijk in het buitenland zijn gestald.
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Le Roi peut, aux fins de l'exécution de la présente loi,
créer une commission consultative ou donner compétence à
cet effet à une commission créée en vertu des lois existantes
dont il précisera la mission.

Les sommes et valeurs affectées au cautionnement et aUX
réserves techniques, déposées à la Caisse des Dépôts et
Consignations et dans les banques de dépôt par les 'entre-
prises d'assurances agréées aux fins d'exécution de la pré-
sente loi sont affectées, par privilège spécial, au paiement
des indemnités dues aux personnes lésées. Dans le même
but, le Roi peut prendre des dispositions à l'égard des autres
biens affectés au cautionnement et aux réserves ci-dessus
visés.

L'assureur dont l'activité n'est pas limitée aux risques
visés par la présente loi, doit établir une gestion et une
comptabilité distinctes des opérations relatives à ces ris-
ques, L'assureur étranger doit établir en outre urie gestion
et une comptabilité distinctes des opérations relatives aux
risques visés par la présente loi et dont les prîmes sont
payables en Belgique. L'assureur peut être tenu de fournir
des justifications sur l'ensemble de ses opérations en Bel-
gique ainsi que sur sa situation financière générale.

§ 2. - Les frais de contrôle SOnt supportés par les assu-
reurs agréés. à concurrence de 3 "/00 au plus des primes en-
caissées pour l'assurance visée par la présente loi. Un arrêté
ministériel fixe à la fin de chaque exercice, la répartition
des frais entre les assureurs agréés au prorata du' montant
des primes encaissées. ..

Art.16.

Les personnes lésées par l'usage d'une véhicule auto-
moteur. lorsque le véhicule n'est pas identifié ou lorsque
la responsabilité civile à laquelle il donne lieu Il'est pas
couverte par une assurance conforme aux dispositions
de la présente loi. peuvent faire valoir à l'égard du fonds
cornmun visé au § I cr de l'article précédent, pour la répa-
ration de leurs dommages corporels, un droit à indemni-
sation dont les conditions d'octroi et l'étendue sont déter-
minées par le Roi.

Art. 17.
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De Koning kan ter uitvoering van deze wet een corn-
missie van advies oprichten of met dat doel bevoegdheid
verlenen aan een krachtens de bestaande wetten opge-

. richrecomrnissie, waarvan hi] deopdracht zal omschrljven,
De sOl~nien.enwaàrdèn, diç.door de ter uitvoering van

deze wet toegelaten veriekeiIngs6nctérnémingen .als zeker-
held en als technische resérves in de Deposlto-én Consigna ••
tiekas .en in de dèpositóbanken vzljn neergelegd, zijn bij
bijzondèr voorrecht bestemd voordebetaltüq van de schade-
loosstelling die aan de benadeelden verschuldiqd Is. Met
hetzelfde doel kan de Konlnç voorzlenïnqen treffen ten
opzichte van andere voor bovenbedoelde zekerheiden
reserves .bestemde goeder~n. . .

De verzekeraar wiens bedrljf niet beperkt is tot de door
deze wet bedoelde risico's, moet voor de verrichtinqen
betreffende deze rlsico's een afzonderltjk /beheer en een
afzonderlijke boekhouding inrichten.De vreemde verzeke-
raar moet bovendien een afzonderlijk beheer en een afzon-
derlijke boekhoudinq inrichten voor 'de verrichtingen be-
treffendehet geheel van zijn verrichtinqen in Belqië en
omtrent zijn algemenefinanciële toestand.

§ 2. - De kesten van net toezicnt worden door de
toegelaten verzekeraars gedragen. tot een beloop van ten
hooqste 3 p. m. van de premies, geïnd voor de verzekering
door deze wet bedoeld. Op het einde van elk dienstjaar
wordt de verdeling der kesten onder de. toeqelaten ver-
zekeraars bij ministerieel besluit vastqesteld naar even-
redigheid van het bedrag der geïnde prernies.

Art. 16.

Wanneer het motorrijtuig niet geïdentificeerd is of de
burqerrechtelijke aansprakelijkheid met betrekking tot het
rijtuig- niet gedekt is door een verzekering overeenkomstig
de bepalingen van deze wet, kunnen de personen, bena-
deeld door het gebruik van dit rljtuiq, tegenover het in§ 1
van het vorige artikel bedoeld gemeenschappelijk waar-
borgfonds, voor de verqoedinq van hun lichamelijkeschade,
een recht op schadeloosstelling doen gelden. waarvan de
Koning de toekenningsvoorwaarden en de omvang bepaalt,

Art. 17.,

Le Roi détermine les notifications et les déclarations De Koning bepaalt welke kennisqevinqen en aangiften
relatives à l'assurance faisant l'objet de la présente loi met betrekkinq tot de in deze wet geregelde verzekering in
qui doivent être inscrites dans un répertoire-matricule. cen repertorium moeren worden ingeschreven.

Il détermine les conditions de délivrance et de retrait du ' Hij bepaalt de voorwaarden waarin het bewijs van de
certificat jusvifiant du contrat d'assurance prévu à. l'ar- verzekerinqsovereenkomst bedoeld in artikel 2, § 1, en het
ticle 2, ~ l "". et du certificat prévu à J'article 14. Ces bewijs waarvan sprake in artikel 14, worden afgegeven en
certificats doivent être apposés de manière apparente sur ingetrokken. Deze bewijzen moeten op zichtbare wijze op
le véhicule. het rijtuiq wordcn aangebracht.

Art. ] 8.

~ 1"'. - Le propriétaire d'un véhicule automoteur qui
met celui-ci en circulation ou tolère qu'il soit mis en circu-
lation sans avoir satisfait aux prescriptions de J'article 2
ains: que le conducteur de ce véhicule sont punis d'un
emprisonnement de huit jours à six Illois et d'une amende
de cent francs à mille Irancs ou d'une de ces peines seule-
ment. '

Si le propriétaire est une société, une association ou lin
orqnn isrrn: jouissant cie Ja personnalité juridique, les peines
sont applicables aux administrateurs. gérants ou associés
coupables ct la société. l'association Oll l'organisme pro-
priétairc est civilement responsable du paiement des con-
dam nations pécuniaires.

Art. 18..

§ I. - De eiqenaar van een motorrijtug, die dit rijtuiq
in het verkeer brengt of toelaat dat het in het verkeer
gebracht wordt, zonder dat hi] voldaan heeft aan de voor-
schriften van artikel ' 2, en de bestuurder van dit rijtuiq
worden gesttaft met gevangenisstraf van acht dagen tot
zes maanden en met geldboete van honderd frank tot dui-
zen frank, of met éên van die straffen alleen,

Is de eigenaar een vennootschap, een vereniging of een
inrichting met rechtspersoonlijkheid. dan zijn de straffen
toepasselijk op de schuldige beheerders, zaakvoerders of
vennoten en is de vennootschap, de vereniging of de
inrichting, eigenaar van het rijtuig. burqerrechtelijk aan-
sprakelijk voor de betaling van de geldelijke veroordelin-
gen.



§ 2. ~ Lorsqu'un véhicule automoteur se trouve dans
un des lieux indiqués au premier alinéa du § lorde l'ar-
ticle 2 sans être muni de l'un des certificats prévus à
l'article 17, le conducteur est puni d'un emprisonnement
de huit jours à un mois et d'une amende (le vingt-six francs
à deux cents francs ou d'une de ces peines seulement.

Est puni des mêmes peines le conducteur qui n'est pas
porteur du certificat prévu à l'article 2, § 2, si le véhicule
n'a pas son stationnement habituel en Belgique et n'y est
pas assuré.

§ 3. ~ Dans le cas prévu au § Ier du présent article,
les tribunaux peuvent en outre prononcer la déchéance à
temps ou à perpétuité du droit de conduire un véhicule
automoteur.

Quiconque, en dépit de la déchéance prononcée contre
lui. conduit lin véhicule automoteur est puni d'un empri-
sonnement de huit jours à trois mois et d'urie amende de
cinq cents francs à deux mille francs ou d'une de ces peines
seulement; en outre, la durée de la déchéance encourue
sera doublée. Le juge peut. dans ce cas, prononcer la con-
fiscation temporaire ou définitive du véhicule s'il est la
propriété de l'auteur de l'infraction ou de celui qui. sciem-
ment, J'a confié à une personne déchue du ·droit de le con-
duire.

§ 4. ~ Dans les cas prévus aux paragraphes précédents,
le véhicule automoteur peut être saisi par tout officier de
police judiciaire et par tout agent de l'autorité publique
ayant le pouvoir de dresser des procès-verbaux du chef
d'infraction à la police du coulage.

Le propriétaire est avisé de la saisie dans les quarante-
huit heures.

Le véhicule reste à ses risques pendant la durée de la
saisie.

La saisie ne peut être levée tant qu'il n'est pas justifié
d'une assurance régulière et du paiement des frais de
saisie ct de conservation du véhicule.

Le ministère public fera notifier aux personnes qui,
suivant les indications fournies par l'enquête, paraissent
être en situation de pouvoir réclamer la réparation d'un
dornmaqe elft à l'usage du véhicule, qu'il leur est loisible
de faire valoir leurs droits dans un délai qu'il déterminera
et qui "sera de quinze jours au moins.

La saisie ne sera pas levée avant l'expiration de ce délai
ni. en cas d'action d'une partie lésée, avant l'intervention
d'un jugement dont j'exécution ne peut ou ne peut plus
être suspendue par aucun recours.

Cependant la saisie prolongée par l'effet de semblable
action pourra être levée à tout moment par ordonnance
du président du tribunal. statuant sur référé.

Au cours de J'instance le séquestre du véhicule peut à
tout moment être ordonné conformément à l'article 1916
elu code civil. sm la demande des parties ou du ministère
public.

Si la saisie sc prolonge pendant plus d'un an, le minis-
tère public saisit. par voie d'assignation, le président du
tribunal siégeant en référé qui peut autoriser J'adminis-
tration des domaines à procéder à la vente du véhicule.
L'ordonnance n'est susceptible d'aucun recours.

Sur le prix net de: la vente. l'Etat prélève le montant
des frais de saisie et de conservation du véhicule.
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§ 2. - Wanneer een motorrijtuig zlcbbevirrdt op een
van de plaatsen, vermeld in het eerste lid van § 1 van
artlkel 2, zonder te zijn voorzlen van een der bewljzen
bedoeld in artikel 17, wordt de bestuurder gestraft met
gevangenisstraf· van acht daqen tot één maand en .met
geldboete van zes en twintig Hank tot tweehonderd frank,
of met een van die straffen alleen.

Met dezelfde straffen wordt gestraft de bestuurder die'
niet in het bezit is van het bewijs bedoeld in artlkel 2, § 2,
indien het rijtuig gewoonlijk niet in Belqië gestald is en
cr niet verzekerd is.

§ 3. ~ In het geval bepaald in§ 1 van dit artikel kunnen
de rechtbanken bovendien de schuldige voor een tijd of voor
het leven vervallen verklaren van het recht om een motor-
rijtuig te besturen.

Hi] die, ondanks de tegen hem uitqesproken vervallen-
verklaring, een motorrijtuig bestuurt, wordt gestraft met
gevangenisstraf van acht dagen tot drie maanden en met
geldboete van vijfhonderd frank' tot tweeduizend frank,
of met een van die straf lcn alleen: bovendien wordt de
duur van de opgelopen v~rvallenverklaring verdubbeld.
De rechter kan, in dit geval, de tijdelljke of definitteve ver-
beurdverklaring van het rijtuig uitspreken. indien dit eigen-
dom is van de dader van het rnisdrijf of van hem die het
wetens heeft toevertrouwd aan een persoon die vervallen
is van het recht om het te besturen, '

§ 4. ~ Inde gevallen bepaald in de vorige paragrafen,
kan het rnotorrljtuiq in beslag genomen worden door ieder
officier van gerechtelijke politie of door ieder agent van de
openbare macht die het recht heeft proces-verbaal op te
maken wegens 'overtredinq van de voorschriften inzake
weqverkeer.

Binnen achtenveertrq uren wordt aan de eigenaar ken-
nis gegeven van het beslaq.

Het risico van het rijtuig blijft voor hem tijdens de duur
van het beslag.

Het beslag kan niet worden opgeheven zolang het bewijs
niet wordt geleve.rd van een regelmatige verzekerinq en van
de betaling der beslaq- en bewarinqskosten van het motor-
rijtuig.

Aan de personen die, volgens de gegevens van het on-
derzoek, gerechtigd schijnen te zijn om vergoeding te eisen
voor schade die te wijten Is aan het gebruik van het rijtuig;
geeft het openbaar rninisterie kennis dat het hun vrij-
staat hun rechten te doen gelden binnen een door hem te
bepalen termijn, die ten minste vljftien dagen bedraagt.

Het beslag wordt niet opgeheven vóór het verstrijken van
deze termijn, noch, ingeval een benadeelde parti] een eis
heeft ingesteld, vooraleer een vermis gewezen is waarvan
de tenuitvoerlegging niet of niet meer door enig rechts-
middcl kan geschorst worden,

Het beslag waarvan de duur ingevolge een derqelijke eis
werd verlengd, kan evenwel te allen tijde worden opgeheven
bij beschikkinq van de voorzitter der rechtbank, recht
doende in kort geding.

Tijdens het geding mag het sekwester van het rijtuig te
allen tijde worden bevolen overeenkomstig artikel 19I6
van het Burgerlijk Wetboek, ten verzoeke Va11 partijen of
van het openbaar ministerie.

Indien het beslag langer dan een jaar duurt, maakt het
openbaar ministerie de zaak. bij daqvaardinq, aanhänqiq bij
de voorzltter van de rechtbank zitting houdend in kort
geding, die het bestuur der domeinen kan machtigen om het
rijtuig te verkopen. Teqen deze beschikking kan geen enkel
rcchtsmiddel worden aanqewend.

Van de nettó-verkoopprijs wordt door de Staat het bedrag
van de beslaq- en bewaringskosten van het rijtuig afqe-
houden.



351 (1954-1955) N. 4

§ 5. - Toute' infraction aux dispositions prises en exé-
cution de l'alinéa 2 de l'article 17 est punie d'un emprison-
nement de huit jours ä un mois et d'une amende de vingt-
six francs à deux cents francs ou d'une de ces peines seu-
lement.

Art. 19.

Les dispositions du Livre J du Code pénal, y compris le
chapitre VII et l'article 85. mais à l'exception de l'ar-
ticle 43. premier alinéa, sont applicables aux infractions
prévues par la présente loi.

Art. 20.

L'organisation de courses ou de concours de vitesse. de
régularité ou d'adresse au moyen de véhicules automoteurs
est soumise à une autorisation délivrée par une autorité
désignée par le Roi qui a pour mission de constater qu'une
assurance spéciale. répondant aux dispositions de la pré-
sente loi. couvre la responsabilité civile des organisateurs
et des personnes visées à l'article 3.

Cette autorisation ne dispense pas de celles qui sont
requises par d'autres dispositions légales ou réglemen-
taires ..

Est puni des peines prévues à l'article i8, § 1H, qui-
conque organise de semblables courses ou concours ou y
participe sans être couvert par l'assurance visée au pre-
mier alinéa du présent article. Les §§ 3 et 4 de l'article 18
sont également d'application.

Art. 21.

On ne peut déroger. par des conventions particulières,
aux dispositions de la présente loi, sauf si cette faculté
résulte de la disposition même.

Art. 22.

L'article '1 de la loi du 9 avril 1935 contenant le bud-
get des Voies et Moyens pour l'exercice 1935 est abrogé.

Dispositions transitoires.

Art. 23.

Pendant une période transitoire dont le début et la fin
seront fixés par le Roi. le propriétaire d'un véhicule auto-
moteur est considéré comme ayant contracté avec un assu-
reur agréé. s'il justifie de l'existence d'une police d'assu-
rance couvrant les risques visés par la présente loi et
souscrite auprès d'un assureur pratiquant en Belgique l'as-
surance de la responsabilitè civile.

Il en est de même des personnes et exploitants qui ont
contracté une assurance de responsabilité civile auprès d'un
assureur <lgréé <lUX fins de l'exécution des obliqations d'as-
surance prévues en exécution de l'arrêté royal n" 248 du
5 mars 1936. modifié et complété par l'arrêté-loi du 14 fé-
vrier 1946, ainsi que les arrêtés-loi:'! des 30 décembre 1946
et 24 février 1947. L<I réglementation prise en vertu de
rarrêté royal et des arrêtés-lois précités, reste d'applica-
tion jusqu' au moment de l'entrée en vigueur des disposi-
tiens nouvelles, résultant Oll prises en appltcatlon de la
présent c loi.
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§ 5. -'- Elke overtredmq van de bepalinqen ultqevaar-
digd ter uitvoering van liet tweede lid van artikel 17 wordt
gestraft met gevangenisstraf van acht dagen tot een maand
en met qeldboete yan zesentwintig frank tot tweehon-
derd frank of met een van die straffen aileen.

Art. 19.
.•

De bepalingen van Boek I van het Strafwetboek, met
inbeqnp van hoofdstuk VII en artikel 85, doch met uit-
zonderirrg van artikel 43, eerste lid, zijn toepasselijk op de
misdrijven bedoeld door deze wet.

Art. 20.

Het innchten van snelheids-, regelmatlqheids-, of van
behendiqheidsritten of -wedstrijden voor motorrijtuiqen is
afhankelijk van het verlof van een door de Koning aan te
wijzen overheidsorqaan dat ermee belast Is vast te stellen
dat een bijzondcre verzekerinq, die beantwoordt aan de
bepalingen V<lndeze wet. de burqerrechtelljke aansprake-
lîjkheid van de inrichters en van de inartikel 3 bedoelde
personen dekt.

Benevens dit verlof blijft elk ander wettelijk of regle-
mentair voorqeschreven verlol vereist.

Hij die zodanige ritten of wedstrijden inricht of eraan
deelneemt zonder dat hi] gedekt is door de in het eerste
lid van dit artikel bedoelde verzekerlnq wordt gestraft met
de straffen gesteld in artikel 18, §I. De paragrafen 3 en 4
van arttkel 18 zijn eveneens van toepassinq.

Art. 21.

Van een bepalinq van deze wet kan slechts bi] alzon-
derlijke overeenkomsten worden afgeweken, indien de
bevoeqdheid daartoe uit de bepaling zelve blijkt.

Art. 22.

Artikel 4 der wet van 9 april 1935 houdende de Rijks-
middelenbegroting voor het dienstjaar 1935 wordt inge-
trokken.

Overqanqsbepalinqen.

Art.23.

Tijdens een overgangsperiode, waarvan de Koning de
aanvanq en het einde bepaalt. wordt de eigenaar van ecn
motorrijtuiq qeacht een verzekerinqsovereenkomst te heb-
ben gesloten met een toeqelaten verzekeraar. indien hi] het
bestaan bewiist van een verzekeringspolis welke de door
deze wet bedoelde risicos dekt en welke gesloten is met
een verackeraar die in Belqlë het bedrij ( van de verzeke-
rinq der burqerrechtehjke aansprakelijkheid uitoefent.

Dit geldt ook voor de pcrsonen en de exploitanten die
een veraekerlnqsovcreenkomst inzake burqerrechtelijke aan-
sprakelltkhetd hebben gesloten met een verzekcraar. tee-
gelaten met het oog op de uitvoering van verzckerinqs-
verpllchtlnqen voorgeschreven ter uitvoering van het
koninklijk besluit n" 248 van 5 maart 1936, gewijzigd en
aanqevuld door de beslultwet van 14 Iebruari 1946. alsook
door de besluitwetten van 30 decernber 1946 en 24 februari
1947. De regeling. krachtens het voormeld koninklijk besluit
en de voormeldc besluitwetten getroffen, blijft van toepas-
sing totdat de nicuwe bepalinqen. die uit deze wet voort-
vloeien of bi] toepassinq van deze wet worden vastqeseeld.
in werkinq zullen treden.



Art. 21.

Les contrats d'assurance en cours. à l'expiration du
régime transitoire, auprès des sociétés d'assurances agréées.
peuvent être résiliés si I'auqmentation de la prime dépasse
10%.

Art. 25.

Les contrats d'assurance souscrits, avant l'entrée en
vigueur de la présente loi, auprès d'assureurs qui n'auront
pas obtenu l'aqrêation, seront résiliés de plein droit à
l'expiration de la période visée à l'article 23.

La prime sera remboursée par l'assureur, sous déduction
de 25 %, au prorata de la partie non couverte du risque.

Art. 26.

Les dispositions de la présente loi entreront en vigueur
aux dates fixées par le Roi.

Art. 27.

Par dérogation à l'article 13 et' jusqu'à une date à fixer
par le Roi, les obligations assumées' par le bureau chargé
du règlement des dommaqes., en .vertu de certificats inter-
nationaux d'assurance, conformément à l'article 2, § 2. ces-
seront de plein droit à l'expiration du terme pour lesquels
ces certificats auront été émis.
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Art. 21.

De veraekerlngsovereenkomsten die bi] het verstrijken
van de overgangsregeling bij toege/aten verzekerinqs-
maatschappijèn lopende zijn. kunnen worden ontbonden
indien de verhoging van de premie ]0,% te boven gaat.

Art. 25.

De verzekerinqsovereenkomsten die vöör het in werking
treden van deze wet zijn gesloten met verzekeraars die de
toelating niet zullen hebben bekomen. zullen van rechts-
wege ontbonden zijn bi] het verstrijken van de termijn
waarvan sprake in artikel 23.

De prenne zal door de verzekeraar, na aftrek van 25 l1é,
worden terugbetaald naar rato van het niet gedekte gedeelte
van het risico.

Art. 26.

De bepalingen van deze. wet treden in werking op de
door -de Koning te bepalen tijdstippen.

Art. 27.

In afwijking van artikel 13 en tot een door de Koning
te bepalen datum, zullen de verplichtingen aangegaan door
het bureau dat belast is met de ahvikkeling van de schade
op grond van internationale bewtiaen van verzekerinq.
overeenkomstlq artikel 2. § 2. van rechtswege een einde
nemen zodra determijn verstreken' is waarvoor die bewij-
zen werden afgegeven.



351 (1954~1955) N. '1

ANNEXE.

Commentaire des articles des dispositions communes
annexées ali traité entre, le Royaume de. Belgique, le
Grand-Duché de Luxembourg et .le Royaume des Pays-
Bas, relatif à l'assurance obligatoire de la responsábilitê
civile en matière de véhicules automoteurs, signé à Bru-
xelles, le 7 janvier 1955. (Projet de loi portant approba-
tion du Traité, Doc. Ch. 387(1955-1956), n" 1).

Article Fr.

A l'exemple de la plupart des législations sur la matière, le projet
définit le véhicule automoteur, I! se sert à cet effet des termes du
projet de l'Institut International de Rome.

Le rapport qui accompagne ce projet explique comme suit pour-
quoi on s'est servi des termes très larges « véhicules actionnés par
une force mécanique ». « On a considéré que l'emploi du terme
« moteur » pour indiquer le moyen générateur du mouvement ou des
termes « traction» ou« propulsion» pour indiquer le mode de' trans-
mission du mouvement, pouvait donner à la loi une portée trop
restreinte, en raison de nouveaux systèmes pouvant éventuellement
permettre la production et la transmission d'énergie mécanique sans
la présence d'un moteur, ou sans que soit exercé un effort de traction
ou de propulsion. » _

« L'expression « force mécanique» peut s'appliquer tant à l'énergie
produite par un moteur, qu'à celle qui est produite par un autre

.moyen mécanique. à,]' exclusion de la seule force musculaire, »

Le texte porte : « les véhicules destinés à circuler sur le sol et qui
peuvent être actionnés par une force mécanique », Il existe, en effet,
des engins munis d'un moteur, qui peuvent être actionnés par ce
moteur ou par la force musculaire. au gré de celui qui en fait usage,
tels les vélos à moteur, Ils sont soumis ,à l'assurance obligatoire.

Tout comme le projet de Rome et la plupart des lois nationales,
le texte exclut les véhicules circulant sur rails,

A cette exception près, tous les véhicules automoteurs sont soumls"
à J'assurance obligatoire, y compris ceux qui ne circulent qu'à une
vitesse réduite. Certains véhicules, comme les tracteurs, les rouleaux
compresseurs et d'autres outils semblables, n'échapperont à J'assurance
obligatoire, que s'ils ne sont pas destinés à circuler sur les voies publi-
ques ou sur des terrains ouverts au public. Voir ci-dessous. article 2,

Il est stipulé que « la remorque, attelée ou non au véhicule, est con-
sidérée comme en faisant partie ». S'il n'en était pas ainsi, et si l'assu-
rance pouvait ne pas s'appliquer à la remorque, il faudrait déterminer,
lors de chaque accident, si le dommag l' a été causé par le fait du
véhicule automoteur comme tel ou par le fait de sa remorque. Le texte
écarte cette complication, : l'objet de l'assurance sera le véhicule, tel
qu'il est défini au texte, donc, éventuellement, avec sa remorque et la
responsabilité dérivant de l'usage de cette dernière sera comprise
obligatoirement dans la garantie.

Une deuxième définition a paru nécessaire. celle de rassuré. Le
projet entend par là toute personne dont la responsabilité est couverte.
il quelque titre que ce soit, comme propriétaire, comme détenteur ou
comme conducteur. et quel que salt le preneur d'assurance, Voir
spécialement J'article 3,

I! a paru opportun, pour une raison de simplification, de déterminer
la notion de « personne lésée ». Elle s'entend de toutes personnes qui
ont subi Uil dommage donnant lieu à l'application de la loi. quelle
que soit la nature de ce dommage. dommage à la personne ou dom-
mage matériel; elle comprend non seulement la personne directement
lésée par l'accident. mais toutes celles qui. en vertu de la Joi appli-
cable peuvent invoquer Url droit. soit cle leur propre chef, soit du
chef de la victime,

La définition de « rassureur " sera expliquée ci-après. à propos de
l'article 2.

Article 2.

§ 1". - L'assurance obligatOire,

Une loi d'assurance obligatoire vise à la protection du public. Elle
s'impose i1vant tout pour les véhicules qui empruntent les voles publi-
ques. Mais le texte poursuit en soumettant à l'assurance même le
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BIJLAGE.

Commentaar op- de artikelen van de gemeenschappe-
lijke bepalhlgentoegevoegd aan het verdrag tussen het
Kon~nklijk België, hèt Groothertoqdom Luxemburg en het
Koninklijk der Nederlanden betreffènde de verpliehte
aariprakelijkheidsverzekering insake motorrijtuigen, on-
dertekend te Brussel, op 7 januari 1955. (Wetsontwerp
houdende goedkeuring van het Verdraq, St. K. 387
(1955-1956), n' 1).

Artikel 1.

Naar het voorbeeld van de meeste wetgevingen betreffende dit
onderwerp geeft het ontwerp een definitie van het begrip motor-
rijtuig. Het ontwèrp neemt daartoe de termmoloqte van het voor-
ontwerp van het Internatlonaal Instituut te Rome tot uitgangspunt.

De toelichting op dat voorontwerp geeft de volgende verklaring
van het qebrulk van de zeer ruime begrijpsomschrijving <Il: rl]- of voer-
tuiqen, welke door een mechanische kracht worden voortbewogen >.
« Het gebruik van het woord <Il: motor " ter aanduiding van de voort-
bewegende kracht, of van de woorden <Il: tractie " of <Il: vocrtdrijving "
ter aanduldinq van de wijze van overbrenging van de kracht, zou een
te beperkte strekkinq aan de wet kunnen geven, zulks wegens nieuwe
systemen, welke de voortbrenging en de overbrenging van de mecha-
nische kracht mogelijk zouden maken zonder aanwezigheld van een
motor of zonder uitoefening van een trek- of voortdrtjvmqskracht. »

« De uitdrukking <Il: mechanische kracht » omvat de kracht, welke
door een motor wordt voortqebrachj en de kracht, welke voortçe-
bracht wordt,lan.ijs' andere mcchantschevweq met uitzondering van
de enkele splerkracht, » "._,

Het ontwerp spreekt van: « rij- of voertulqen, besternd om zich over
de grond te beweqen en die door .een mechanlsche kracht kunnen
toorden gedreven :1>, Er bestaan namelijk rij- of voertuïqen, die van
een motor zijn voorzlen en' die door die motor of door splerkracht
kunnen worden voortbewoqen, terwijl de keuze van het middel van
voortbeweging alhanqt van deqene, die de rij- of voertuiqen gebruikt,
zoals rijwielen mel rnotor. Deze worden aan de verplichte verzeke-
ring onderworpen.

Evenals het genoemde voorontwerp van Rome en het mereqdeel
van de nationale wetqevinqen. sluit de tekst de ri]- en voertuigen uit,
welke lanqs spoortstaven worden voortbewoqen.

Op deze uitzondering na worden alle motorrijtuigen aan de ver-
plichte verzckertnq onderworpen met inbegrip van de motorrijtuigen
met beperkte snelheid. Bepaalde rij- of voertuiqen, zoals tractoren,
weqwalsen en andere derqelijke werktutqen, komen slechts dan buiten
de verplichte verzekerlnq te vallen, wanneer zij niet bestemd zijn om
deel te nernen aan het verkeer op openbare weqen of op terretnen,
die toegankelijk zijn V001' hct publiek. Vide hieronder, artikèl 2.

Een nadere bepalinq houdt het volqende in : « de aanhangwagen,
al of niet met het rij- of voertuig verbonden, wordt als een deel
daarvan aangemerkt ". Indien deze bepaling nlet werd gemaakt en de
moqelijkheid zou bestaan, dar de verzekerlnq niet voor de aanhanq-
waqen zou gelden. zou voor ieder ongeval een beslisslnq nodig zljn,
of de schade zou zijn veroorzaakt door het motorrtjtulq als zodanig
dan wel door de aanhangwagen. De tekst verrnljdt deze .verwikkeling :
voorwerp van de verzekcrlnq ls het motorrijtuig. zoals het in de tekst
is gedefinieerd, dus eventueel met de daarbij behorende aanhanq-
waqen, en de annsprakeltjkhetd, welke uit het gebruik van die aan-
hanqwaqen voortsprutt, maakt noodzakelijk deel uit van de aan-
sprakclijkhei:l, welke door de evenbedoelde verzekering wordt qedekt.

In de tweede plants is het nodig voorqekornen een dclinltie te geven
van de vcrzckerde, Het ontwerp verstaat hieronder ieder, wiens aan
sprakelîjkheid is qedekt, onder welke tltel cok, als elqenaar, als hou-
der of als bestuurder, en onqeacht wie de verzekerlnqnemer ls, Vide
in het bljzonder artikel 3.

Hct is uit een oogpunt van vereenvoudiging nutti9 voorqekomen
de betekenls van het woord « benadeelde » aan te geven, Daaronder
wordt verstaan een ieder, die schade heeft geleden welke grond
oplevert voor toepasslnq van de wet, van welke aard die schade ook
is, zij het schade aan personen, zl] het schade aau goederen; daar-
onder wordt nlet aileen verstaan de persoon, die rechtstreeks Ietsel
hceft opqelopen bi] het onqeval, doch ieder die krachtens de toe-
passelljke wet beroep kan doen op een recht, hetzij ult eigen hoofde,
hetzi] uit hoofde van zijn betrekklnq tot het slachtoffer.

De definltie van e verzekereer » zal hierondèr wordcn toeqellcht,
namelijk bij artikel 2,

Artikel 2.

§ I.. _ De verplichte verzekering,

Een wet op de verplichte verzekering beoogt de bescherming van
het publiek. Zij Is in de eerste plaats nodig voor de motorrijtuigen.
die van de openbare wegen gebruik maken, De tekst onderwerpt



véhicule qui ne circulerait que sur d'autres terrains ouverts au public
ou même sur des terrains non publics mais ouverts à un certain
nombre de personnes ayant le droit de les fréquenter. Le rapport
accompagnant le projet de Rome, auquel le principe de celte disposi-
tion est emprunté. déclare à juste tifre que la protection de la collec-
tivité doit comprendre les accidents survenus sur ces terrains. Tels
seraient. p. ex. les ports, les gares de marchandises, les cours inté-
rieures des usines ou magasins et les autres' lieux. où des personnes, .
même en nombre restreint. sont admises. ne Iüt-ce que pendant une
partie de la journée.

La loi portant obligation de s'assurer doit déterminer d'ur-e manière
précise les personnes qui sont soumises il ses prescriptions, Certaines
lois étranqêres parlent de détenteurs (<l: Halter ,,), mais celte notion a
paru trop peu précise. Le traité a choisi un système un peu plus com-
plexe, mais qui ne paraît pas devoir prêter à controverse: l'obligation
incombe en principe au propriétaire; mais celui-ci s'en trouve exempté
si une autre personne a contracté l'assurance. Il ne semble pas que
cette latitude puisse présenter des inconvénients sérieux. puisque l'assu-
rance doit couvrir la responsabilité de tous (art. 3), que la personne
lésée a un droit propre contre l'assureur (art. 6) et que celui-ci ne
peut lui opposer aucune exception ni déchéance (art. Il).

La Belgique et le Luxembourg réservent l'assurance obligatoire
aux seules entreprises d' assurances agréées, qui doivent satisfaire à
certaines conditions juridiques et financières (constitution d'un cau-
tionnement, de réserves techniques. etc.) et qui sont soumises au
contrôle du Gouvernement. Aux Pays-Bas. l'arrêté royal du 10 aoüt
1939 habilite le Ministre des Communications et des Travaux publics
à édicter des prescriptions en ce qui concerne les assureurs auprës de
qui l'assurance de la responsabilité peut être prise. La surveillance de
l'Etat sur les assurances autres que J'assurance sur la vie n'existant pas
aux Pays-Bas, le texte se borne il pr~scrircq\le l'assurance ne pourra
être prise qu'auprès d'un "örganisiiïé àgréé: par le 'GOuvernement aux
fins de l'assurance obligatoire. '

La sanction du défaut d'assurance est double. D'abord le véhicule
automoteur ne sera pas admis à la circulation : à ce point de vue, il y
a lieu de remarquer que le véhicule ne pourra circuler que tant que
l' assurance restera en vigueur; on reviendra sur cette question à propos
de t'article 13. Au surplus le propriétaire du véhicule et le conduc-
teur s' exposent à des poursuites répressives.

Il y il lieu de remarquer que l'obligation de l'assurance vise seule-
ment les véhicules automoteurs qui sont destinés à la circulation :
~ ne sont admis à circuler », porte le texte. Au surplus Ie traité ne
prévoit de sanctions pénales qu'à la charge du « propriétaire qui
fait circuler le véhicule ou tolère qu'on le fasse « circuler ... » (arr. 8).

L'économie du système est la suivante :

I. L'obligation de prendre l'assurance incombe au propriétaire dans
tous les cas où un autre n'a pas pris d'assurance; généralement il est
le premier intéressé et dispose du véhicule. D'autre part, il peut se
faire que le détenteur ou le conducteur passager n'ait pas dît raison-
nablement songer à contracter une assurance : à régard de la loi
pénale, le propriétaire reste tenu, s'il a toléré la mise en circulation
du véhicule. Tel ne serait pas Ic cas, si un véhicule non destiné à la
circulation avait été soustrait, il l'insu du propriétaire, Dans se cas.
le défaut d'assurance ne lui serait pas imputable. Voir le texte de
l' article 8. alinéa 2 du traité et les considérattons générales ci-dessus,

2, La sanction. au cas où le véhicule a été mis en circulation.
frappera aussi le conducteur, celui qui «fait» circuler le véhicule,
ne fût-ce que momentanément.

Les deux infractions peuvent coexister.

§ 2. - Les certificats déliurés pour véhicules étrangers.

En principe. les véhicules ayant leur stationnement à l'étranger
ne sont admis it la circulation qu'aux mêmes conditions que ceux
qui ont leur stationnement dans le pays: ils doivent avoir fait l'objet
d'une assurancc contractée auprès d'un assureur agréé par le Gou-
vernement belge (néerlandais, luxembourgeois) et répondre aux con"
ditions de la loi belge (néerlandaise, luxembourgeoise),

Le paragraphe 2 établit une notable exception. dont il a déjà
été question dans les Considérations générales ci-dessus. Ces véhi-
cules seront admis à la circulation en Belgique (aux Pays-Bas. au
Luxembourg) sur le vu d'un certificat délivré par un bureau con-
stitué pour l'émission de certificats Internationaux d'assurance, dès
que fonctionnera en Belgique (aux Pays-Bas. au Luxembourg) un
bureau chargé du règlement des dommages causés dans le pays par
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voorts aan de verzekertnq het motorrijtuiq, dat slechts , deel neemt
aan het verkeer op andere voor het publiek, toegankelljk terreinen
of zells op terrelnen, welke 'slechts toegangelijk zijn voor een zeker
aantal personen •. die het recht hebben om er te komen. De toellchttnq
op het voorontwerp van Romév waaraan hct beglnsèlvan deze be-
palirig rsontleend, v~r~laartteréèht. dat de. beschermlnq van de ge-
rneenschapide ongevallen.die op deze terrelnen voorvallen, moet
omvatten, Daartoe behoren bi] vóorbeeld haventerreinen, goederen-
stations, blnnènplàatsen Van fabrieken of opsleqplaatsën en andere
plaatsen, waar personen toeqanq hebben, ook al zou het aantal .dier
personen beperkt zijn en. ook al zouden de personen slechts gedurende
een deel van de dag toegang hebben,

Een wet, die' een verplichting tot het sluiten van een verzekerlnq
opleqt, moet een riauwkeurtqe aanwijzing bevatten van de personen
die aan haar voorschrlften worden onderworpen. Bepaalde butten-
landse wetgevingen spreken over houders (« Halter »}, maar dit be-
grip blijkt onvoldoende bepaald te zljn. Het verdraq heeft de keuze
laten vallen op een systeern, dat eniqszins Inqewikkelder is, cloch.
naar het schijnt, niet tot meningsverschillen zal leiden: de verplichtinq
onthevcn, indien een andere persoon de verzekerinq heeft gesloten.
Deze ruirnc opzet 'Ie'vert. naar het schljnt, geen ernstige bezwaren op.
aanqezien de verzekerinq de aansprakelijkheid van allen moet dekken
(art. 3). de benadeelde een eigen recht heeft teqen de verzekeraar
(art. 6). en de verzekeraar qeèn exceptie of verval kan tegenwerpen
aan de benadeelde (art. 11). .

België en Luxemburg' staan de verplichte verzekcrlnq slechts roe
bij toeqelaten verzekerinqsonderneminqen, die aan bepaalde juridische
en ftnanciële voorwaarden voldoen (stellen van borqtocht, van wis-
kundige reserves, enz.] en die onder toezlcht van de Regering staan,
In Nederland machtigt het Koninklijk beslult van 10 auqustus 1939

, de Ministér van Verkeer en Waterstaat tot het geven van' voorschrlf-
ten ten aanzien, van de verzekeraars, bi] wie de verzekerlnq teqen
aansprakelijkheld kan worden qesloten. Aanqezlen Nederland qeen
ander verzekerinqstoezlcht van de Staat kent dan op de levensver-
zekering, bepaalt de genoemde tekst zich er toe voor te schrijven,
dat de verzekering slechts kan worden gesloten bij een Instellinq, welke
door de Regering toegelaten is tot de verpllch]; gestelde verzekertnq.

De sanctle op het ontbreken van een verzékerlnq is tweevoudiq,
In de eerste plaats zal het motorrijtuiq nlet tot het verkeer worden
toeqelaten: hierbij zij aangetekend, dat het motorrijtuig slechts aan
het verkeer zal kunnen deelnemen zolang als de verzekerinq van
kracht blijft ; hierop wordt bij de behandeling van artikel.13 teruq-
gekomen. In de tweede plaats stellen de eigenaar en de bestuurder van

. het motorrijtuig zich bloot aan strafvervolging.' ,
De verplichtinq tot het slulten van een verzekerinq wordt uitslui-

tend opqeleqd voor motorrijtulqen, die bestemd zijn om deel te
nernen aan het verkeer. Zulks blijkt in de eerste plaats ult de tekst :
«Tot het verkeer ... wordenmotorrijtuigen slechts toegelaten ». Boven-
dien uit het feit dat de strafbepalinqen, waarover het verdrag handelt,
zich slechts richten tegen «de eiqenaar van een motorrijtulq, die dit
motorrijtuig doet deelnernen of toelaat dat het deelneemt aan het
verkeer ... » (art. 8).

Hct volgende systeern Is aanvaard :

L De verplichting tot het slutten Van de verzekerinq rust op de
eigenaar in alle qevallen waarin geen ander de verzekerinq heeft ge-
sloten : in het alqerneen is de' eiqenaar de eerst-belanqhebbende en
heeft hij de beschikklnq over hct motorrijtuiq, Overiqens kan het
zich voordoen, dat de houder of de toevalliqe bestuurder redelijker-
wijs rtict aan het sluiten van ceri verzckerinq heeft bchocvcn te
denkcn: strafrcchterlijk blijft de eigenaar aansprakelijk, indien hij de
deelneming aan het verkeer met het motorrijtuig heeft toegelaten.
Anders is het, wanneer een rnotorrljtuiq dat niet bestemd is om daar-
mede deel te nernen aan het verkeer butten weten van de eigenaar
is weggenomen. In dit geval kan hetontbreken 'van een verzekerinq
de eigenaar niet worden toeqerekend. Vide de tekst van arttkel 8.
lld 2 van het verdrag en de Alqerncne beschouwlnqcn hlerboven.

2. Indien met cen motorrijtuig aan het verkeer wordt deelqenomen,
zal de strafsanctle zich ook richten teqen de bestuurder, die met het
motor rijtuiq « deelneemt» aan het verkeer, al is dat dan ook tijdelijk.

Belde strafbare Ieiten kunnen teqelijkertijd worden qepleeqd.

§ 2. ~ De beusijzet: van oerzekerinq,
weike worden afgegeven UOOl' buitenlandse lIlotorri;tuigen,

In bcginsel worden de motorrljtulgen dil' in het buitenland zijn
gestald, slechts tot het verkeer toegelaten op dezelfde voorwaarden
als dl' motorrijtuigen, die in het land zelf zijn gestald: voor de Quitcn"
(,mdsc motNrijtulgen moet l'en verzekering zijn gesloten bij een ver-
zekemar, die door de Belgische (Nederlandse, Luxemburgse) Regering
is toegelaten. terwijl de verzekering moet beantwoorden aan de voor-
waarden van de Belgische «Nederlandse. Luxemburgse) wel.

HIerOP mankt paragraaf 2 een belangrijke uitzondering, Waarover
reeds hierboven in de Algemene beschothvlngen is gehandeld. De
motorrijtuigen, clic in het buitenland zijn gestald, zullen tot het ver-
keer in België (Nederland, Luxemburg) worden toegelaten op ver-
toon van een bewijs. üfgegeven door een bureau, ingesteld voor de
afgifte van internationale bewijzen van verzekering, zulks zodra In
België (Nederland. Luxemburg) een bureau zal functîonneren. dat
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ces véhicules, et fi la double condition que ce dernier bureau assume
lut-même il l'égard des personnes lésées la charge de la réparation
des dommages conformément il la loi belge (néerlandaise, luxem-
bourgeoise} et qu'il soit agréé il cet effet par le Gouvernement du
Pays.

Le texte de la première rédaction spécifiait que la garantie dù
bureau devrait subsister. même après I'expiration du terme pour 11.'-
que! le certificat aurait été délivré. IJ s'inspirait de l'idée que les
personnes lésées ne doivent pas perdre la garantie. dès l'expiration de
la période de validité du certificat délivré par le bureau étranger.
Des objections ayanl été faites à ce texte, notamment par la Com-
mission de la Juslice de la Chambre des Représentants de Belgique
el par le Conseil d'Etat du Grand-Duché de Luxembourg. la Com-
mission d 'étude ra biffé,

Mais il est à peine besoin de dire que, malgrt celle suppression,
la garantie continuera ä tire due au liers lésé. tanl que la notili-'
cation pré vue â rarticle 13 du projet n'aura pas été faite (dr. art. l ",
al. •• el art, 13).

Il y a lieu de noter, d'autre part, que la dèlivrance du certîhcat
couvre la responsabilité (le toutes les personnes visées il l'article 3,
quel que puisse être le détenteur du certificat. La question du trans-
fert 'dil véhicule muni d'un certihcat' international trouvera, en ce
qui concerne la personne lésée, la même solution que 511 s'agissait
d'un contrai d'assurance (Voir plus loin, les art. 12 et I.ll.

Il résulte de ces textes et de la définilion de Fussureur donnée fi
l'article l ". in fine. que la personne lésée sera garantie par une
entreprlse d'assurance établie dans le pays et agréée par I~ Gouver-
nement, ou, dans le cas exposé ci-dessus, par un bureau constituë
dans le pays et agréé lui aussi par le Gouvernement. Jamais elle ne
sera forcée d'agir contre un assureur établi à l'étranger : celui-ci se
trouve remplacé. dans nntérét de la personne lésée', par le bureau
belqe (néerlandais. luxembourgeois), pour la réparation des dom-
mages conformément aux dispositions de la loi belge (néerlandaise,
luxembourgeoise) .

Bien entendu, l'intervention du bureau belge (néerlandais. luxem-
bourgeois) n'a pas pour effet d'éteindre par novation la dette de
l'assureur étranger, ni il l'égard de son assuré, ni le (3$ échéant, à
l'égard de la personne lésée. Il n'y a pas substitution d'un débiteur
â lin autre. Le projet vise à conférer à la personne lésée. victlme
d'un accident survenu en Belgique (aux Pays-Pas, au Luxembourg)
la garanlie de la loi d'assurance belge [néerlandaise, luxembour-
geoise) tant au point de vue du montant et des conditions de l'assu-
rance prescrites par la loi belge (néerlandaise, luxembourgeoise).
qu'au point de vue de la compétence des tribunaux du pays [art, 7
ci-après) ; le bureau belge, (néerlandais, luxembourgeois) assume cette
garantie,

Mais rassuré ct la personne lésée ne perdent pas les droits qu'Ils
peuvent puiser dans le contrat condu par l'automobiliste étranger
aver son assureur : ce contrat subsiste, Supposons qu'un automobi-
liste belge. assure par une garantie illimitée, sc rende au Grand-
Duché de Luxembourg où, par hypothèse, l'assurance obligatoire
n'est prescrite que pour un montant de 500.000 francs belges. Il y
cause un dommage de ï50.000 francs. Le bureau luxembourgeois
garanlira le paiernent de 500,000 francs. Quant ft la différence de
250.000 francs. cc n'est pas rassuré belge qui le supportera, mais son
assureur en Belgique : 1,1 personne lésée pourra exercer il l'égard de
ce dernier les droits qu'elle lient du contrat belge. La loi d' assurance
obligatoire du Luxembourg n'enlève il rassuré. ni à la personne lésée
aucun droit qui dérive pour eux du contrat eonelu en Belgique. Voir
ci-dessous le commentaire de l'artide ï.

Il résulte de ce qui esl exposé ci-dessus, que le bureau national
oc<:upe. " l'égard de la personne léste, la place d'un assureur. Il ne
devra être agréé par te Gouvernement que 511 constitue une personne
civile ct qu'il presentc toutes les garanties voulues pour accomplir
les ohligations très lourdes qui lui incombenl IJ l'égard d!.'s personnes,
vidimes d'acddents cau.~és par le fait de véhicules automoteurs sta-
lionnés il l'étranger.

Artele 3.

L'assurance il une porlée très étendue. LI' présent artide précise
d'abord quclles sont les personnes dont la responsabilité est obliga-
loirement ga~anlie par le conlrilt,

Celui-ci ne doit pas seulement couvrir la responsabilité du proprié-
taire. souscripteur du c;ontrat (responsahilité personnelle, responsa-
bilité du chef des personnes dont il r~pond ct des choses donI il a la
garde); il doit couvrir en plus celle de tout détenteur autre que le
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mel de afwikkeling van de door die motorrijtuiqen in dit land ver-
oorzaakte schade is belast, miis dit laatste bureau zelf teçenover de
benadeelden de yerplichting tot. vergoeding van de schade overeen-
komslig de Belgische [Nederlandse, Luxemburqse) wet op ztch neemt
en mits dat bureau tot dit doel door de Regering van het betrokken
land ts toeqelaten.

De tekst van de oorspronkehjke redactte bèpaalde dat de. waar-
. borg van hel bureau moest blijven voortbestaän, zelfs na verloop :

van de termijn, waarvoor het bewijs was afgegeven. Die tekst kwam
voort uit de gedachte dat de benadeelden nlet de waarborg moeren
verhezen vanal het ogenblik van het eindigen van de geldigheidsduur
van het bewijs, afgegeven door hel bultenlandse bureau. Aan{ieZien
teqen die tekst bezwaren zijn gemaakt, met name door de Comrnissle
voor de [ustitte -van de Belgische Kamer der Volksverteqenwoor-
diqers en door de Raad van State van het Groothertogdom Luxem-
burg, heefr de Studiecommtssle deze bepaling geschrapt.

Maar hel behoeft nauwelijks gezegd te worden dat ondanks het
vervallen van deze bepaling .de waarborqfen behoe ••..e van de beria-
deelde zal voortduren zolanq de kennisgeving, bedoeld in artlkel 13
van het ontwerp, niet Is qedaan (vgl. art. 1. lid 4, en art. 13),

Anderztjds kan worden opqemerkt, -dat de afgifte van het bewijs
de aansprakelijkheld dekt van al degenen waarvan in artikel 3 sprake
is. wie ook de bouder van het bewijs móqe zijn_ De vraag betrellende
de overqanq van hel motorrljtulq, voorzlen van een internatlonaal
bewijs, wordt, voor zover betreft de benadeelde, op dezelfde wijze
opgelost als wanneer hel gaat om een verzekertnqsovereenkomst.
[Zie hterna bt] de artt. 12 en H.)

Uit deze tekstcn en uit de deflnltle van de verzekeraar, welkeaan
het slot van artikel I voorkomt, volgt, dat de rechten van de bena-
deelde worden gewaardorgd door 'een verzekerlnqsondernemlnq, die
in het betrokken land iS opqericht en door de Reqerinq van dat land
is toeqclaten, of, in het hierboven aanqeqeven geval, door een bu-
reau, dat in het land is opqericht en ook door de Regering van dat
land Is toeqelaten, Nimmer zal de benadeelde teqenover een in het
bultenland qevestiqde verzekeraar behoeven op te treden: Iaatstqe-
noemde verzekeraar wordt, in .het belanqvan de benadeelde vcor de
verqoedtnq van de schade overeenkomstrq de bepalingen van de Bel-
gische [Nederlandse, Luxemburqse) wet vervanqen door het Belgische
[Nederlandse, Luxemburqse] bureau.

Opqemerkt dient nog. dat de tussenkomst van het Belqlsche [Neder-
landse. Luxemburqse) bureau niet tenqevolqe heeft, dat de verblnte-
nis van de buitenlandse verzekeraar door schuldvernieuwlnq teniet
gaat. hetzt] ten opzlchte van zijn verzekerde, hetzi] eventueel ten
opztchte van de bcnadeelde. Er wordt geen schuldenaar in de plaats
van een ander gestelcl. Het ontwerp heeft ten doel aande bena-
deelde, die het slachtoffer is van een ongeval in België (Nederland,
Luxemburg) voorqevallen, de waarborqen te verlcnen van de Bel-
gische [Nederlandse. Luxernburqse) wet op de verzekerinq, zulks
zowel wat betreft het bedraq en de voorwaarden van de verzeke-
ring. zoals die zijn voorqeschreven door de Belgische (Nederlandse,
Luxemburqse] wet als wat betreft de bevoeqdheld van de rechters
van het land (art. ï hlerouder}: het Belgische (Nederlandse, Luxern-
burgse) bureau neernt de aansprakelljkheid in deze opzichten over,

Maar de verzekerde en de bcnadeelde verliezen niet de rechten,
die zij kunnen putten uit de overeenkornst die door de buitenlandse
automobillst met diens verzekcraar ls gesloten : deze overcenkornst
blijlt qehandhaafd. Zulks kan worden toeqelicht met het volgende
vorbeeld. Een Belgische autornobilist.. die voor een onbeperkt be-
drag is verzekcrd, beqeelt zlch naar het Groothertoçdom Luxem-
burg, Verondersteld wordt, dat in Luxemburg de verpllchte verzcke-
ring slechts voor een bedrag van 500,000 Belgische frank Is voor-
qeschreven. Ecn schade wordt veroorzaakt voor een bedrag van
750.000 frank. Het Luxernburqse bureau zal lnstaan voor de betalinq
van 500.000 frank. Het verschil van 250.000 frank zal niet worden
qedraqen door de Belgische verzekerde, maar door zijn verzekeraar in
Belqlë: de benadeclde zal teqen de laatste de rechten kunnen doen
gelden die hij aan de Belgische overeenkomst ontleent. De Luxem-
burgse wet op de verplichte verzekering ontneemt noch aan de ver-
zekerde noch aan de benadeelde een recht. dat voor hen uit de in
België gesloten overeenkomst voortvloeit. Men vergelijke hieronder
de toelichting op artikel 7.

Uit hetgeen hierboven is uiteengezet vloeit voort, dat het nationale
bureau ten opzichte van de benadeeldede plaats inneemt van een
verzekeraar. Het bureau zal door de Regering slechts behoren te
worden toegelaten, wanneer het rechtspersoonlijkheid heeft en alle
waarborgen biedt, welke noodzakelijk worden geoordeeld voor de
nakoming Véln de zeer zware verplichtingen. welke op het bureau
rusten tegenover de personen, die het slachtoffer zijn van ongevallen,
welke worden veroorzaakt door in het buitenland gestalde motorrij-
tuigen.

Artikel 3,

De verzekering heeft een zeer wijde strekking. Dit artikel geeft in
de eerste plaats een nauwkeurige aanduiding van de personen, wier
aansprak('lijkheid door de overeenkomst moet worden gedekt

De overeenkomst moet niet alleen de aansprakelijkheid van de
eigenaar, ondertekenaar van de overeenkomst dekken (persoonlijke
aansprakelijkheid. aansprakelijkheid voor de personen, voor wie hij
verantwoorderlijk is en de zaken, die hij onder zijn toezicht heeft) Î



propriétaire (p. ex. le locataire, l'emprunteur, le dépositaire); il doit
couvrir enfin celle de tout conducteur. quel qu'il soit.

n résulte de toute l'économie du projet que J'assurance obligatIlire
ne concerne que les accidents survenus en Belgiqlle (aux Pays-Bas,
au Luxembourg}. Et I'aructe ï ne régie la compétence des trlbunaux
belges (néerlandais. luxembourgeois) que pour l'CS accidents.

Est seule exclue de rassurance la resoonsabihté civile de celui qui
se serait rendu maitre du véhicule par 'vol ou violence : I'usaqe du
véhicule par le conducteur abusant de sa lonction est compris dans
l'assurance.

Comme le projet ne concerne pas la responsabilité. mais seulement
l'assurance de celle-ci. la question de savoir si le propriétaire. le
détenteur ou le conducteur peuvent être rendus responsables des
accidents causés par le voleur du véhicule reste définie par Ja loi
ou la jurisprudence. Mais il est entendu que cette responsabilité. si
elle existe. sera couverte par J'assurance.

Que faut-il entendre par la responsabilité civile qui lera l'objet de
l'assurance t C'est celle oK à laquelle les véhicules automoteurs peuvent
donner lieu » (art. 2. § ''') dl' chef de >I: dommages causés aux per-
sonnes et aux biens :!> (art. 3. al. 2). L'assurance ne peut être limitée
aux seuls dommages causés par le véhicule en état de circulation ou
par l'usage du véhicule : les dommages ça usés par un véhicule it
l'arrêt ou abandonné par son conducteur seront obligatoirement
compris dans la garantie.

Au surplus. la responsabilité de rassuré sera couverte, quelle que
soit son origine, contrat, quasi-délit ou délit.

Les précédents étrangers diffèrent quant il l'assurance du dol
personne] de rassuré, Il y a lieu de remarquer que l'assurance du
dommage causé intentionnellement n'est nullement contraire aux
bonnes mœurs, puisque l'assurance est prise au profit d'un tiers qui
devient créancier de J'assureur (voir l'article 6}. ct que l'assureur.
aux termes de l'article i I. pourra se retourner contre rassuré cou-
pable. On lit dans les travaux préparatoires de la lOi fédérale suisse
du 15 mars 1932 sur la circulation des véhicules automobiles et des
cycles : «Les prétentions du liers seraient mal garanties par rassu-
rance de responsabilité civile, si le dommage intentlonnellemcnt causé
par le détenteur n'était pas compris dans l'assurance ~ (Message du
Conseil Fédéral du 12 décembre 1930).

Aux termes du projet. la garantie devra comprendre le fait doleux
de l'assuré. puisque le texte ne porte aucune restriction quant il
l'origine de la responsabilité de celui-ci. Mais il est entendu que. pour
ce cas. la police pourra stipuler que l'assureur disposera d'un droit
de recours contre l'assuré coupable. Voir le commentaire de l'arti-
cle 11.

Les personnes transportées il titre onéreux pourront se prévaloir
de l'assurance. si. au cours du trajet. elles sont victimes d'un acci-
dent dont le transporteur doit répondre en vertu des dispositions sur le
contrat de transport.

La jurisprudence est hésitante quant à la nature des liens juridi-
ques que crée le transport bénévole : quoi qu'l] en soit de cette
question, la responsabilité pouvant incomber au transporteur < béné-
vole » sera couverte : l' assurance vise les «personnes transportées, à

quelque titre que ce soit j"

Il n 'est fait exception que pour les dommages causés aux mar-
chandises transportées par le véhicule qui a causé l'accident : l'assu-
rance-transport de marchandises est. étranqère au projet. Par appli-
cation de celte idée. le texte porte que l'assurance «doit comprendre
les dommages causés aux personnes transportées à quelque titre que
ce soit, par le véhicule ayant occasionné le dommage; les bieu trans-
portés par cc vehicule peuvent être (>xcius de l'assurance ».

Le projet ne fait pas usage de la Ilot ion de .;:tiers », qui peut prêter
ù discussion. La Commission a préféré dire d'une manière formelle.
au § J" de l'article 4. quelles sont les personnes qui peuvent être
exclues du bénéfice de l'assurance. Voir ci-desSQus.

Enfin, le troisième alinéa de l'article 3 spécilie que ras.~urance doit
couvrir la responsabilité civile du (hef des dOIl\l1lages causés par le
véhcul/' automoteur. «telle qu'eIle résulte de la loi applicable:>. Le
risque de responsabilité civile différe de pays il pays. quant à son
principe et quant it la réparation du dommage causé. Dès lors, l'assu-
rance doit garantir les obligations de l'assuré aux termes de la loi
applicable. quel que soit le pa)!s oû l'accident cst surwnu. Ce sera
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zl] moer daarcnbovco de aansprakelijkheid dekken van ledere bouder.
die een ander is dan de eigenaar [b.v. de huurder, de bruiklener, de
bewaarnemer}: :ij moet ten slotte de aensprakelijkhetd dekken van
iedere bestuurder, wif' dan ook.

Uit de gehele opzer van het ontwerp vloett voort. dat de verphchte
verzekermq alleen de onqevallen berreft, die in België [Nederland,
Luxemburg) voorvallen. De tekst van artlkel 3 bepaalt uitdrukkelijk.
dat het gaat over schade welke veroorsaakt is door feiten. in BeJgië
(Nedertand, Luxemburg) voorgevallen, En artikel 7 regelt alleen
voor deze onqevallen de bevoeqdheld van de Belgische (Nederlandse.
Luxemburqse] rechters. .

Van cie verzekerinq is slechrs uitqezondcrd de burqerrechterliike
aansprakelijkheld van hem die zich door diefstalof geweldpleging
de macht over het motorrijtuig heeft verschaft : daarentegen is het
gebruik van het motorrljtuig door de bestuurder. die mlsbruik maakt
van zijn lunette. in de verzekerlnq begrepen.

Daar het ontwerp niet de aansprakeltjkheld, maar alleen de ver-
zekering daarvan reqelt, zal de vraag of de eigenaar, de houder ol
de bestuurder aansprakehjk kunnen wordcn gesteld voor onqevallen
veroorzaakt door degene die het motorrijtuig heeft gestolen. beslist
blljven door de wet ol de jurlsprudentle. Maar vast staat, dat deze
aansprakelijkhetd, indien zij bestaat, door de verzekerinq zal zijn
gedekt.

De vraag moet worden beantwoord, wat moet worden verstaan
onder de burqerrechtelijke aansprakeltjkheld, die het voorwerp van
de verzekerinq zal uitmaken, Dit Is de burgerrechtehjke aansprake-
lijkheid, « waartoe zij (de motorrijtuigen) aanletdlnq kunnen geven»
(art. 2, § 1) wegens ~ schade, welke aan personen en aan goederen
wordt toeqebracht » (art. 3. lid 2). De verzekerinq kan nlet worden
beperkt tot de schade, welke het motorrijtuig veroorzaakt terwl]l het
aan het verkeer deelneernt ol door zijn gebruik : de: verzekerinq moet
zich ook uitstrekken tot de schade, welke wordt. veroorzaakt door
ecn stilstaand motorrijtuig ol door een motorrijtuiq dat door de be-
si uurder Is- verlaten,

Bovendlen zal de aansprakehjkheid van de 'verzekerde zijn gedekt.
ongeacht de bron dier aansprakellikheid : overeenkomst, cnrechtmatlqe
daad of stralbaar Ielt.

De buitenlandse wetgevingtn verschillen ten aanzten van de ver-
zekertnq reqen persoonlijk opzet van de verzekerde. Hierbij moet
worden bedacht, dat de verzekertnq van opzettehjk roeqebrachre
schade nlet noodzakelilkerwils in strjid met de goede zeden Is, aan-
gezien de verzekennq wordt geslolen ten voordele van een derde, die
schuldelser wordt van de verzekeraar (men verqelijke art. 6) en de
verzekeraar volgens de bewoordinqen van arttkel Il verhaal kan
zoeken op de schuldige verzekcrde. In de stukken van de totstand-
koming van de Zwuserse federale wet van 15 Maart 1932 op het
verkeer van motorrijtuigen en rljwielen kan men het volqende lezen :
4: Les prétentions du tiers seraient mal garanties par l'assurance de
responsabilité civile si le dommage Intentionnellement causé par le
détenteur n'était pas compris dans l'assurance» [Boodschap van de
Federale Raad van 12 Dccember 1930).

Volgens de tekst van het ontwerp moet de verzekering de opzettelijke
daad van de verzekerde uitsluiten; de tekst bevat irnmers ten deze
geen beperking van de aansprakelijkheid van de verzekerde. Wel zal
voor dit geval in de polis ecn beding kunnen worden gemaakt, dat de
verzekeraar recht van verhaal hccft tegen de verzekerde die schuld
hel' ft. Zle de toelichting op artikel Il.

De personen die onder bezwarcnde titel worden vcrvoerd, kunnen
zich op de verzekcrinq beroepcn, indien zij tljdens de reis het slacht-
offer worden van een onqeval waarvoor de vervoerder aansprakelljk
is krachtcns de bepalmqen van de overeenkomst van vervoer.

De rechtspraak is onzeker voor wat betrejt de aard van de rechts-
betrekkinqen, welke worden qeschapen door vervoer dat e om niet »
geschiedt. Het ontwerp begeeft ztch niet in de oplossinq van deze
kwestre, doch wel zal volgens het ontwerp de aansprakeltlkheld, die
op' de vervocredr >I: om niet » kan rusten, qedekt zijn: de: verzekerlnq
rnoet zlch uitstrekken tot de e pcrsonen, die. onder welke titelook,
wordcn vervoerd ».

Een uitzonderinq wordt slechts gemaakt voor de schade, welke
wordt toeqebracht aan qoedercn, welke worden vervoerd door het
motorrijtuig dat hct onqeval veroorzaakt : de transportverzekerinq van
goederen valt dus butten het ontwerp. Llit dien hoolde bepaalt de
rekst, dar de verzekermq c medc moet omvatten de schade, tocqc-
bracht aan perSQnen die. onder welke litel ook, worden vervoerd
door het motorrijtuig. dat de schade veroorzaakt; de goederen door
dat molorrijtuig vervoerd. kunnen van de verzekering worden uit-
gesloten ».

Het onlwcrp gebruikt niet de uitdrukking 'I. derde;ro. over de be·
tekenis waarvan onzekerheid kan rijzen. De Commissie heeft er de
voorkeur aan gegl'ven in § 1 van artikel 4 lIitdrukkelijk aan te geven,
wie de personen zijn die van de verzekering kunnen worden uitge-
sloten. Men vergelijke hierna de toelichting .oP artikel 4.

Ten slotte bepaalt het derde lid van artikel 3. dat de verzekering
de burgerrechtelilke aansprakelijkheid voor de door het motorrijtuig
veroorzaakte schade moet dekken «%oals die aansprakelijkheid voort-
vloeit uit de toepasselijke wet », De burgerrechtelijke' aansprakelijk·
heid verschilt namelijk van land tot land. zowel wat beItelt dc grond-
slagen als wat betrelt de vergoeding van de toegebrachte schade.
Daarom moet de verzekering de aansprakelijkheid van de verzekerde
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généralement la loi du lieu de I'acctdent. mais pas nécessairement.
En effet, il n'est pas exclu que l'entrepreneur de voyages soit tenu à
l'égard des personnes transportées d'après la loi du lieu de la for-
mation du contrat intervenu entre ses clients et lui, alors que I'accl-
dent est survenu dans un pays étranger; au surplus. l'article IS du
projet de loi uniforme en matière de droit international privé des pays
Benelux prescrit clans certains cas, pour les faits illicites, l'appltcatlon
d'une loi autre que celle du lieu où le lait illicite a été commis, quant
aux obligations qui découlent de celui-cl.

Article 1.

A l'Instar des' léqtslatlons étrangères, le texte restreint la liberté des
contractants et détermine limitativement les risques pouvant ;'trc exclus
de la garantie.

§ I·'. - Personnes pouvant être exclues du bénéfiee
de lussut ancc,

Les deux premieres dispositions de ce paragraphe dérivent du souci
de prévenir la collusion entre la personne lésée et rassuré ; elles
permettent il l'assureur, par une clause du contrat, de se prémunir
contre la fraude, qui conslsterait it faire passer pour des dommaqes
causés par le véhicule, des dommages ayant une autre origine, Mais
l'exclusion du bénéfice du contrat est restreinte aux seules personnes
mentionnées au texte,

Le numéro 3 visant les personnes bénéficiant de lois spéciales sur
la réparation des accidents du travail s'inspire d'une autre idée. Il ne
faut pas que ces personnes puissent cumuler les indemnités résultant
de deux assurances, l'assurance sociale, d'une part, et l'assurance obli-
gatoire réglée au texte, d' autre part Mais il est entendu que cette
exclusion ne peut préjudiciel' à l'assuré: celui-ci pourra mvoqucr la
garantie du contrat dans tous les cas où il pourra être actionné en
vertu des règles de la responsabilité civile, objet de l'assurance obliga-
toire.

§ 2. ~ Dommages pouvant être exclus de Lessurance.

Les courses et concours de vitesse, de régularité ct d'adresse créent
un risque tel qu'il ne parait pas possible de le considérer comme couvert
par une assurance de responsabilité contractée aux conditions ordinaires.

D'autre part, l'organisation de ces courses et concours est géné·
ralement subordonnée à une autorisation administrative. L'autorisation
ne pourra être accordée par l'autorité compétente qu'à la condition
qu'il soit justifié de l'existence d'une assurance répondant aux exigences
légales.

Article 5.

Certaines lois d'assurance obligatoire imposent aux contractants une
close portant que J'assure devra contribuer personnellement dans une
certaine mesure au règlement du dommage causé. Les proportions et les
limites de cette «franchise" sont déterminées par les rèqleraents.

Le but de ces dispositions est d'inciter l'assuré à la prudence dans
la conduite de sa voiture et dans le choix de ses conducteurs.

D'autres lois n'apportent aucune restriction à l'nssurance intégrale
ou même prohibent les « franchises " en tout ou en partie. La loi suisse
ne les admet que pour les dommages matériels. Elle dispose ce qui
suit: «Pour les dommages matériels, une somme de cent francs au
maximum poutre, IJ la demande de Lossurê, être déduite de la somme
couverte par l'assurance.» (Art. 52.)

En Belgique, la «franchise» obligatoire a existé pour l'assurance de
certains véhicules, mais elle a été bientôt abandonnée, it la suite des
protestations des assurés. Aujourd'hul, le rëqlerncnt du 11 novembre
1947 relatif aux assurances couvrant les responsabilités civiles sou-
mises au contrôle de l'Etat se borne à déclarer que moyennant l'auto-
risation accordée par le Ministre des Communications, « la police peut
stipuler que (l'assuré) contribuera personnellement au règlement du
dommage », On comprend en effet, qlle les prenCl1rs d'assurance ne se
voient pas sans dépit imposer, outre la prime d'assurance, une part
d'intervention dans le règlement des indemnités; quant aux assureurs.
la « franchise}) les contraint ,1 faire auprès de leurs assurés des démar·
ches déplaisantes aprés chaque sinistre; enfin, l'effet psychologique
de la clause semble à beaucoup problématique pour les assurés im-
prudents ct inexistant pour Jes conducteurs autres que le preneur
d'assuranCE' lui-même.

Le projet !le s'est pas rangé du côté des lois qui imposent une contri-
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dekken overeenkomstlç de wet, die op de aamprakelijkheid van toe-
passing is, ongeacht het land, waar het onqeval iS voorgevallen. Dit
zal als regel de wet van de plaats van het "ngeval zijn, maar dil Is
nlet noodzakelijk. Het is immers ruet uitgesloten, dat een ondernemer
die retzen organiseert, legenover de vervoerde personen gehouden ts
overeenkomstig de wet van de plaals waar de overeenkomst tussen
hem en zijn cliënten is gesloten, lerwÎjl het onqeval in het buiteoland
is voorqevallen; ook verklaart artikel 18 van het ontwerp van een
eenvormiqe wet betreffende het internationaal privaatrechr van de
Benelux-landen. in bepaalde gevallen op de verbtntemssen wefke uit
een onrechtmatige daad voortvloeleu een andere wer toepasseliik dan
de wet van de plaats waar de onrechtmange daadIs gepleegd,

Artikel".

In navolging van de buucnlandse welgevingen beperkt het ontwerp
de contractsvrijheid en bevat het ontwerp een limltatieoe opsomming
van de risico's die kunnen worden uttqesloten.

~ l. - Peesonen, die van het t'echt op cen uitkuiflY
kllJlntlc Ivor,/en lIityes/oten.

De eersre twee bepalinqen van deze paragraaf vinden hun grond in
het strevcn om samenspanning tussen de benadeelde en de verzekerde
te voorkomen : zij openen voor de verzekeraar de mogelijkheid om
ztch door een beding in de overeeokomst te wapenen legen bedrog
hierin bestaande, dat men schade uit een andere oorzaak laat door-
gaan als schade veroorzaakt door een motorrijtuig. De uitsluiling moet
echter beperkt blijven rot de personen, die in de nummers I en 2 van
de paraqraaf worden qenoemd,

Nummer 3, dat betrekking hceft op personcn, die gerechtigä zijn
tot een uitkering uit hoofde van bijzondere wetten in zake schade-
verqoedmq voor beroepsonqevallen, heeft een andere grond. Deze
personen dtenen niet de uitkertnqen van rwee verzekerinqeu. te weren
de sociale verzekerlnq aan de ene zijd e en de verplichte vcrzekertnq.
welke in het ontwerp ts qereqeld, aan de andere zijde, te kunnen
cumuleren. Wel zal de bij dit nurnmer loegestane uitsluiting van de
verzekertnq ruet ten nadele van de verzekerde mogen strckken ; de
verzekcrdc zal op de vcrzekerinq cen beroep kunnen doen in alle
gevallen, waarui hi] kan worden gedagvaard uit hoofde van de reqe-
len van burqerrcchtelijke aansprakelijkheîd, die door de verplichte
vcrzckcrtnq wordt gedekt.

§ 2. - Schade, clic vart de .'erzckerinf! knn uiorden uiiqestotcn.

Snelhelds-, regeltlli!tigheid~· en bchcndlqhetdsrttten ell -wedstrljden
scheppcn een zodaniq risico, dat het niet mogelijk schljnt als het ge-
dekt te bcschouwen door een aansprakelijkheidsverzekering die op de
qcwone voorwaarden word gesloten.

Hicrteqeuover staat. dat de organisatie van deze ritlen en wed·
strijden in het alqemeen aan tocstemminq van ovcrheidsweqe is onder-
worpen. De tocstemrninq zal door het bcvoeqde gezag slechrs kunnen
wordcn verleend op voorwaarde dat cen verzekerinq is gesloten, die
nan de wcttclüke vereisten voldoet.

Artikel 5.

Sommige wetten op de verplichte verzckertnq schrijven aan dc
contractcrcndc partijcn het opncmen van een beding voor. dar de
verzckerdc vcrplicht in zckere mate persoonlijk in de veroorzaaktc
schadc bij re draqcn. De groolle en de grenzen van deze {(franchise "
zijn vastqestcld in de uitvoerlnqsreqlementen.

Deze bepalinqen hebben ten doel de verzekerde tot voorztchttqhcid
aan tt" sporen bi] hl'! bcsturen "an zijn motorrijtuig en in de kcuze
van zijn bestuurders.

Andere wcncn kermen een verzekerinq voor het totaal zonder eniqe
bcpcrklnq. ol verbieden zclfs gl'heel of tcn dcle « franchises », De Zwit-
scrsc wct staat de or Iranchtse » slechts toc voor stoffelijke schade. Zij
bevat de volçcnde bepaling: « Pour les domrnaqcs matériels, une
somme de cent francs au maximum pourra. it lil demande de l'assuré.
être déduite de la somme couverte par l'assurance" (art. 52).

In België heelt de verpllrhtc ., Iranchlse » gegolden ten aanzien van
de verzekering van bepaalde motorrijtuigen, maar tcn gevolge van de
protcstcn van de vcrzckerden is deze « Iranchlsc » sncl prijsqcqcvcn,
Teqcnwoordiq bcpcrkt hct reqlement van 14 Novcmber 1917 op de-
vcrzckertuqen tcr dekking van bllrgerrechtdijke aansprakdi;kheid,
wclke <1,111 hct toczicht van de Staal zijn onderworpcn. zlch tot de
bepalinq. dat «in de polis' met machtiging van de Mtnlster van Ver-
keer «kan l<'Ordert ['N/wollyell. dat (de verzekerde) persoonlijk zal bij.
dragen In de s<:h<lde». Het is begrijpdijk, dat de v.-rzekrringsnemers
ontevreden zijn, W<llllle.-r huu naast de verzekeringspremie et'n
verplichte bijdrage in de betaling van de schadeloosstelling wordt
opgelegd; de verzekeraars van hun kant worden door de « fr<lnchise :;,
gedwongen om na elk ongevalonaangename stappen bij hun ver-
zekerden te ondernemen; ten slotte schijnt de psychologische uit.
werking van het br-dingzeer twijfelachtig op onvoorzidltige ver-
zekerden en zij ontbret'kt geht'e! voor wat bctrdt andere bestullrders
dan de verzekeringsnemer,

Het ontwerp hedt zieh niet bij de wettt'n aangeslott'n, die de vcr.



burton personelle a l'assuré, il se borne a autoriser le tntëresés a
l'insérer dans leurs contrats.

Il est bien entendu que la «franchise» ne peut être opposée par
l'assureur a la personne lésée; vis-a-vis de celle-ci l'assureur est tenu
pour toute la somme assurée sans déduction. Cette disposition s'impose
pour la sauvegarde de, droits de I" personne lésée. Elle est dans toutes
les lois. (En ce sens le règlement belge susvisé; la loi suisse, art. 52.)

Article 6.

L'assurance obligatoire de la responsabilité de l'automobtllste ne
vise pas au premier chef la sauvegarde du patrimoine de l'assuré;
clic constitue avant tout une mesure de protection des droits des
personnes lésées.

Déjà les lois belge ct luxembourgeoise, il la suite de la législation
française. ont établi un privilège au profit des victimes des accidents
en général: «Les créances nées d'un accident au profit d'un' tiers lésé
par cet accident ou de ses ayant-droits sont prlvlllqiées sur l'indemntté
que l'assureur de la responsabilité civile doit à raison de la convention
d'assurance. Aucun payenment à l'assuré ne sera libératoire tant que
les créanciers privîlégiés n'auront pas été désintcressés > (loi belge
21 mai 1937, art. l''. devenu l'art. 20, 9". de ln loi hypothécaire; art.
2102. 8" dl' C. c. lux. modifie par la loi du la juin 1932, dont les
termes sont à peu près identiques). Ln loi luxembourgeoise accorde
en termes formels. à la personne lésée, une action directe contre
J'assureur.

Ces dlsposittons apparaissent comme insuffisantes t.mt au point de
vue du' Iond du droit qu'au point de vue de la procédure. Aussi
le projet va-t-i! plus loin. Il précise 'lire l'assurance fait naître ail
profit de la personne lésée un droit propre contre l'assureur. qui
devient son débiteur.' Un paiement fait par l'assureur entre les malus
de l'assuré ne saurait être libératoire à l'égard de la personne lésée,
le paiement ne pouvant être fait valablement qu'au créancier (art.
1139, C. c.: - art, 1121, C. c. n.).

Dans l'économie du projet, l'existence d'un droit d'action de la per-
sonne lésée contre l'assureur va de soi: elle constitue le prolonge-
ment. sur le terrain de la procédure. du droit propre qui lui est
conféré.

Les articles 7 et suivants du projet organisent les conditions de
lInterttement de la demande.

L'alinéa 2 suppose une assurance déterminée quant à son montant.
Il peut se faire, dans ce cas, que les dornrnaqcs causés soient supé-
rieurs à la somme assurée. S'il n'y a qu'une personne lésée, le règle-
ment peut se Iairc sans difficulté, puisque le droit du lésé est limité
par le montant de la gmantie prévue au contrat.

Mais il n'en sera pas de même, s'il y il plusieurs vidimes, ou rnëmc
unc seule victime. mais plusieurs personnes pouvant faire Villoir un
droit à la réparation, personnellement Oll comme ayants-droits de la
victime. En pareils cas, l'assureur devra réduire proportlonnellcmcnt
la part de chacun clans le total (Ir la somme assurée. Toutefois, il sera
valablement libéré de sa garantie ~l l'égard des lésés dont il a ignoré
les prétentions, dans la mesure où il se sera acquitté de bonne foi
à l'egi1rd des autres. Cette disposttlon est empruntée h la loi suisse
(art. 49. al. 2). La loi allemande est actuclh-mcnt dans le même sens
(~ 156, al. 3).

Article '1.

Le projet ne s'occupe que des accidents survenus en Belgique (aux
Pays-Bas, au Luxembourg). Ccci résulte de r économie qénéralc clu
projet et cie I articic 3 qui définit l'objet de l'assurance obhqatoirc.

Le présent article doit se lire en tenant compIe cie ces textes: il
détermine les tribunaux öllXqUelS la pcrsonne lésée par un acciclent
survenu cn Belgique (ilUX Pays-Bas. ilU Luxembourg) pcut s'adrcs-
Rer dans Ic pi1YS rnème. pOllr faire valoir ses droits contre l'assltreur.
Le hut cie hl disposition est de lui faciliter la poursuite cic ses droits,
cn lui conférant un choix entre tl'ois tribunillix belges (nêerlandais,
lllXcmbourrjeois): celui du liell de l'ilccidcnt, celui de son proprc
domicile d'1I1S Ic PilYS ct cclrli du siègc de l'assureur dilns Ic PilYS.

Le bureilU bclge (néerbncl,lis, luxembourgeois), cn ce qul concerne
"hypothêse enviSdgée il l'article 2, § 2. est col1sicléré commc assurcur
(~rt 1-', dernicl' alinéa), il ilssume à l'égard dcs personnes lésées la
charge de J'indemnité ('lrt. 2, § 2); par conséquent. ij est SOUmis ~1JX

prcscriptions cie l'article 7,
QU'Hl! à l'assureur étranger qui a délivré la police d'assurance, 1,\

perSonne lésée ne cloit t'as ~gir contre lui, ni le mettre en cause: le
l~tlrc,lll belge (néerIandi1is. luxembourgeois) lui doit la garm1tie de
I assurance, dans J~s termes ct pOur les montants prescrits par 1,\ loi
belge (néerlandaise, luxembourgeoise),
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zekerde tot een persoonlijke bijdrage verpllchten : het bepaalt zieh er
toc de belanqhebbenden loc te staan een desbetreffende regeling in
hun overeenkomst op te nemen.

De « franchise» kan, wel te verstaan, met door de verzekeraar aan
de benadeelde worden tegengeworpen; tegenover deze is de verzeke-
raar tot de qehele verzekerde som zonder kortinq gehouden. Een der-
gelijke regeling ts noodzakcltlk ter bescherming van de rechten van
de benadcelde en zij Is in alle wettcn opqenomen. (In deze zin het
bovcnqenoemde Belgische reqlernent: art. 52 van de Zwitserse wet.]

Arttkel 6,

De verplichte verzekerlnç tegen uansprakelljkheld van de automo-
btlist hccft niet in de eerste plants de bescherrninq van het vermoqen
van de verzckerde tcn doel; zij is vöör alles een ma<llregd ter be-
scherrninq van de benadeelden.

De Belgische en Luxemburgse wetten hebbcn in navolqlnq van de
Franse wetgeving aan dl' slachtoffers van onqevallcn in her alqemcen
een voorrccht tocqekend : «De schuldvordcrjuqen, welke uit een on-
geval voortspruiten voor de benadeelde derde of voor zijn rechtver-
krijgenden, z ijn bevoorrccht op de schadeloosstellinq, welke de ver-
zckeraar tegen burgerrechtelijke aansprake lijkheld verschuldiqd is ult
hoofde van de overeenkomst van verzekerinq, Geen betaling aan de
verzekerde zal bevrljdend werken zolang de 'bevoorrechte schuldetsers
niet z ijn schadeloos gesteld» [artikel 20, 9". van de Belgische hypo-
theekwct, iriqevoerd bij de wet van 21 Mei 1937. artikel I; artikcl 2102;
8" van hel Luxernburqse Burgerlijk Wetboek, gewijzigd door de wet
van 10 Juni 1932, waarvan de tekst naqenoeq gelijkluidend ts). De
Luxemburqse wet geeft uitdrukkehjk aan de benadeelde een recht-
streekse vordering tegen de verzekeraar,

Deze bepalinqen komen onvoldocnde voor, zowel uit hct oogpunt
van het recht zelf als uit het oogpunt van het procesrecht. Her ont-
werp gaat dan ook verder. Het bepaalt, dar de verzekering aan de
benadcelde ecn recht geeft teqen de verzekeraar, die zijn schokldenaar
wordt, Derhalve kan ecn betaling door de vcrzekeraar aan cie ver-
zekerde gel'n bevrljdende werking hcbben ten opztchte van de bena-
deelde, daar de betalinq slechts geldig kan worclen qedaan aan ccn
schuldelser [artikel 1239 van het Belgisch en Luxemburqs Burgerlijk
Wetboek. arttkel 1421 van het Ncderlandse Burgerlijk Wetboek).

In de opzct van hct ontwerp spreekt hel bestaan van een rechts-
vorderinq van de benadeelde tegen de- verzekeraar vanzelf : de rcchts-
vordering is op het terrein van het procesrecht de noodzakclijke ver-
lenging van het eigen recht dat aan de benadeclde is toeqekend.

De artikelcn 7 en volgende van hct ontwerp geven reqelen van
procesrechtelijke aard.

Lid 2 verondcrstclt een verzekerlnq tot l'en bepaald bcdraq. I n dut
qcval kan het gebeuren, dat de schadc, welke de henadeelden Iijden.
het verzckcrde bedraq te boven qaat. Indien er slcchts één bcna-
deeldc is, geeft dit geen enkele moelltjkheld, daar het recht van de
benadeclde beperkt is tot hct bedrag van de verzekcrlnq.

Maar dit wordt anders, indien er meerderc slachtoffcrs zijn of zelfs
een enkcl slachtoffer, maar meer personcn ccn recht op vergoeding
kunncn doen gelden, hetzij persoonlijk. hetzt] als rechtvcrkrijqendcn
van het slachtoffer. In dit geval za] de verzekcr ••ar naar evenrcdiq-
heid ieders aandecl in het totaal van de vcrzckerdc SOIll moetcn
inkorten, Niettemin zal hij tegenover de bcnadeelden, wier verde-
rinqen hl] nlct hecft gekend. rechtsgeldig van zljn verplichtinq zijn
bevrijd voor zovcr hij de anderen te goeder trouw zal hebben voldaan.
Deze bcpalinq Is ontleend aan dl' Zwitserse wet (arlikel 19. 2" Iid}.
Dl' Duitse wct bevat tcqenwoordiq een zelfde bepallnq (§ 156, Iid3).

Artikel 7.

Hot ontwcrp heeft allccn betrekking op in België [Nederland.
Luxemburg) voorgevallen ongcvallen. Zulks vloelt voort uit de alqe-
mene opzet van hct ontwerp en uit artikcl 3 waarln het voorwerp van
de verplichte verzckertnq is aangegeven.

Bij de lezing Viln het onderwerpelijk artikel moet met die op:: •.•t
rekening worden gehouden: het artikel wijst de rechters "<Jn, tot wie
degene, die door een in Belgiii (Nederland. Lux •.•mburg) voorg.>
v<lllen ongeval is benadeeld. zich in het land zelf kan wenden om zijn
rechten tegen de verzekerai1r te doen gelden. De bepaling heeft ten
doe I de benadeelde de verwerkelijking van zijn rechten te verge-
makkelijken en de bepaling geeft hem daartoe de keuze tussen drie
Belgische (Nederlandse, Luxemburgse) rechters; die van de plaats
van het ongeval, die Van zijn eigen woonplaats in het land en dil'
van cie zetel Viln de verzekerüar in het land.

Het Belgische (Ned •.•r1andsc, Luxemburgse) bureau wordt in het
gevill. bedoeld in artikel 2, § 2, beschouwd als verzekeraar (art. J.
laatste lid); het necmt ten op::ichte van de benadcelde de verplichting
tot vergoeding Viln de schilde over (mt. 2. § 2); het is derhalve onder-
worpen ~all de voorschriften Viln artikel 7.

Dl' buitenl~ndse ver::ekera~r die de polis van verzekering hedt
afgeg •.•ven, behoeft door de benadeelde niel als partij of op andHe
wijze in het geding te worden g'eroepen: het Belgisch (Nederlandse,
Luxemburgse) bureau is aan hern dl' verzekerde som verschuldigd.
zulks onder de voorwl1ilrden en voor de bedragen, welke door de
Belgische (Nederlandse, Luxemburgse) wct worden voorgeschreven.
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Ni l'assureur ~grec, ni le bureau ne peuvent décliner la compé-
tence des tribunaux belges [neerlandais, luxembourgeois) pour con-
naître des contestations qui dérivent de la loi, La faculté d'assrqner
devant l'un des trois tribunaux visés au texte ne peut 'être enlevée
par convention à la pc l'sonne lésée. Voir l'article li.

Il faut remarquer que l'article 7 confère ä la personne lésée une
faculté, mais ne lui impose aucune obliqatlon, Supposons un Néer-
landais blessé en Belgique par un autornoblltste néerlandais ayant
contracté une assurance dans son pays: le projet ne lui défend pas
d'agir devant le tribunal compétent dans son pays, Mais il ne pourra
pas y être contraint.

L'article 7 ne fixe la compétence que pour la Belgique (les Pays-
Bas, le Luxembourg) . les pays étrangers ne sont pas tenus de recon-
naître ces régies, en l'absence de toute convention avec le pays légi-
férant. Mais entre les Etats contractants, la question est réglée par
l' article 5 du traité. qui a été commenté aux Considérations générales.

Le texte ne s'occupe pas des rapports entre le bureau cl l'assureur
étrange. qui a délivré la police d'assurance: ces rapports sont libre-
ment réglés par les intéressés, dans ln mesure ou leurs conventions
ne s'écartent pas des dispositions de la présente loi.

Il ne concerne pas davantage les rapports de l'assuré étranger avec
son assureur étranger, dans la mesure où ces rapports ne concernent
pas les prescriptions de la loi belge (néerlandaise, luxembourgeoise) :
ainsi au cas ou la police d'assurance initiale aurait été prise pour
un montant qui dépasse celui qui est imposé par la présente loi,
l'assurance de l'excédent sera soumise à la loi du contrat; il en serait
de même en ce qui concerne le droit de recours de l'assureur étranger
contre le preneur d'assurance étranger (art. 11, al. 2) : les règles du
droit international privé détermineront la loi applicable aux droits
et obligations récipriques des contractants, sous la réserve de J'ordre
public international,

Article S.

L'assureur doit pouvoir compter, dans sa défense contre la per-
sonne lésée, non seulement SUI' le concours du preneur d'assurance.
ce qui va de soi, mais également sur celui de tous assurés autres que
son cocontractant. Tel est l'objet de l'article 8.

Article 9.

II faut éviter que l'action intentée contre J'assuré par la personne
lésée ne prête à la Iraude aux dépens de l'assureur. De meme, il ne
faut pas qu'un jugement intervenu entre la personne lésée et l'assu-
l'cul' soit opposable il rassuré qui serait resté étranger au procès.

Le premier alméa du présent article constitue une simple applica-
tion du droit cornrnu : il ne peut y avoir chose jugée à l'égard de
quelqu'un qui n'a pas été au procès, art. 't351, C. c., art. 1951, C. c.
nécrl.}.

En Belgique et au Luxembourg. lorsque le fait dommageable con-
stitue un délit ou une contravention, la partie lésée se porte fréquem-
ment partie civile dans le procès intenté au prévenu par le ministère
public. Si, en pareil cas, l'assureur n' est pas au procès devant la
juridiction répressive, la décision rendue pol' celle-ci sera opposable
à l'assureur, quant à l'existence de l'infraction. mais non quant aux
intérêts civils. Il serait peut-être opportun que le droit de ces pays
fût modifié en ce sens que la personne lésée, l'assuré et le ministère
public puissent citer l'assureur devant la juridiction répressive, de
manière à rendre le jugement opposable à l'assureur, quant iJUX con-
damnations civiles.

Le deuxième alinéa vise une pratique généralement suivie: l'assu-
rance de la responsabilité civile comprend les fra is que l'assuré devra
exposer pour sa défense contre la personne lésée: l'assureur se charge
de celte défense et se réserve même la direction du procès, sans que,
juridiquement, il y soit partie, Il ne serait pas équitable que, dans ces
conditions, l'assureur pût soutenir qu'il est étranger à l'instance et
que la décision ne peut lui être opposée: une telle attitude serait. au
surplus, contraire â la bonne foi.

La mnnièrè dont l'assureur a ilssumé la défense de l'assuré est indif-
férente; il suffira qu'il ait p"rticipé ({en fiJit» à l'instance dirigée
contre cc lui-ci.

Le dernier alinéa porte que «l'assureur peut mettre l'assuré en
canse dans le procès qui lui est intenté par la personne lésée ». L'assu-
reur trouvera dans cette procédure une arme contre la fraude. C'est
la raison panI' laqudle cc droit de l'assureur doit, subsister, alors même
qne l'action du lésé Contre l'assuré serait prescrite (voir art. 10).
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Noch de toeqelaten verzekeraar, noch het bureau kunnen de bevoeçd-
heid ontkennen van de Belgische (Nederlandse, Luxemburgse) rech-
ters om kennis te nemen van vorderinqen, die uttde wet voortvloelen.
De bevoegdheid om voor een van de In de tekst qenoemde drie rechters
te daqwaarden, kan nlet bij overeénkornst aan de benadeelde worden
ontnornen, Men vergelijke artlkel H. .

Opqemerkt zi], dat artikél 7 aan de benadeelde ccn bevoeqdheld
toekent,maar hemgeen verpllchtinq opleqt, In het geval dat een
Nederlander in' Belqtë wordt qewond door een Nederlandse auto-
mobilist, die een verzekerlnq in zijn land heeft qesloten. verbtcdt het
ontwerp hem dus niet de zaak te brenqen voor de bevoeqde rechter
in zl]n land, Maar hij is daartoe niet verplicht.

De regeling in zake rechterlijke bevoeqdheid wordt in artikel 7
alleen VOOI' Belglë [Nederland, Luxemburg) gegeven: cen ander land
is bij het ontbreken van een verdrag met het land. dat een derqelijke
regeling geeft, nid gehouden die reqelinq te erkennen. Voor de Ver-
draqsluitendc Staten is in dit opzlcht evenwel een reqelinq gegeven
in artikel 5 van het verdraq. dat in de Alqernene Beschouwlnqen is
toegelicht.

De tekst laat zlch niet in met de betrekkinqen tussen het bureau
en de buitenlandse verzckeraar, die de polis van verzckcrinq hccft
afqcqeven : die betrekkïnqen worden tussen de belanqhebbende par-
tijen in vrijheid geregeld, behoudens dat hun onderlinqe rcqelinqen
nier mogen afwijken van, de bepalingen van deze wet.

De tckst trecdt ook niet in een reqelinç van de betrekkingen van
de buitenlandse verzekerde en zijn buitenlandse verzekeraar, voor-
zover die betrekkinqen butten het bererk van de voorschrlften van
de Belgische [Nederlandse, Luxemburgse) wet vallen : zo zal in een
qeval, waarin de oorspronkelljke verzekering is qenomen voor een
bedrag,dat het door deze wet voorqeschreven bedraç te boven qaat.
de verzekering voor het hogere bedrag zijn onderworpen aan de wct
van de overeenkomst: hetzelldë zal het qeval zijn met hct recht van
verhaal van de buitenlandse verzekeraar tegen de buitenlandse ver-
zekerinqnemer (art. II, Iid 2) : de reqelen van internatlónaal privaat-
recht zullen onder het voorbehoud van de internationale openbare
orde de wet aanwijzen welke op de wederkerlqc rechten en verplich-
tinqcn van de partljen van toepassinq is.

Artikel 8,

De verzekcraar rnoet bij zijn verwecr tcqen de benadcelde niet
allcen kunnen rckenen op de rnedewerk'nq van de verzekerinqnerner,
hetqecn vanzelf spreekt, maar eveneens op de mcdcwcrklnq van alle
andcrc verzekerdcn. Hicrorntrcnt geeft artikel 8 ccn regeling.

Artikel 9,

·Er moet worden verrneden, dat de rechtsvorderinq. die de bena-
dcelde teqen de verzekerde instelt, aanleiding geeft tot bedrog ten
nadcle van de verzekcraar. Eveneens moet een vonnis, qewezcn tusson
de benadceldc en de verzekeraar, niet kunncn worden tcqenqcworpen
aan de vcrzckcrdc die niet in het l'races was betrokken.

De eerste alinea van het onderwerpelijk artikel bevat nlet anders
dan de enkele toepassing van het qe mene recht: hel gezag van ge-
wijsde kan nlet worden inqeroepen tegen iemand, die niet parti] in
het procès is qeweest [art. 1351 Belgisch en Luxemburqs Burgerlijk
Wetboek: art. 1954 Nederlands Burgerlijk Wctboek}.

ln Bel-jlë en Luxemburg stelt de benadeelde, wanneer het schadc
toebrenqende Ieit een misdrijf of een ovcrtredinq vorrnt, zich veel-
vuldig burgerlijke parti] in het strafqedlnq. Indien in een derqelljk
qcval de vcrzekeraar niet in het strafgeding vcrschenen is, zal het
daarln qewezen vonnis aan de verzekeraar kunnen worden teqcn-
geworpen voor zover het betreft het bcstaan van het stralbaar feit,
doch niet tcn aanz ien van de hurgerrechtelijke aanspraken, Het kan
wensclijk zijn het recht van deze landen, te wijzigen in die zin dat
de benadeelde, de verzekerdc of het openbaar ministerie de verzekc-
raar in het strafqedtnq kunnen roepen. opdat het strafvonnis voor het
burqerrechtelijk qcdeelte daarvan kan worden teqenqeworpen aan de
verzekeraar.

Het tweede lid doelt op een alqerneen gevolgde praktijk : de ver-
zekcrlnq teqen burqerrechtelijke aansprakelljkheid omvat de kesten.
die de verzckerdo zal mocten rnaken om zich tegen de benadceldc
te verweren : de vcrzckeraar bekostigt dit verwcer en bchoudt zich
zelfs de leiding van de procesvormtnq voor, zonder dat hi], [uridisch
gesproken, parti] is. Het zou niet billijk zljn, dat de verzekeraar onder
derqelijke omstandigheden zou kunnen staande houden, dat hij buiten
het geding staat en dat tegenover hem geen beroep op het vonnis kan
worden gedaan: een dergelijke houding zou bovendien In strijd met de
goede trollw zijn.

De wijze, waarop de verzekeraar de verdediging van de verzekerde
heeft overgenomen, is niet van belang: het is voldoende, dat de ver-
zekeraar «in feite J,' deelgenomen heeft aan het tegen de verzekerde
gevoerde geding,

Het laatste lid geeft het navolgende voorschrift : « de verzekeraar
kan de verzekerde In het geding roepen, dat door de benadeelde
tegen hem wordt ingesteld ~, Hierdoor wordt aan de verzekeraar eert
wapen gegeven tegen bedrog. Om deze reden behoort dit recht van
de v!"rzekeraar te blijven best:",n, zelfs wanneer de vordering van de
ben<Jdeelde tegen de verzekerde is verjaard (zie art. 10),



Article- 10.

La prescription en mauëre d'assurance est réglée par les lois natio-
nales et il ne semble pas nécessaire d'apporter il ces lois des modifi-
cations, En Belgique el au Luxembourg l'action de rassuré contre
l'assureur sc prescrit par Irais ans, mais le délai ne prend Cours qu' e ä

compter de l'événement qui donne ouverture- it l'action b, cc qui veut
dire, Cil matière de responsabilité civile. dil jour où une réclamation
est dirigée contre rassuré [Lièqc. 2 février 1931, Pas, 193L11.182;
_ P. Laloux, A$surallces terrestres. 19·H. nu 234, p. 201; _ \V, van
Eeckbout. Assuranccs terrestres. 2ç éd., 1933. nO 243, p. 236). L'arti-
de 31 de la loi luxembourgeoise du 16 mai 1891 sur le contrat d'assu-
rance est rédigé dans les mêmes termes que l' article 32 de la loi belge
du Il juin 18ï".

Aux Pays-Bas. aucune prescription spéciale ne ligure parmi les dis-
positions du Code de Commerce relatives aux assurances terrestres et
l'on enseigne que la prescnptton ordinaire s'applique à ces assurances
(Molengmafl, Neâ. Handelsrecht, S'< druk, 11. 1948. p. 882).

Les act.ons entre le preneur ou rassuré. bénéficiaire du contrat,
d'une part. et l'assureur. d'autre part. resteront soumises aux réglts en
vigueur, L'article JO concerne eu premier lieu la prescription de J'action
dl' la personne lésée contre l'assureur. Il ne faut pas que celui-ci soit
exposé ä des actions de la part de la personne lésée lonqtcmps après
que l'événement se sera produit. C'est pourquoi. aux termes de l'ar-
ticle 10. l'action de cette dernière contre l'assureur se prescrit par
trois ans du jour où Faccidcm SI' produit. 11 en sera ainsi. alors même
que la personne lésée conserve Il' droit d'agir contre rassuré au delà
de ce terme. par exemple pendant trente ans.

D'autre part, llndépcndance des deux actions sera favorable ft la
personne lésée, au 'cas où son action contre l'auteur du dommage
est soumis il une prescription plus courre que trois années. C'l'sl ainsi
qu'en Belgique. lorsque Il' fait dommageable constitue une lnfraction.
l'actton civile contre l'auteur du dommage SI' prescrit par le même
temps que l'action pénale (C. I. Cr. titre prél., art, 21 et suiv.}: iil
s'agil d'une contravention, les deux actions se prescrivent en général
après six mois, el en tout cas après un an (art. 23 et 26); s'il iagit
d'une infract'on au Régll'ml'nl sur la Circulation. crs délais sont respec-
tivement d'un an cl de deux ans, Llne telle prescription n'empêchera
pas la personne lésée d'aqlr contre l'assureur, tant que Il' délai dl'
trois ans ne sera pas écoulé.

Cette indépendance de l'action directe se retrouve dans d'autres lois
sur la matière. notamment dans la loi suisse. t

Au surplus. la protection du lésé doit ëtrc la même dans les trois
pays. en vertu de l'article 10. el il n'en serait pas ainsi. au cas où la
portée dl' cet article pouvait ëtre restreinte par la loi nationale.

Enfin. les acres qui interrompent la prescription de l'action de la
personne lésée contre l'assuré, interrompent la prescription il l'éqard
de l'assureur, En dfet. la personne qui il subi le dommage peut. si
l'Ile le désire. agir contre l'auteur dl' l'accident. son debiteur originaire.
L'obliqatlon de l'assureur. qui l'51 en quelque sorte son second débi-
tcur. ne peul SI' prescrire pendant ce temps (Comparer art. 2250 C.
c.. 202\ C. c. lIél'rL). TI sulfit que la prescriplion sail interrompue il
l'égard dl' [',m des assurés (propriélaire. détenltur, conducleur!. pour
quI' rinterruplion exisle il l'égard de rassurl'ur,

La Commission de la Jushcl' de la Chamore belge a exprimé ravis
qu'l! y a lieu de ne pas privtr la personne lésée de son aclion contre
les ilssures. alors qu'elle a inlerrompu la prescriplion il l'égard de
l'assureur, Une modification des dispositions communes en Cl' sens a
paru admissible. L'interruption dt la prescription il l'égard de rilssu-
reur doil agir il regard de tOI/$ les assurés.

Le troisième <tllnéil répond il lllll' néCl'ssïté pratique. l! y ,5t dil que
la prescription sera interrompue il l'égard de rassureur par les pl)ur-
parlers qui s'engagl'r<ticnt enlrl' l<t personne lésée 1'1 lui. Le terme
~{pourparlers " doit Nrc pris d,ms un sens large : il comprend toutes
corrl'spondances et Ioules negoci<ttions verbales au sujel dl's droits du
lesé.

Le- dcrnitr mcmbrl' de phrase- de l'ilrlide 10 il pour but d'éviter il
la personne lésée lil désagréable surprise de 51' voir opposer la pres-
criplioll. "lors qu'elle pouvait croire que les pourp<trll'rs élai~nl tou-
jours en cours. Pour que reflet des négocialions sllr l'interruption
de I.. prescription vienne ä ces.~er, il laut que rune des parties ait
nolifié à rilulre, par exploit d'huissier 0\1 par Il'Ure recommandée,
'lu'elle rompt les pourp"r1ers. A ce momenL un nOllveau délai de
lrl)is ans prendra cours,
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Art. 10.

De vèrjarlnq in zaken van verzekerlng wordt in de natlonale wel-
len geregeld en het lijkt niel uoodzakelijk in deze wetten wijzigingen
aan te brenqen. In Belqlëen in Luxemburg. verjaart de rechtsvorde-
ring van de verzekerde tcgen de verzekeraar door verloop van drie
[aar, doch dl' termijn beqint eerst te lopen « te rekenen van de
gebeurtenis. waaruit de rechtsvordertnq voortvloelt », hetqeen voor
de burqerrechtehlke aausprakelijkheid betekent, dat de termijn begint
Il' lopen mel ingang van de dag waarop een ets teqen de verzekerde
wordt gericht (rb, Luik 2 Februart 1931. Pas. 1931. Il, 182; ~
P. Laloux. AssIIran,,,,:; terrestres 1914, n' 234, blz, 201; ~ W, van
Eeckhout. Assurances terrestres. 2' druk. 1933. n' 243, biz" 236).
Arttkel 3i van de Luxcrnburqse wet van 16 Mel 1891 op de overeen-
komst V,1Il verzekerinq is in dezellde zin gtredigetrd als artikel 32
van de Belgische wet van Il [uni l874.

In Nederland bevatten de bepalingen van het Wetboek van Koop-
handel omtrent de verzekerlnq - met uitzonderinq ' van de zeeverze-
kcrlnq - geen voorschriften aangaande verjaring en men leert daar,
dat de gl'wone vl'rjaring op deze verzekerinq van. toepassinq is
(Molengraafl. Neâ. Hendelseecht, 8' druk, II. \918, blz. 882), .

De rechtsvorderinqeu tussen de verzekertnqnemer of de verzekerde,
Il' wieris ba te de verzekcnnq strekt enerztjds, en de .verzekeraar ander-
zijds, zullen aan de geldende reqelen onderworpen blijven. Artikel JO
heeft in de eerste plaats belrekking op verjaring van de rechtstreekse
vordering van de benadeelde teqen de verzekeraar. De verzekeraar
moet niel nog lang na hel voo •.val blootqesteld zijn aan rechtsvorde-
ringen van de benadeelde. Daarom bepaalt arttkel 10, dat de rechts-
vordering van de benedeelde teqen de verzekeraar verjaart door ver-
loop van drie jaar te rekenen van de dag van het onqeval. Dit zal
ook hel geval zijn. wannee •. de benadeelde het recht behoudt teqen
de verzekerde een vorderinq in te stellen na verloop van die termijn,
b.v. gedurende dertiq [aar.

Ande •.zijds zal de onafhankelijkheid van de twee rechtsvorderinqen
voor de bcnadeelde voordelig zijn, indien zijn vorderinq teqen deqene,
die de schade heeft toeqcbracht, is onderworpen aan een verjàring,
die korter is dan drie [aar. Zo verjaart in Belqtë, wanneer het feit
waarbi] de schade is toeqebracht, een strafbaar feil ts, de burqerrechte-
lilke vordertnqcn tcqen de dader in dezelfdc tijd als de strafvorderinq
(Wetbock van Strafvcrdertnq. tnleldende tltel, artikel 21 e.v.): betreft
her l'en overtrcdlnq, dan verjarcn beide vorderlriqen in het alqemecn
na zes maanden, en in ieder geval na ecn [aar (artt. 23 en 26); betreft
het ecn mlsdrljl a Is omschreven in hct Vcrkeersreqlement, dan zfjn de
termijnen resp, een [aar en twee [aren. Een derqellike verjaring zal
de bcnadeeldc dus niel beletten ecu vordering in te stellen legen de
verzekeraar, zolang de termijn van drie [aren niet is verstreken.

Deze zclfstandiqheld van de directe nette vindt men ook in andcrc
wetren op dit onderwerp, met narne in dl' Zwitserse wct.

Bovcndien moet volqens artikel 10 de beschermlnq van de bcna-
declde in dl' drte landen gelijk zl]n, en dit zou niet het geval zijn,
indien de werkinq van dit artlkel kon worden beperkt door de natlo-
nale wet.

Tcnslottc zt] er op gewezen, dat de handchnqen, die de verjarinq van
dl' rcchtsvordertnq van de benadcolde tegen de verzekerde stuiten, ook
de verjaring tcqen de vcrzekeraar stuiten. Hi] die de schadc hecft
91'leden. kan namelijk. zo hij dit wenst, een rechtsvordertnq instellen
teqen d('gene die het onqeval hceft vcroorzaakt en die dus de oor-
spronkclijkc schuldcnaar van de bcnadcelde is. De verbintenis van de
verzekeraar nu. die in zeker opzicht de Iweede schuldenaar V~lIl de
benadeelde is, kan gedun?nde die tijd niet door verjaring tenietgaan
(vergelijk arlikt! 2250 van hel Bt!gische en Luxemburgse Burgerlijk
\-Vetboek; arlikel 2021 van het Nederlandse 'Burgerlijk Wetboek).
Voldoende is. dal' de verjaring' wordt gcstuil legen een der verze-
kerden (eigenaar. houder. beSluurder) , opdat stuiting plaals vindt
tegl'n de verzekeraar.

De Commissie voor de Juslitie van de Belgische Kamer heefl Ic
kl'nnen gegeven dat naar haar mening cr aanleiding bestaat om de
bl'nadedde niel zijn rechtsvordering leg-l'n de verzekerden te ont-
nemen. wanneer hij de verjaring tegen de verzekeraar heeft gestuit.
Een wijziging van. de gemeenschappelijke bepalingen in deze zin is
mogelijk gebleken. De Sluiting van de verjaring ten opzichle van de
verzekl'raar zal wl'rken tegl'llOVer alle verzekerden.

Het derde lid Voorziet in een praktische behodte. Daarin wordt
bepaald, dal de verjaring tell opzichte van de verzekeraar wordt
geSluit door de onderhandelingtn. die lUssen hem en de benadeelde
worden gevoerd. De term «onderhandellngtn» moet In ruime zin
wordl'n opgevat: daaronder worden begrepen elke briefwiseling en elke
mondelinge besprtking oVl'r de rechten van de benadeelde.

Het laatste zlndsdeel van arlikel 10 heell tol doel de benadeelde
de onaangename verrassing Ic bl'sparen dat de verjaring hem wordl
legengewarpen, terwlJI hij kon aannemen dat de onderhandelingen
nog steeds gaande waren, Om te bereIken. dat hel albrtken van de
onderhandelingen l'en eindl' maakt aan de stulling van cie verjaring,
is het noodzakelijk dat een van de partijen bij deurwaardersexploot
of per aangetekende brief aan cic andere pilrlij heeft kennisgegeven
van het afbreken van de onderhandelingen. Vall dat ogenblik begint
ecn nll'uw termijn van drie jaar te loptn.



Article I I.

Les garanties offertes par une loi d' assurance obligatoire aux vic-
times de la circulation ne seraient pas pleinement efficaces. si les
exceptions que l'assureur peut faire valoir il l'égard de son assuré
pouvaient leur être opposées.

La police d' assurance- luxembourgeoise agreee par le Gouvernement
fait une distinction : elle rend inopposable aux tiers lests les déchéan-
ces encourues par l'assuré après l'accident. celles encourues par lui
antérieurement au stnistre pouvant ëtrc invoquées contre eux sauf
que l'assureur ne pou rra se prévaloir contre le tiers lésé de r état
d'ivresse du conducteur IArr. gr.-d, du 23 novembre 1950).

D'autres lois vont plus loin dans la voie de la protection du tiers
lésé. La loi allemande sur le contrat d'assurance porte : <: Ist der
Versicherer von der Verplichtunq zur Leistung dem Versicbemnqs-
nchmer gegenüber ganz oder tetlwetsc frei. so bletbt gleichwohl seine
Verpflichtunq in Ansehung des Dritten bestehen " [Verslcherunqs-
vertraqsqesetz, § 158c). Le texte s'applique au cas où la prime n'a

, pas été payée il l'échéance, au cas oit l'assuré a commis des rétl-
cenccs ou fait de fausses déclarations. au cas oü le contrat est annu-
lable du chef d'Incapacité, d'erreur ou de dol (P, Schmidt-Ténqler.
Das Recht der Kraftfahrversicherun{/. 3< éd .. 1951. p. 79).

De même la loi suisse dispose : '" Les exceptions découlant du con-
trat d'assurance ou de la loi sur le contrat d'assurance qui auraient
pour effet de réduire ou de supprtmer l'lndemalté ne peuvent être
opposées au lésé" (loi du 15 mars 1932. art. SO).

Un projet de loi, déposé naquère en Belgique, mais qui est devenu
caduc, disposait en termes tout il fait généraux : ~ Toute nullité du
contrat d'assurance et toute exception ou déchéance résultant de cc
contrat sont sans effet il l'égard du tiers. sauf le recours de l'assu-
reur contre l'assuré ;) (Ch. des Rcpr .. session 1936-1937, Doc. n" 48;
- de même E. van Dievoct. Avant-projet de loi sur le contrat d'assu-
rance. art, 93. Rapp.• Tome If, p. 95).

Le traité reprend cette Iormule. 11 en résulte que la personne lésée
ne pourra pas sc voir opposer l'inobservation par rassuré des clauses
du contrat d' assurance. C'est ainsi que l'assureur devra la garantie
il la personne lésée, alors que le prenenur d'assurance n'a pas payé
1<1prime à l'échéance. alors 'Ille le véhicule assuré a été employé à un
autre usage que celul prévu au contrat, alors que l'accident a été
causé par l'ivresse du conducteur ou par une personne qui n'a pas.
légalement, le droit de conduire.

tOI disposition qui figure dans les lois des pa ys contractants sur
le contrat d'assurance ct qui porte qu'aucune perte ou dommage
causé par le filit dolcux on la faule qrave de J'assuré n'est it charge
de l'assureur (loi belge, art. 16; 10: lux., art. 15: comp. Code comm.
nécrl., art. 276). ne s'appliquera pas dans les rapports de l'assureur
avec la personne lésée.

De mèurc l'assureur devra ln garantie au lésé. au cas de réticence
on cie fillisse déclaration. comme au cas d'aggravation du risque au
cours de la période d' assurance. Les dispositions existant actuelle-
ment sur cet objet dans les lois des trois pays Ile pourront être invo-
quées que contre le preneur en défaut (loi belge. art. 9 et art 31:
loi lux .. art. 8 ct art. 32: C. comm. néerl.. art. 251). Ccci résulte,
au surplus, de l'article 13.

Le lésé aura droit il la réparation du dommaçc, dès que le fait
dommageable rentrera dans de cadre du contrat. L'assureur ne pourra
décliner sa garantie que si le fait est étranqer ail risque assuré. p. ex.
;;i l'assuré a causé l'accident <lnc une voiturc non assnréc ou si Ja
personne lésée sc trollve cxcluc du bénéfice de l'assurancc, par appli-
cation de l'article 4.

Il est déclaré formellel1l("nt que l'assureur pourra 5(: reserver un
droit de recours contre le preneur. pour le cas où il serait tenu
d'intervenir. alors que. d'après la loi ou le contrat. il pOllrrait refuser
Sil garantie. Un droit de recours peut Nrc stipulé contre rassllré autre
que le preneur. pour le cas où cet assuré n'accomplir,iit pas [cs obli-
gations <jui découlent pour lui de sa qualilé de bénèliciaire de la
garantie dil contrat: retard dan~ la dédaration du sinistre, contra-
ventions aux prescriptions de l'article 8. etc.

Au surplus, il va sans dire <jue la disposition de C(·t article n'empêche
Cil aucune manière l'assureur de faire valoir lalltcs défenses n'pondant
allx dispositions communes.

Article 12.

t'article 12, dans Sil premiëre rédaction. portait que. par le transfert
de la propriété du véhicule, les droits ct obligations découlant de
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Artikel 11.

De waarborqen, welke een wet op de verpichte verzekertnq aan
de slachtoffers van het verkeer btedt, zouden niet ten volle hun doel
treffen. indien de excepäes. die de verzekeraar aan :l:ijn verzekerdc
kan tegenwerpen. ook aan de slachtolfers zouden kunnen worden
tegengeworpen,

De Luxemburqse polis van verzekertnq, zoals die door de Regering
in goedgekeurd, maakt een onderscheidtnq : zou houdt in, dat een
verval. dat na het ongeval is ingetreden. niet, doch een, dat vöör
het onqeval is ingetreden, wel aan de benadeelden kan worden teqen-
geworpen, behalve dat de verzekeraar ztch tegen de benadeelde niet
kan tnroepen op dronkenschap van de bestuurder (Grootherlogelijk
besluit van 23 November 1950).

Anden~ wetten gaan verder in de beschermlnq van de benadeelde.
De Duitsc wet op de verzekermqsovereenkomst zeqt : '" Ist der Ver-
sicherer von der VerpUichtung zur Leistunq dem Versicherunqsnehmer
gegenüber ganz oder tetlweisc frei, so bleibt gleichwohl seine Verpfllch-
tung in Ansehung des Dritten bestehen.!> [Versicherunqsvertraqsqesetz,
§ ISSe). Deze tekst is van toepasslnq op het geval dat de premte niet
op de vervaldaq is betaald, op het geval dar de verzekerde bepaalde
feiten heeft verzweqen of valse verklaringen hecft afgelegd en op het
'geval dat de overeenkomst vernietigbaar is ult hoofde van onbckwaam-
held, dwaling of bedroq (P. Schmldt-Tünqler. Des R.echt cler Kraft-
fahrversicherung. 3" druk, 1951, blz. 79), _

Evenzo bepaalt de Zwitserse wet : '" Les exceptions découlant du
contrat d'assurance 0\1 de la loi sur 'le contrat d'assurance qui auraient
pour effet de réduire ou de supprimer l'indemnlté ne peuvent être
opposées au lésé. ~ (Wet van 15 Maart 1932. art. 50)

Een wetsonNttrp. dat onlanqs in België inqediend werd, doch dat
intussen vervallen ts, bepaalde in qeheel alqemene bewoordtngen :
,,; Iedere grond van nietigheid "a" de overeenkomst van verzekerinq
en tedere utr deze overeenkomsr voortvloeiende exceptie of grond
van verval ts teqenover de derde zonder rechtsqcvolq, onvermlnderd
het verhaal van de verzekeraar teqen de veezekerde.» (Kamer der
Volksverteqenwocrdlqers, zitting 1936·1937, Doc. n' 18; - evenzo
E. Van Dtevoet, Voorontwerp van wet betreffendc hct verzckertnqs-
contract, art. 63; 'Ilers/ag. deel Il, blz. 105.)

Het ontwcrp neemt deze laatste formulering over. Dientenqevolçe
kan aan de benadeelde nict worden teqenqeworpen, dat de verzekerdc
de bepalinqen van de overeenkomst van vcrzekerlnq niet in acht hce ft
qenomen. Zodoende zal de verplichttnq van de verzekeraar teqen-
ovcr de benadeelde zclfs dan bestaan, indien de verzckcrinqnerner de
prcmlc nlet op de vervaldag heeft betaald. indien het verzekerdc
motorijtuig VOOI' een ander doel is gebruikt dan in de overeenkomst
is voorzlen, of indien het ongeval ls veroorzaakt door dronkenschap
van de bestuurder of door iemand die volqcns de wet geen rnotor-
rijtuig mag besturen,

De bepalinq, welke voorkornt in de wctten van de verdragsluitende
landen op de ovcreenkomst van verzekerinq, dat geen verlles of
schadc. welke door opzet of qrove schuld van de verzekerde is ver-
oorzaakt, ten lastc van de vcrzekcraar zal zijn (Belgische wet, art. 16;
Lux. wet. art. 15; vergelijk Ned. Wetb, van Kooph., art. 276). zal
niet van toepassinq zljn op de verhoudinqcn tusson de vcrzekcraar en de
bcnadcelde.

Eveneens zal de vcrzekeraar teqenover de benadcelde qchouden
zljn in hct geval van verzwijgingen of valse verklarinqen en in het
qcval van verzwaring van het rlsico gedurende het tijdvak, waarover
de vcrzekerlnq Joopt. Op de bepalingen. welkc thans daarorntrent in
de wettcn van de drie landen best aan, za] slechts tegenovcr de nalariqc
verzckertnqncmcr ccn beroep kunnen worden gedaan (Belgische wct.
art, 9 en Mt. 31: Lux. wet. artt. 8 en 32: Ncd, Wctb. v. Kooph., art,
25 I). Dit vloeit overiqens ook voort uit artikel iJ.

Ecn bcnadeelde 2,,1 recht 0[\ schadeverqoedinq hebbcn. zodra hel
schade-tocbrenqendc feit blnnen het kader van de overcenkornst valt.
Een verzl'keraar zal zijn aansprakelijkheid slechts kunnen ontkennen,
indien het feit geen verband houdt met het verzekerde risico, bij
voorbeeld. indien de vo!rzekerde het ongeval heeft veroor1-aakt met
e('n niet verzekerd motorrijluig of indien de benadeelde is uitge-
sloten van bet recht op uilkering. zulks krachtens artikel 4.

Uitdrukkelijk is be"ailld. dat een verzekeraar zich een verhaals-
recht tegen een verzekeringnemer kan voorbehouden voor het geval.
dat hij gehouden zal zijn tot schadeloosstelling, terwijl hij volgens
wet oIovereenkomst zijn verplichting tegenover de verzekerde nÎet
\jestand ::oa behouden t(" doen. Ee!l re<:nt van verhaal kan worden
bedong,'n tegen l'en andere verzekerde àan de verzekeringnemer, voor
het geval dat deze verzl.'kerde de verbintenissen. die voor hem voorl-
vloeien uit 1-ijn hoedanigheid van hegunstigde der overeenkomst, niet
nilkomt : te lilie <Jimgifte van het ongeval. niet·nakoming van de Voor-
schriften van artikel 8, enz,

Ten overvloede ::ij cr op gewezen dat de onderhaVige bepaling uiter-
ailrd de verzekeraar niet belet een beroep te doen op een verweer dat
met de gemcen~chappcJijke bepalingen in owreenstemming is.

Artikel 12,

Artikel 12. ill zijn oorspronk<'lilke red",tie, hield in, dat door over-
gang Vim de eigendom van het llIotorrijtuig de rechten en verplich.



l' assurance de la responsabilité civile, passeraient de plein droit au
nouveau propriétaire. Toutefois, l' assureur et le nouveau propriétaire
pourraient résilier l'assurance dans un délai il déterminer par le con-
trat, mais qui ne pourrait être inférieur a un mois ä dater du jour
où ils auraient eu connaissance du transfert. Le principe de cette
solution était emprunté aux législations d'assurance obligatoire exis-
tantes (Comp. loi suisse du 15 mars 1932, art. 18, al. 2 et loi alle-
mande § 158h, rendant applicable a la matière les §§ 69 a 71).

La Commission de la Justice de la Deuxième Chambre des Etats
Généraux, la Commission de la Justice de la Chambre des Représen-
tants de la Belgique et le Conseil d'Etat du Grand-Duché de Luxem-
bourg se sont déclarés peu favorables de cette disposition. La Com-
mission d'étude s'est inclinée, l'abandon du texte originaire ne corn-
promrnettant pas l'équilibre du projet.

Les polices d'assurance pourront donc stipuler que, au cas de trans-
fert de la propriété de la véhicule, objet de l'assurance de responsabilité,
l'assurance sera éteinte ou suspendue, sauf à la loi nationale et aux
arrêtés d' exécution il. prescrire, dans l'intérêt des assurés, telles règles
qui seront trouvées opportunes.

Quant aux intérêts des personnes lésées, ils seront sauvegardés par
les dispositions de l'article l3: en cas de transfert du véhicule comme
en tous autres cas, l'extinction du contrat, son annulation, la sus-
pension de la garantie, etc. ne pourront être opposées il la personne
lésée que pour les sinistres survenus. au plus tôt après l'expiration
d'un délai de seize jours suivant la notification qui en sera faite par
l'assureur il l'autorité administrative compétente.

L'article 12 se borne, dans son texte définitif, à imposer au preneur
dasurance ou il. ses ayants-droits, l'obligation d'aviser 'l'assureur, au
cas où un transfert de propriété vient à se produire.

Article 13,

Les dispositions de cet article sont très importantes. Les pays
qui ont organisé l'assurance obligatoire ont établi des bureaux, qui
délivrent un «permis de circulation» ou un autre document semblable
après que le requérant a justifié de l'existence de l'assurance exigée
par la loi et auxquels l'assureur doit notifier toute suspcnstlon ou
cessation de l'assurance: en Suisse, c'est l'autorité cantonale (loi du
15 mars 1932, art. 5, 7 et 51). En Allemagne, c'est une e Zulassunqs-
stelle », qui se fait délivrer un s Verstcherunqsnachwels », avant d'accor-
der le permis de circulation; l'assureur est tenu 'de notifier au même
bureau le fait que le « Verslcherunqsnachwels » a cessé de valoir (die
Versicherungsbestätigung ihre Geltung verlorcn hat). Voir Strassen-
verkehrs-Zulassunqsordnunq, § 29a et § 2% (H. Thees et Dr. Hage-
mann, Des Recht del' Kraftfahrzeug-Haftpflichtversicherrmg, Berlin
(1940). p. 80-81).

En Belgique, pour les assurances des responsabilités SOllS le con-
tröle de l'Etat, la suspension de la garantie Ou la résiliation du con-
trat, pour quelque cause que ce soit, doivent être notifiées à l'exploi-
tant par lettre recom mandée. Elles ne produiront leur effet à l'égard
des personnes lésées et de leurs ayants droit que seize jours au
moins après l'envoi d'fin avis recommandé. adressé au Ministre des
Communications ou au bourqrnèstrt- de la commune, suivant le genre
de véhicule (A, R. du li nov. 1947. art. 17, n" 6).

Au Luxembourg, c'est au Ministère des Transports, que l'assureur
doit adresser la notification de toute suspension ct dl" toute cessation
de J'assurance et c'est cette autorité qui retirera la « carte d'immatri-
culation » (Arr. gr.-d. du 23 novembre 1950. art. 140, A, 4", b).

L'article 13 s'inspire de ces précédents. Tout fait quelconque d'où
résulte la cessation ou la suspension de la garantie doit être porté
par J'assureur à la connaissance de J'instance administrative qui sera
déclarée compétente il cet effet. La cessation de la garantie ne pourra
être invoquée par lui contre le lésé qu'il J'expiration d'un délai de
seize jours suivant la date de la notification.

Le texte du projet ayant donné lieu il critique, notnmment de la
part des Commissions de ln Justice de la Deuxième Chambre des
Etats Généraux ct de la Chnmbre des Représentants de Belgique,
la Commission d'étude a revu la rédaction, <,n s'inspirant du texte
de cettc dernière.

Le texte prédse à qui incombe l'ohligation de filtre la notification
ti l'autorité administrative. .

La Commission a supprimé, en matière d'expiration, la lImitatJon
« par l'arrivée de son terme ». de façon à viser tous les cas d'expira-
tion, y compris celui où Ja police stipulerait l'expiration du contrat en
cos de transfert de propriété.
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tingen. uil de verzekering tegen dl' burgerrecbtehike ilansprakelijkheid
voortvloeleude, van rechtsweqe op de nieuwe eigemlilr zouden over-
gaan. Echter zouden de verzekeraar en de nieuwe eigen"ar de ver-
zekering kunnen ontblnden blnnen een bij de overeeakornst te be-
palcn terrnljn, die echter ntet korter kon :tijn dan één maand na de
dag. waarop :tij van de overqanq kennis hadden qedraqen, Hee prin-
cipe van deze oplossing was ontleend aan de bestaande wetgevingen
omrrent verplichte verzekerinq (Vgl. de Zwltserse wet van 15 Milart
1932. art. 18, Iid 1. en de Duitse wet § 15M, wclke op deze stof van
toepassing verklaart de ft 69 tot 71).

De Commissie voor [ustttie van ce Tweede Kamer der Staten-
Generaal. de Commissie voor de Justiti<' van de Kamer der Vofks-
verteqenwoordiqers van België en de Raad van Srate van het Groot-
hertoqdom Luxembnrq hebben over deze bepaltnq weinig gunstig ge-
oordekl. De Studlecommissie is daarvoor geweken. met de over-
weging dat het p•.ijsqeven van haar oorspronkehjk denkbeeld het
evcnwtcht van het ontwerp nlet verstoorde.

De verzekennqspollssen zullen dus kunnen bepalen. dat in geval
van overgang van de eigendom van het rnotorrijtuiq, voorwcrp van
de annsprakeltlkheidsverzekertnq, de verzekerinq zal eindigen of ge·
schorst worden. met dien verstande, dar de natlonale wet en uit-
voerlnqsbeslutten zodanlqe bepalingen in het belang van de verzeker-
den kunnen voorschrljven als wenselük wordcn g<'ilcht.

Wat betreft de belangen van de benadcclden, deze zullen be-
schermd wordcn door de bepallnqen van arttkel 13 : in geval van
overqang van ber motorrijtuig evenals ill alle andere gevallen zullen
het aflopen van de overeenkomst. haar vernietiging, de schorsinq
van de dekkinq, enz. niet kunnen worden tegengeworpen aan dl;
benadeelde dan Illet betrckklnq tot onqevallen, welke ni<'t eerder
hebben plants gehad dan na verloop van zestien daqen na de kennls-
geving daarvan door dl' verzckeraar aan het bcvoeqde overheids-
orqaan.

Artikel 12. ill :tijn uiteindeltjke redactie, beperkt zich cr toe aan de
verzekertnçnemer of zijn rechtverkrijqcnden de verplichting op te
leggen, in geval cen overgang van de eigendoßl heeft plants gE.'-
vonden, daarvan aan de versckeraar kennis te geven.

Artikel 13.

De bepalingen van dit artlkel ûjn zeer belanqrljk, De landen.
die de vcrplichte verzckertnq hebben ingevoerd .. hebben bureaux
inqesteld, welke tot taak hebben om een « vCfgllnning tot deel-
neming aan het verkcer :i> of een ander dergelijk stuk af te qeven
nadat cen verzoeker het bestaan van de door de wet veretstc ver-
zekering hceft aanqetoond, en waaraan de verzekeraar kennis moet
geven van elke schorsinq of beëtndlqlnq van de vcrzekcrinq ; in
Zwttserland is dit cen kantonale autortteit [wct van 15 Maart 1932,
art. 5, 7 en 51); in Duitsland geeft ecn e Zulassunqsstelle » de vcrqun-
ning tot deelneming aan het verkecr cerst af. nadat ccn '" Vcrsiche-
runqnachweis » aan dit bureau is overhandiqd: de verzekeraar is ge-
houden hetzelfde bureau in kennis te stellen van het feit. dat de
« Verstcherunqsnacbwels .~ niet meer geldig is ( ... die Verstcherunqs-
bestätigung lhre Geltung verloren hat). Men vergelijke de Strassen-
verkehrs-Zulassunqsordnunq, § 29a en § 29b (H. Thees en ,01'. H.
Hagemann. Des Recht der Kr,1ftf,1hrzellg-Hafptfficfltuersicherung.
Berlijn (1940). blz. 80-81 i.

In België moct, voor wat betrcft de verzekerlnqen teqen aansprake-
lijkheid, welke onder toeatcht van de Staat staan, per aanqctekende
bricf aan de exploitant kennls worden gegeven van de schorslnq van
de verzckermq of de ontbinding van de overeenkomst. door welke
oorzaak ook, Deze feiten zullen teqenover de benadeeldcn en hun
rechtverkrijqcnden cerst rechtsgevolg hebben na zcstien daqen, te
rekenen van de vcrzcndlnq vau cen aangetekend stuk, qcricht aan de
Ministcr van Vcrkecr of aan de burgemeester van de gemeente, zulks
naar gelang van de aard van het voertuiq (K. B. van 14 November
1947. art. 17, n' 6).

In Luxemburg rnoct ccn verzckeraar aan hel Ministertc van Ver-
voer iedere schorsinq en icdere beëindiging van de verzekerinq mede-
delcn. waarna deze overheid de « immatriculatiekaart » intrckt (Groot-
hertoqelijk Beslult van 23 Novembcr 1950, art. HO. A. 4", b}.

Artikel 13 is op deze reqelinqen gebaseerd. Ieder fM, wclk 'dan
ook, waaruit beëindiging of schorsinq van de verzekerinq voortvloeit,
moct door de verzckeraar ter kennis worden qcbracht van het over-
heidsorgaan dar daartoc bevocqd zal zijn verklaard. Een verzekeraar
zal tcçcnover de benadeclde cersr lia vcrloop van ecn termijn van
::estien dagen na de kennisgeving een beroep op de beëindiging van
de verzekering kunnen doen.

Aangezien de ontwol'p<'n tekst aanleiding heeft gegeven tot kritiek.
met name van de zijde van de Commissies voor Justitie van de
Tweede Kam('f der Staten-Generaal en van de Belgische Kamer der
Volksvert<,genwoordigers, heeft de Studiecommissie de redactie h<'r-
zien, daarbij aansluiting zoekende bij de tekst van laatstgenoemde
Commissie.

De tekst bepaalt op wie de v<'rplichting .rust de kennisgeving te
doen aan het overheidsorgaan.

De Commissie heeft. wat betreft de beëindiging, de beperking «door
het verstrijken van dl' termijn"" laten vervallen, ten einde alle gevallen '
van beëindiging te omvattcn, dus ook het geval dat de polis ZOll be-
palen dat het contract eindigt in geval van eigendomsovergang.
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La Commission a adopté une nouvelle classification. Elle a jugé
utile de commencer l'énuinératton par la suspension et de traiter celle-
ci de manière générale, pour couvrir l'éventualité où la police d'assu-
rance stipu lerait la suspension pour le cas de transfert.

D' autre pari les causes les plus fréquentes d'extinction du contrat
ont été groupées sous le 2".

Il est entendu que dans les cas visés au 2', J'assureur li le droit de
faire la notification à l'administration compétente, dès le jour oit l'une
des parties a lait il l'autre les notifications tendant il mettre fin au
contrat.

L", 3" a été réservé aux causes résiduaires d'expiration du contrat.

Le délai doit permettre à rautorité compétente de prendre toutes
mesures en vue d'empêcher le détenteur du véhicule, de continuer il
faire usage de celui-ci.

La règle est applicable aux certificats lnternatlonaux, en ce qui
concerne l'application de l'article 2, § 2.

Article 14.

Les dispositions du projet de loi, sauf exception résultant du texte
même, s'imposent aux parties, qui ne peuvent y déroger. Les clauses
d'une police d'assurance qui tendraient à restreindre les droits des
personnes lésées ne pourraient être opposées à celles-ci,

Il y a lieu de noter que le présent article n'empêche nullement
rassureur de se réserver un droit de recours contre le preneur et
même contre les assurés autres que le preneur, en défaut de remplir
leurs obligations à son égard : ce droit lui est formellement reconnu
pm l'article Il, deuxième alinéa (voir plus haut le commentaire de
cet article).

[ 34 J,

De Commissie heelt de volgorde veranderd. Zij heelt het nuttig
geacht de opsomming te beginnen met de schorsing en deze algemeen
te behandelen, ten einde in .te begrijpen de mogelijkheid dat de ver-
zekerînqspolls vooretet in schorsing voor het geval van elgendoms-
overqanq.

Vervolqens zijn de meest voorkomende oorzaken van ophouden
van de ovcreenkomstqeplaatst onder 2Q

,

Er zi] op gewezen dat in de .gevallen, beqrepen onder 2·, de ver-
zekeraar het recht heefr de kennisgeving aan het bevoegde overheids-
orgaan te doen met ingang van de dag, waarop een der partijen aan
de andere de kennisgevingen heeft gedaan. welke strekken tot beëtndi-
ging van het contract. •
, Onder 3· zijn de overblijvende oorzaken van ~ëjndiging van de
overeenkornst onderqebracht."

De termljn stelt het bevoegde overheidsorgaan in de gelegenheid.
aile rnaatreqelen te nemen om de houder van her motorrijtuig te
beletten nog daarvan gebruik te maken.

De regeling is voor de toepasinq van artikel 2, § 2. op inter-
nationale bewijzen van verzekerinq van toepassmq.

Artikel 11.

De bepalingen van het ontwerp zijn •. befJalve voor zover uit een
bepaling het teqendeel blljkt, van dwingend recht. zodat partijen er
niet van kunnen afwljken. Bedingen in een polis van verzekerinq, die
ten doel mochtenhebben de rechten van de benadeelden te verrnlnde-
ren, kunnen nan dezen nlet worden tegengeworpen.

Opqemerkt zt] dat het onderhavlqe artikel de verzekaar geenszins
belet, zich een verhaalsrecht voor te behouden teqen de verzekerlnq-
nerner en teqen de verzekerden die niet verzekertnqnemer zijn, voor
het geval deze in gebreke zijn hun verplichtinqen tegenover hem na te
komen : dit recht ls de verzekeraar uildrukkelijk toegekend in artt-
kel I l , tweede lid [zie hlerboven de toellchtinq tot dat arlikel).
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